L 9 
La Chapolle Funéraire % PO : 
Philippe LS ROME 
COUTU| LA, 4", 
156, rue Marion, 0 RCD LL 
St-Boniface, Man: A ® 
Tél.: CHapel 7-1453 ou CHapel 7-2325 CAL 


*: 


Vol. 46-—No 


NOTES DE LA SEMAINE 


Félicitations aux commissaires 

Plus de 150 commissaires sont venus prendre part aux 
assises de notre Association et de la M.S.T.A, cette semaine, 
À St-Boniface, l'organisation marchait rondement et les ora- 
teurs ne manquèrent pas de faire ressortir le progrès accom- 
pli pendant l'année et les moyens de tirer profit davantage 
de conditions nouvelles, A Winnipeg, les services rendus par 
les nôtres à la M.S,LA, conduisirent M, René Préfon 
à la présidence, On y sent une reprise d'énergie et une Con- 
fiance marquée dans l'apport du groupe canadien-français, 
Monneur et responsabilité qui couronnent en quelque sorte 
des années de travail et de foi dans la politique de présence 
et de compréhension, 


Début de session au Manitoba 

Une double cérémonie a marqué l'ouverture de la deu- 
xième session de la 26e législature manitobaine, En effet, il a 
fallu procéder d'abord à l'installation du nouveau lieutenant- 
gouverneur, l'hon. Errick French Willis, ce qui fut accompli 
au son de 15 coups de feu le vendredi 15 janvier, 

Ainsi le discours du trône fut lu avec tout l'élan d'une 
voix nouvelle à l'ouverture officielle, le mardi 19 janvier, 
et avec le déploiement coutumier de dignitaires et de robes 
nouvelles. Les commiéntateurs ont vite fait de baptiser le 
programme législatif comme étant un nettoyage de bouts 
pendants et, de fait, le discours parle souvent d'extension, 
d'expansion, d'augmentation, de mise en vigueur par rapport 
à des projets lancés dans le passé. 

Il y a cependant du nouveau aussi: construction d'un 

uvoir hydro-électrique aux Grands-Rapides, au prix de 
140,000,000; établissement de quelques communautes p r4 
rimentales pour les citoyens de descendance indienne; plan 
‘d'aide en vue de l'installation de systèmes d'eau et d'égouts 
dans les régions rurales; des programmes d'aide aux fermiers 
éprouvés. 

On trouve dans le discours uhe phrase assez vague sur 
un sujet d'intérêt palpitant, le rapport de la Commission 
Royale MacFarlane, On l'étudiera quant à l'étendue de sa 
mise en vigueur et aux moyens d'y arriver. Les intentions 
de te genre se prêtent aux interprétations les plus variées, 
mais la ‘considération sérieuse” par un gouvernement veut 
dire souvent, renvoi à plus tard. Cependant, un membre de 
la Législature a laissé entendre à plusieurs amis, cette se- 
maine, qu’il s'attend à des précisions dans le sens d’une action 
non-partisane concertée, Les adversaires de l’aide aux écoles 
minoritaires se débattent avec tant de véhémence qu'ils 
laissent tran er une anxiété intéressante, au sujet de 
l'attitude de la population silencieuse, En accordant foi à 
l'honnêteté de leurs concitoyens, les sympathisants construi- 
ront tranquillement maïs inévitablement une opinion majo- 
ritaire favorable, Comme disent les Britanniques, à force de 
gagner des batailles, l'ennemi finit par! perdre la guerre. 

emarquons en marge de ce sujet les statistiques impression- 
nantes au sujet de la fréquentation scolaire au plan secon- 
daire: augmentation provinciale au taux de 11,6 pour cent, 
et campagne, 30 pour cent. 


Ottawa reprend son prestige 


Depuis la victoire écrasante de l'hon, Diefenbaker ef sa 
suite, l'an passé, les débats au Parlement itèrent peu 
d'intérêt général. Cette année, la session et d’être plus 


productive, car le gouvernement doit ndre lé bilan de 
ses activités, èt l'opposition y trouvera des défauts. Le dis- 
cours du trône à été remarquable par les longues explica- 
tions-sur le rôle du Canada dans les affaires mondiales, mais 
un grand nombre de projets d'intérêt domestique ont été 
méntionnés sans commentaire, On présentera ur Bill des 
Droits de l'Homme, on donnera le droit de vote fédéral aux 
Indiens, on payera les pensions de vieillesse et des vétérans 
à l'étranger, on protégera les petits marchands. Il y aura 
en outre des bills privés par rapport au divorce, au drapeau, 
aux chèques bilingues, Pour sa part, M. Diefenbaker a Le 
enragé l’opposition en parlant d'une réforme possible de 
constitution du pays, sans y avoir fait allusion en Chambre, 
Le nombre comparatif des lutteurs demeurent le même, mais 
le gouvernement est moins populaire, ses députés moins do- 
ciles, l'opposition mieux organisée, Ca va pétiller. 


Prévenances pour les fermiers 
A Winnipeg et à Ottawa, on montre une délicatesse tout 
à fait charmante à l'égard du vote agricole, à l'heure actuelle, 
Le premier ministre a inséré un paragraphe assez long dans 
le discours du trône, au sujet de l’aide aux fermiers de 
l'Ouest dont les récoltes sont restées sur le champ et, le len- 


ine |! 


M, Brunelle Lévelllé a été élu, 
mercredi soir, président de l'As- 
soclation des Commissaires d'é- 
coles de Langue française du 
Manitoba, 


M, René FPréfontaine a été élu, 
mercredi, président de ln Mani: 


toba School Trustees' Assocla- 
tion, organisation centrale pro- 
vinclale, groupant commissaires 
urbains et ruraux, 


À A | 


l'abbé Roger Ducharme, | 


M, 
visiteur des écoles de la Saskat- 
chewan, a éfé un spectateur assi- 
du et orateür très goûté au con- 

rès des commissaires manito- 
nains cette semaine, 


Premier congrès des commissaires d'écoles | 


depuis la création des divisions secondaires | 


Les commissaires d'écoles de 
langue française sont venus de 
tous les coins de la province 
prendre part à leur congrès an- 
nuel, tenu à St-Boniface Jes 18, 
19 et 20 janvier, concurremment 
avec le congrès de la Manitoba 
School Trustees' Association à 
Winnipeg, De 7 h, 30 à 8 h, 30, 
{ls s'enregistrèrent lundi soir au 
gymnase Notre-Dame, alors que 
la fanfare La Vérendrye, sous la 
direction de M. Henri Devion, 
leur offrait les meilleures piè- 
ces de son répertoire. 

La fanfare joua l'O Canada à 
8 h. 30, M, l'abbé A. Hacault 
récita la prière, puis M, Brunel- 
le Léveillé, vice-président de 
l'ACELFM, présenta brièvement 
et avec esprit chacun des ora- 
teurs invités pour la circonstan- 
ce. Il a lu d'abord des messages 
de M. l'abbé M. Deniset-Bernier, 
aumônier en 1959, et M.: R.-A, 
Pinsonneault, de Gravelbourg, 
résident des commissaires de 
angue française de Saskatche- 
wan, et a présenté aux congres- 
sistes M. l'abbé Roger Duchar- 
me, visiteur des écoles françaises 


.| du sud de la Saskatchewan, 


M.R. Bockstael 


M. Robert Bockstael, prési- 
dent de la- commission - scolaire 
de St-Boniface, vint souhaiter 
la bienvétite aux congressistes, 
pe il rappéla qu'à pareille date 
an dernier on s'inquiétait de 
l'avènement des nouvelles divi- 
sions secondaires, Ces divisions 


‘sont devenues des réalités, dit-il, 


et il en résulte de nouveaux pro- 
blèmes qu’il faudra certainement 
étudier au cours de ce congrès 
de 1960, Sans oublier ceux que 
soulèvent la réorganisation de la 
MSTA et les amendements à sa 
constitution, les recommanda- 
tions de la Commission Royale 


demain, il a fait suspendre la procédure normale des débats | M 


pour faire passer d'urgence la législation qui remédiera à 
cette situation désastreuse, Le paragraphe se lit ainsi: ‘La 
garantie aux cultivateurs d’une part équitable du revenu 
national, en assurant le maintien du niveau des prix des 
produits agricoles, n'a cessé de recevoir l'attention de mon 
Gouvernement qui continue d'attacher à cette question une 
importance primordiale, Nos fermes ont récolté des excé- 
dents, ce qui a nécessité une révision dès mesures existantes 
de stabilisation des prix agricoles, afin d'assurer la réalisa- 
tion de leur but fondamental sans une ruineuse accumulation 
d'excédents de stocks. La neige abondante"et prématurée qui, 
dans les provinces des Prairies, a interrompu la moisson 
reñd nécessaire l’adoption d'une mesure législative d'urgence 
qui sera étudiée à la première occasion.” | 

Au Manitoba, le ee du trône a fait remarquer que 
25,000,000 de minots de graminées ont été ensevelis sous 
neige et que les programmes d'aide aux agriculteurs néces- 
siteront une grande partie du budget rvviicial Les 
du gouvernement ont approuvé d'autre part, depuis le mois 
d'avril, pour $4,000,000 de prêts agricoles et le gouvernement 
annonce maintenant un plan d’assurance-récolte dans trois 
régions expérimentales, à l’ouest de la Rivière Rouge, dans 
les municipalités de Rhineland, Stanley, Roland, Thompson, 
Dufferin, Grey, Edward, Arthur, Brenda, Albert, Pipestone, 
Gilbert Plains, Grandview, Dauphin, Boulton et Silver 
Créek. ‘8,000 demandes de participation ont été reçues. On 
suivra avec intérêt ces expériences. 


x ; 
La foi en Dieu résoudra la surpopulation 
MANILLE’ — Les délégués fnées par des collègues, le Dr 
au AT congrès asiatique des | Antonio Gispert, és des 
* médecins catholiques voient | Philippines, a déclaré que la 
dans le surpeuplement de cer- ession médicale ne . devrait 
tains territoires ét le mauvais |jamais se permettre de devenir 
partage des richesses les causes | l'outil de la limitation des nais- 
de l'accroissement etfarant de la océdés artifi- 
+ mondiale, EE 4 
reconnu ‘que la situa- 
Sion, n'est pas sans solu 
mais ils se sont vi 
s contre | 


"Pértant la paroie/à la séance 
élôture. le De Paulino” Gare 


2. fi : 
ent de la D Las nations 


Vonda, Sask., ou à M. l'abbé 


Son Honneur M. Francis La- 
coste, ambassadeur de France au 
Canada, sera A rt ur à 

ub des 200 qui 


la | la réception du C1 
aura lieu le samedi 30 janvier 
à St-Boniface. 


En Saskatchewan 


MacFarlane, les progrès de la 
Manitoba Urban School Trustees 
Association et les inquiétudes 
des divisions urbaines face aux 
projets de centralisation sous 
une administration centrale mé- 
tropolitaine, M. Bockstael con- 
clut en demandant à tous d'in- 
fluencer leurs représentants à la 
législature, pour qu'on prévien- 
ne la possibilité que St-Boniface 
soit englobée dans l'unité mé- 
tropolitaine du Grand-Winnipeg 
et risque ainsi de perdre son 
entité propre et son caractère 
distinctif, 


M. L. Rémillard 


Le président de l'AECFM, M. 
Léo Rémillard établit un paral- 
lèle entre les problèmes graves 
de 1916 et les progrès de 1960, 
spécialement cette compréhen- 
sion de nos droits que manifes- 
tent les recommandations de la 
Commission Royale MacFarlane. 
C'est que, dit-il, aujourd'hui 
comme en 1916 des Franco-Ma- 
nitobains tenaces et convaincus 
ont su prendre les meilleurs 
moyens pour faire reconnaître 
nos droits, Dans ce groupe il y 
a particulièrement les commis- 


'saires qui tiennent en. mains les 


sitions stratégiques, Je souhai- 
e donc, conélut-il, que votre 


en invitant tous les commissai. | 
res à venir au premier congrès | 
des APM dans quelques semai- | 
nes. 


M, R, Levagseur 


M. Roger Levasseur, président 
des Jeunes Franco-Manitobains, 
vint ensuite exprimer devant! 
MM. les commissaires les impres- 
sions et les voeux des jeunes qui | 
sont appelés à continuer leur 
tâche, spécialement des jeunes 
de St-Boniface, Car il y a dans 
notre ville plusieurs groupe- 
ments officiels de jeunes (Scouts 
et Guides, par exemple) qui tra- 
vaillent fermement à la cause 
qui nous intéresse tous et s'ef- 
forcent par toutes sortes de 
moyens de développer un sain 
patriotisme et d'approfondir la 
culture française, assurant par 
là jusqu'à un certain point no- 
tre survivance nationale, Hélas! 
Ils ne constituent qu'une petite | 
proportion de la jeunesse, Trop: 
de jeunes ne connaissent pas a- 
vec précision les motifs qui inci- 
tent à conserver langue et cou- 
tumes, d'autres ne sont pas con- 
vaincus, plusieurs ne possèdent 
qu'un vocabulaire pauvre, une 
syntaxe défectueuse et qui four- 


mille d'anglicismes, 
Le jeune orateur lança donc 


congrès soit fructueux et quekfn cri d'alarme à MM. les com- 


Dieu vous accorde ses dons de 
lumière pour vous et pour les 
autres. 


M. R. Deleurme 


M. René Deleurme, président 
de l'Association des Instituteurs 
de Langue française du Mani- 
toba, félicita les commissaires 
qui sacrifient tant de leur témps 
LM pr pour la cause de 
‘éducation, leur promit un con- 
grès intéressant et fatigant, les 
remercia de tant faire pour les 
instituteurs dans leurs districts 
ou divisions et formula le voeu 
que ce congrès de 1960 soit par- 
ticulièrement fructueux pour 
tous, 


M, G. Lagacé 


L'orateur suivant, M. Gérard 
Lagacé offrit les voeux de la 
jeune fédération des Associa- 
tions de Parents et Maitres de 
Langue française du Manitoba, 
pren que les APM veulent 
aider et seconder les comimis- 
sairés dont la charge est si lour- 
de, il fit le voeu que tous ap- 
artiennent à une Association: 
a commission scolaire de l'éco- 
le Richard à Somerset n'a:t-elle 
pas elle-même fait les premières 
démarches, écrit au bureau dé 
l'AECFM, payé les frais de 
transport du délégué et fondé 
une APM? Grâce aux APM}, a- 
jouta-t-il, nous avons appris à 
coopérer entre parents et mai= 
tres, Les parents ont mieux com- 
ris qu’ils sont les éducateurs, 
es maîtres de leurs enfants; les 
maitres, de leur côté, savent 
mieux qu'ils n'ont pas seulement 
à enseigner la grammaire et les 
mathématiques, mais qu'ils sont 
aussi en quelque sorte les pa- 


rents de leurs élèves. 11 termina |. 


Le Club des 100 (A.C.F.C. 


Encote un coup de coeur: nous arrivons! 
Avec la présente liste, nous avons très exactement 92 membres 


Nous artivons ‘au: but! 
*_ Nous atteignons l'objectif! 
Nous approchons l'idéal! - 


pour l’année 1959, bien que-nous ayons reçu 98 contributions. C'est 
que six personnes se trouvent à avoir versé deux contributions au 
cours de 1959: l’une pour 1958, W'autre pour 1959. 


Encore un coup d'épaule et ça y est! 


Pour Dieu et la Patrie! 
Adressez toute comm 


ation à M. Antonio de Harper 
ger Ducharme, Gravelbourg, Sask 


(y : Gravelbourg 
résentation, Prince-Al 


missaires, aux mamans, aux pa- 
pas, aux instituteurs: “Nous 
comptons sur vous pour consér- 


| ver nos coutumes et notre lan- 
{æue”, dit-il, en disant aux com- 


missaires particulièrement son 
admiration de jeune étudiant 
“pour le beau travail que vous 
accomplissez sans relâche et de- 
puis des années”, 


(Suite à la deuxième page) 
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"ST-BONIFACE, MANITOBA, VENDREDI 22 JANVIER 1960 PRIX: SEPT/CENTS 


IL 867 PLUS FACILE DE 
AYER SELON NOTRE FLAN 


LIMITED 
171, AVENUE PORTAGE 


ee nn eu ne nn 


Elargissement de la loi du 
jeûne et de l'abstinence 


| jeûne et de l'abstinence se limi 


(Texte officiel) 


Lera aux jours suivant 
Les jours de jeûne et d'absti-|  Abstinence seule: tous les ven 
nence dans le diocèse de Saint: | dredis de l'année; 
Boniface décret de Son Excel-| Jeûne et abstinence: le mer 
lence Monseigneur l'Archevèque!! credi des cendres: le ve ndredi 
Au nom du Père et du Fils et! saint; la vigile de l'Immaculée 
du Saint-Esprit, Amen | Conc« ption (7 décembre): l'a 
vant-veille de Noël (23 décem 
Nous prévalant de la faculté! bre): 
de dispenser des lois du jeûne et|* n : lu 
de l'abstinence, accordée par la! à oihemen guant ce nouvel a 
Sacrée Congrégation du Concile, + st % + désirons | 
pour certains jours de l'année, le d' tt sp PS 3 Po Pr - 
28 janvier 1949; d'ailleurs la Sacrée ( ongrégation 
| du Concile vivement ‘’exhor 
Tenant compte des décrets delter les fidèles, et spécialement 
la même Congrégation, en date!les clercs, les religieux et les 
des 25 juillet 1957 et 3 décem- religieuses, à accomplir volon 
bre 1959, par lesquels ont étéltiers un surcroit d'exercices de 
transférés le jeûne et l'abstinen-! perfection chrétienne, partieu 
ce des vigiles de l'Assomption| lièrement à l'égard des pauvres 
et de Noël; let de ceux qui souffrent, et à 
En plein accord avec les au-!prier selon les intentions du Sou 
tres révérendissimes Ordinaires|verain Pontife.” 
du Canada et en conformité avec| Sera le présent Décret lu au 
ce qui se pratique le plus en plus! prône de toutes les messes, dans 
dans tous les pays du monde; les églises, les chapelles et les 
Nous décrétons par les pré-|autres lieux où les fidèles se 
sentes que, à partir du mercredi|réunissent pour Ja Célébration 
des cendres de cette année, le | eucharistique, ainsi qu'au Chapi- 
2 mars 1960, l'observance dulitre des Instituts religieux d'hom- 


Lettre de Paris 


Pour que l'école cesse d'être l'enjeu 
des luttes politiques et idéologiques 


par Maurice HERR 


Correspondant spécial de ‘’La Liberté et le Patriote! 


Les huit millions de jeunes 
Français, qui viennent de re- 
prendre le chemin de l'école 
après les vacances de Noël et 
du Jour de l'An, ne savent pas 
qu'ils sont en guerre. Ils ne 
savent pas, dans leur juvénile 
insouciance, que “le gouver- 
nement a pris la lourde res- 
Load de porter atteinte 

l'unité nationale en brisant 
l'unité de l'enfance, en faisant 
voter par le Parlement un tex- 
te qui conduit à la guerre sco- 
laire permanente’, 


Les parents de ces petits é- 
tourdis ne sont guère mieux 
informés, car bien peu d'entre 
eux ont réussi à s'intéresser, 
dans un climat de fin d'année 
où les préoccupations sont au- 
tres, aux débats confus qui se 
déroulaient au Palais Bourbon 
et dans les coulisses politiques, 
autour du projet. gouverne- 
mental concernânt ‘les rap- 
ports entre l'Etat et les éta- 
blissements d'enseignement 
privé”. 

Ce projet a été voté à l’As- 
semblée nationale par 427 voix 
contre 71, Le débat n'a pas- 
sionné que certains spécialis- 
tes des controverses politico- 
religieuses; mais il a fait sur- 
gir d'un passé que l'on pou- 


vait croire enfoui dans l’His- 
toire, le fantôme délabré de 
l'anticléricalisme, qui s'est a- 
gité vainement sur la scène 
publique, ne trouvant ni audi- 
toire ni écho pour ses contor- 
sions et ses imprécations, Voi- 
là pourquoi les écoliers ne sa- 
vent pas qu'ils sont en guer- 
re ,,.. parce qu'ils ne le sont 
pas! 

Donc, le gouvernement de 
M. Michel Debré a estimé que 
le moment était venu de répa- 
rer l'injustice dont souffrent 
les catholiques français depuis 
plus d'un demi-siècle; il a ju- 
gé qu'il était conforme à l'é- 
quité comme à l'intérêt natio- 
nal que l'Etat cessàt d'ignorer 
la profonde misère de l'ensei- 
gnement libre catholique, grâ- 
ce auquel 1,500,000 ‘enfants 
sont instruits’et éduqués dans 
14,000 établissements, où se 
dévouent : 75,000 maitres et 
professeurs. 

Pendant des dizaines d’an- 
nées, les catholiques de Fran- 
ce se sont imposé les plus 
durs sacrifices pour faire vi- 
vre ces écoles libres, entière- 
ment laissées à leur charge; 
l’évolution de la situation éco- 


(Suite à la troisième page) 


PRE EEE 


ET 


.[pitre du jeûne et 


Îmes, vous saurez, Nos très 


mes et de femmes, le dimanche 


de la Septuagésime 

Donné À Suint-Boniface, sous 
Notre Seing et Notre sceau, le 
seing de Notre chancelier et le 
sceau de Notre diocèse, ce di- 
manche, dix-septième jour du 
mols de janvier de l'An du Sel: 
gneur mille neuf cent soixante, 

Maurlet 
archevêque de Saint-Boniface 
Charles-J, Desorcy, 
chancelier 
 * 

GASPE (CCC) On añnonce 
cette semaine dans plusieurs dio 
cèses du pays l'abolition de la 
plupart des jours de jeûne ecclé 
sistiques, Désormais, au Canada, 
les seuls jours de jeûne et d'abs 
tinence dans l'année seront les 
suivants: le Mercredi des Cen- 
dres, le Vendredi saint, la «vigile 
de l'Immaculée Conception, l'a 
vant-veille de Noël (23 décem- 
bre), 

Mais tous les vendredis de 
l'année seront jours d'abstinen- 
ce aux trois repas, 

“L'abstinence ne sera donc 


{plus d'obligation que le vendre- 
| di, écrit Son Exec 
[nier, archevêque de Gaspé; le 


Mgr Paul Ber: 


jeûne et l'abstinence que les 
quatre jours mentionnés plus 
haut, 

“Le jeûne des autres vigiles, 


des quatre-temps et du carème 
disparait donc complètement, fl 
n'est plus d'obligation." 


Cet élargissement de la lol du 
jeûne et de l'abstinence a été 
octroyé pour deux motifs prin- 
cipaux, selon Mgr Bernier: ‘Le 
premier, c'est la difficulté où se 
trouvent en particulier lès tra- 
vailleurs, surtout ceux de la 
grande industrie, à observer plei- 
nement, avec notre climat, rude 
et froid, les prescriptions tradi- 
tionnelles de l'Eglise quant à la 
qualité et à la quantité des ali- 
ments, Le second, c'est lu faci- 
lité et la fréquence des déplace- 
ments et des voyages, où Nos fi- 
dèles se voient soumis à des lé- 
gislations différentes, les unes 
plus strictes et les autres plus 
bénignes sur ce point, et la con- 
fusion qui peut en résulter pour 
la formation juste et droite des 
consciences." 

En 1949, S. S, Pie XII avalt 
accordé aux évêques du monde 
entier certaines facilités de dis- 
pense touchant la loi du jeûne 
et de l’abstinence, C'est à chaque 
évéqué qu'il appartient d'adop- 
ter pour son diocèse le régime 
qu'il juge 1è meilleur, 


Ces élargissements s'accompa- 
gnent d'exhortations à la pra- 
tique de la pénitence et de la 
charité, 

Ainsi Mgr Bernier parla en 
ces termes: 

“A peine est-il besoin d'ajou- 
ter, Nos très chers frères, que 
si cette forme particulière de 
mortification corporelle se trou- 
ve ainsi partiellement suppri- 
mée, le grand précepte évangé: 
lique de la pénitence demeure, 
Nous devons tous savoir garder 
ce sens chrétien qui nous fasse 


accepter a e,venant de la 
main de w et en de 
pénitence les? diffic e la 
vie, les exigences de n en 3 
tème, les rigueurs ravail, 
et qui nous fasse em aus* 


si, selon les capacités de chacun 
et les invites de la grâce, quel- 
que autre privation ou quelque 
autre mortification volontaire, 


“Et c'est le Pape Pie XII lui: 
même qui concluait le décret 
dont Nous parlons iti (Sacrée 
Congrégation du Concile, 28 jan 
vier 1949, — AAS, XLI, 1949, 
p. 32-33) par cette exhortation 
sortie de son grand coeur de pè- 
re et de pasteur des âmes: 
gravité même, des temps que 


nous vivons doit être pour tous 
les fidèles, mais surtou pour les 
es reli- 


clercs, les que larae et 
gieuses, un st 

aux pratiques volontaires de per: 
fection chrétienne et aux oeus 
vres charitables, plus spéciales 
ment à l'égard des pauvres, des 


malades et des affligés, Que tous | 


offrent aussi leurs prières aux 
intentions du Souverain Pontite’, 


“Nous entretenons le ferm 
espoir que, sous la conduite éc 
rée et zélée de vos pasteurs d’ 


frères, redoubler de soin 
la parfaite observance de ce qu 
Aie des antiques prescriptio 
de l'Eglise en cette matière, Nous! 
avons confiance que VOUS SAU 
compenser Ru la prière et f 
l'aumône l'adoucissement des 
impositions de | au chi 


ce, Et par là vous répond 
À 'ue notgeS ‘Indu 


mulant de plus 


chers. 
dans 
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et Pierre B 


Aurevoir Jean , . . 


autre directeur vient de 
atlller les rangs des Gais Mu- 


nitobains, C'est sans doute une 
, Calamité pour les , que 
nos directeurs ard leur 


poste qu'un an environ, Ceci est 
di au fait que nos directeurs 

vent continuer leurs études, 
comme c'est le cas pour notre 
ami, Jean Hébert, 

Jean est un membre actif des 
Gais Manitobains depuis 1955, 
Ce grand garçon blond, à la voix 
de lonnerre, et aux pleds agiles, 
a toujours aimé la gouts et il 
l'a toujours manifestée très ou- 
vertement, 11 est plein d'entrain 
et a toujours un petit mot pour 
ceux qui se sentent délaissés. 

Joan est devenu notre direc- 
teur au début de l'année et le 
groupe a très bien fonctionné 
sous: sa direction si habile, Il 
laisse derrière lui des souvenirs 
d'un jeune homme qui n'a pas 
hésité à sacrifier son temps libre 
pour apprendre aux jeunes com- 
ment s'amuser sainement, 

Merci encore une fois Jean, 

ur ton dévouement inlassable, 

n entrain, et la gaieté que tu 
as semée partout! Courage dans 
tes études et bonne chance pour 
l'avenir! 

Rapport annuel 

Depuis l'année dernière, les 
Gais Manitobains ont eu une 
série de sorties durant lesquel- 
les ils démontrèrent leurs ta- 
lents, leur joie et leur simplicité, 
Tous aiment s'amuser, n'est-ce 
pas? Comme secrétaire du grou- 
pe, je voudrais vous donner un 
compte rendu des principales ac- 
tivités de l'année 1959, 

Le 4 janvier: Les membres ont 
chanté une messe radiodiffusée 
au collège. Eusuite, nous nous 
sommes réunis pour un déjeu- 
ner-communion où M, l'abbé M. 
Deniset-Bernier sut capter notre 


SE 


Tirestone 


pour roulement deville ou de campagne 
MEILLEUR RENDEMENT et 
DUREE que n'importe quel 
autre pneu de traction 
fabrique a date! 
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Voyez ce pneu chez 


E. Labossière 
et Fils 


353, ave Provencher—St-Boniface 
Téléphone: CHapel 7-3970 


intérêt par une intéressante dis- 


cussion, 

Lé 18 janvier: nous avons or- 
ganisé une soirée spécialement 
our les parents de nos mem- 


es, 
Le 15 février: sortie en patins 


à glace, puis quelques danses au 
centre récréai}f suivirent, 

Le 22 février: deuxième dé- 
jeuner-communion et la suite de 
la conférence de M. l'abbé Deni- 
set-Bernier, 

Le 28 février: les Gais Mani- 
tobuins se sont joints aux élè- 
ves de l'Université du Manito- 
ba pour récréer un grand audi- 
toire, Quelle magnifique soirée! 

Le 2 murs: nous avons pris 
pese à la campagne de la Croix- 

ouge, 


Le 8 mars: la chorale répète 
ses chants sur les ondes de 
CKSB, , 

Le 5 mal! un grand honneur 
‘+. nous avons paru à la télé- 
vision au ‘Warren Davis Show" 

Le 24 mal: pique-nique à 
Beauséjour, 

Le 138 septembre: soirée d'a- 
dieu en l'honneur de Louis 
Beaulieu, qui poursuit mainte- 
nant des études fructueuses à 


Ottawa. 
Le 15 septembre: sortie à Sel- 
kirk au “Home for Girls”, 


Le 14 novembre: soirée de 
Sadie Hawkins au centre récréa- 


tif. 

Le 13 décembre: “Soirée Ca- 
nadienne” pour tous les parents 
et amis des Gais Manitobains. 
Grand merci pour les nombreux 
encouragements que vous nous 
avez donnés, 

Le 23 décembre: souvent, nous 
manifestons notre gaieté par le 
chant, C'est bientôt Noël, et c'est 
pourquoi nous marchons par les 
rues, la lanterne à la main, chan- 
tant quelques cantiques de Noël, 

Le 25 décembre: plusieurs de 
nos membres chantèrent la mes- 
se de minuit au collège, 

Le 27 décembre: Tous ‘“cou- 
rent la Guignolée, Après le sou- 
per, les Gais Manitobains pren- 
nent la soirée en main. 

Le 29 décembre: sortie au 
“Home of the Good Shepherd”. 

Le 30 décembre: les gens de 
l'hospice nous accueillirent avec 
de grands sourires, Après nos 
quelques danses et chants, les 
Soeurs Grises nous ont servi un 
délicieux goûter, 

Le 31 décembre: quelques 
membres ont chanté à la veillée 
de prière à la cathédrale, 


Canonisation d'un 
Espagnol au printemps 
CITE DU VATICAN — Un 


nouveau saint sera proclamé au 


printemps. prochain, vraisem- 
blablement en avril, par le pa- 
pe, Il s'agit du. ,bienheureux 
Espagnol Juan, de Ribera, qui 
vécut au seizième siècle et qui 
fut éyêque, général et vice-roi. 
Né à Séville le 20 mars 1532, 
Juan de Ribera, dont le père 
était vice-roi de Catalogne et de 
Naples, décéda à Valence (Es- 
pagne) le 6 janvier 1611. Ë 


LOUIS MASSON 


B.A., Md. 
PSYCHOLOGUE 


Orientation - Epreuves d'aptitudes 
Téléphone Alpine 3-8118 


Avec les compliments de 


VOLCANO 
LIMITÉE 


WILFRID GIROUARD, prés. 


Manutacturiers d'appareils de 
chauffage automatiques 


8635, boulevard St-Laurent 
Montréal 


NORTHERN INDUSTRIES LTD. 


Manufacturiers de contre-plaqué 
Birch River, Manitoba 


Participez au développement 


industriel de nos ressources 


forestières en plaçant une somme d'argent dans les capi- 


taux de cette compagnie, 


1l'existe un profit possible d'au-delà de 20 pour cent dans 
la manufacture de contre-plaqué et autres produits de 
bois de construction en feuilles, en utilisant les ressources 
forestières locales du peuplier. 


Des capitaux sont encore disponibles aux prix d'offre 


initial de un dollar par part. 


Vous pouvez acheter des parts directement de la compa- 
gnie. Pour plus d'informations mettez ce coupon à la 


poste : 


NORTHERN INDUSTRIES LIMITED, 
BIRCH RIVER, MANITOBA, 


Je suis intéressé à faife un placement potentiel dons votre compagnie. 
S'il vous piait, envoyez-moi, sans obligation de ma part, plus amples 


détails: 


_PATRIOTE 


. 


Le nouvel “Empress of Canada” — Cè croquis d'un artiste fait voir l'apparence 


extérieure qu'aura l'‘Empress of Canada 
dien Pacifique qui sera baptisé par Mme 
du Canada, lors de son lancement le 10 mal prochain, à Newcast 
nonçant la nouvelle, M..N, R, Crump, président du Canadien 


quebot , qui sera le plus considérable de la Jota se sa compA 


passagers, dont 200 en 


remière et 860.en classe 
sera le plus gros océanique à remonter le Saint-Laurent jus 


", nouveau paquebot de 27,500 tonnes 
John G, Diefenbakers ogg du premier ministre 
e 


ü Cana- 


en Angleterre, En an- 
acifique, a dit que ce ge: 
e, pourra transporter 1,060 


uriste, Sa vitesse sera de 20 noeuds et il 
u'A Montréal, 11 effectuera sa 


première traversée de l'Atlantique en avril 1961, ! sera brement climatisé et les déco- 
rations de plusieurs salles seront d'inspiration canadienne, (Photo Canadien Pacifique) 


Premier congrès des commissaires d'écoles 
depuis la création des divisions secondaires 


(Suite de la première page) 


ns ss 


M. P, Martin 


re | LUtIONS 


de nos garçons et de nos insti- 
our garçons (Collège de 


çaise qui ne sont malheureuse- 
ment pas dans nos quatre divi- 


!St-Boniface, Juniorat et Maison | sions, ‘‘car, dit-il, vous avez aus- 


St-Joseph d'Otterburne), il re- 


M, Paul Martin, président de! nouvella sa proposition directe- 


l'Association des Commissaires, 
présenta le rapport des activités 
de 1959, rappela que l’Associa- 
tion envoya des représentants au 
premier congrès national des 
commissaires de langue françai- 
se à Ottawa en mai dernier, fit 
ressortir qu'il faut absolument 
améliorer le système de finan- 
ces de’ l'Association, parla des 
problèmes que pose la sépara- 
tion de la MSTA et de la MUS- 
TA, donna quelques, directives 
précises au sujet de la conduite 
à tenir au cours du congrès de 
Winnipeg, spécialement en ce qui 
concérne. les résolutions, comme 
celle des salaires accordés aux 
instituteurs, 

Chacun des orateurs qui parla 
au cours de la première partie 
de la soirée fut vivement ap- 
plaudi, et M, Léveillé mérita 
personnellement des félicitations 
pour ses présentations toujours 
au point, 

Mardi soir, après une journée 
de travail intensif à Winnipeg, 
les commissaires se réunissaient 
encore plus nombreux que la 
veille dans la salle académique 
du collège de St-Boniface, sous 
la présidence de M, Paul Mar- 
tin, M. René Préfontaine agis- 
sait comme secrétaire, 

Après s'être entendus sur la 
procédure à suivre le lendemain 
lors de l'élection des candidats 
à l'exécutif de la MSTA et ceux 
qu'il faudra présenter ou ap- 
puyer, M. Martin invita un à un 
les orateurs de la soirée, D'abord, 
le’ R, P, G. Ramaekers, SJ, vi- 
siteur des écoles, 


Le R, P, Ramaekers 


Le Père Ramaekers demanda 
particulièrement aux commissai- 
res de se servir de leur influen- 
ce, en ce temps où se multiplient 
partout dans leurs districts et 
divisions scolaires les nouvelles 
constructions, pour établir du 
même coup des traditions nou- 
velles, Par exemple, dit-il, pour- 
quoi ne pas mettre tout en oeu- 
vre pour hausser le niveau are 
lectuel de nos garçons et filles, 
et du coup éliminer les faillites 
scolaires? À ce sujet il rappela 
que relever le niveau de l'en- 
seignement du français, c'est du 
coup permettre aux élèves de 
progresser en anglais, et il illus- 


Itra cette vérité par quelques 


exemples éloquents, 

Pour assurer ce progrès dans 
l'enseignement du français, il 
incita les commissaires à établir 
un système de contrôle dans 
leurs écoles au double niveau 
élémentaire et secondaire, il les 
invita à assurer la coordination 
de cet enseignement pour favo- 
riser la progression d'un grade 
à l'autre, à profiter des octrois 
hd pour enrichir les 
ibliothèques de livres français 
attrayants et à la page, et à tirer 
parti des nombreux films fran- 
çais que l'ONF a déposés pour 
nous au secrétariat de l'Asso- 
ciation d'Education, 


M. l'abbé Raymond 


M. l'abbé Pierre Raymond, 
aussi visiteur des écoles, com- 
mença par dire qu'il approuvait 


| entièrement les conseils du Père 


Ramaekers, puis il ajouta qua- 
tre remarques personnelles: 

1} Etant donné que le temps 
consacré à l'enseignement du 
français durant lés heures de 
classe est plutôt limité, il incita 
les commissaires à étudier la pos- 
sibilité d'au moins une heure 
d'étude après les classes, de re: 
tarder en conséquence le trans- 

ort par autobus, de sorte que 
es enfants n'arrivent à la mai- 
son qu'après avoir bien accom- 
pli leurs devoirs, Les élèves se- 
raient assurés de meilleurs suc- 
cès, les parents et les maitres 
n'en seraient que plus encoura- 
gés: 

2) Les commissaires ne pour- 
raient-ils pas accorder des subsi- 
des au Comité de Fonctionne- 
ment Scolaire, pour voit à 
faire préparer et publier un ex- 
cellent cours de français, l'en- 
voie aux Es gh m pourront 
l’étudier à la maison ou au cours 
de réunions de leur APM, et au 
moment venu seront en mesuré 
d'aider leurs enfants dans leurs 
études; # 

3) Rappelant qu'au cours du 
dernier congrès de l'AECFM il 
avait proposé que nos divisions 
établissent un service d'orlenta- 
tion professionnelle, pour le bien 


| 


ment aux comm Pere pres ts; 
4) Enfin, M, l'abbé Raymond 
demanda que les commissaires 
favorisent l'enseignement du 
français aux élèves anglophones 
qui de plus en plus fréquentent 
nos écoles, et fassent pour cela 
pression auprès des parents, 


M, l'abbé Ducharme 


Le troisième orateur, M, l'ab- 
bé Roger Ducharme, visiteur des 
écoles du sud de la Saskatche- 
wan et représentant de sa pro- 
vince au congrès, permit tout 
d'abord quelques instants’ de re- 
pos aux congressistes. en leur 
faisant chanter quelques refrains 
entrainants du chant officiel des 
commissaires de sa province, 
Puis il offrit à tous les souhaits 
de sès compatriotes de la pro- 
vince voisine et le tribut de son 
admiration: “Le Manitoba est 
notre modèle, dit-il, et depuis 
une semaine j'ai eu l'occasion 
de mieux connaître vos activités 
et le secret de vos victoires”, 

Il continua en- donnant quel- 

ues détails instructifs au sujet 

es diverses associations fran- 
caises de la Saskatchewan: l'AC 
FC, fondée en 1912 par un com- 
missaire; l'Association des Com- 
missaires de langue française, 
fondée en 1917 et munie d'un 
statut légal; l'AFCIS qui depuis 
6 ans permet aux instituteurs de 
se perfectionner toujours davan- 
tage selon les exigences de leur 
profession; Foyer-Ecole qui, a- 
vec les autres associations, met 
tout en oeuvre pour assurer les 
succès merveilleux du concours 
annuel de français; certains 
moyens extracurriculaires, com- 
me le concours oratoire et le 
festival de la Bonne Chanson 
qui complètent si efficacement 
la formation des jeunes . 
l'abbé Ducharme conclut ses pa- 
roles en renouvelant ses félici- 
tations et le tribut de son admi- 
ration, 


Progrès et projets 


Le R. P, Raymond Durocher, 
O.M.I, directeur de La Liberté 
et le Patriote et président du 
Comité d'enquête de l'AECFM, 
avait intitulé sa causerie: “Le 
progrès par l'entente”. Car, dit- 
il, il importe parfois de ne pas 
tant s'attarder à nos pe pro- 
blèmes qu'à nos victoires et pro- 
grès. Le Père Durocher fit donc 
ressortir à quel point nous som- 
mes tous fiers de nos divisions 
et de nos commissaires qui ont 
su se hisser au niveau élevé de 
leurs responsabilités nouvelles, 
I] parla ensuite de la reconnais- 
sance officielle, pour fins d'oc- 
trois, de nos manuels scolaires, 
de la nomination d'un nouvel 
inspecteur de langue française, 
etc. 

Dans la deuxième partie de 
sa causerie, il fit quelques re- 
marques de très grande oppor- 
tunité, Premièrement, de la né- 
cessité pour les commissaires des 
divers districts eu divisions de 
toujours collaborer avec le se- 
crétariat de l'Association, de tou- 
jours consulter qui de droit a- 
vant d'agir; deuxièmement, d'é- 
tablir une nette distinction entre 
le plan élémentaire et le plan 
secondaire; troisièmement, de 
nourrir une A PES efficace 
envers les élèves de langue fran- 


Ahpre nez 


La avanlages 
en ouvrant 


. 


a 


si des responsabilités envers ces 
élèves” et c'est le bien ultime 
de tout le groupe franco-mani- 
tobain que vous devez poursui- 
vre, 

En guise de conclusion, le Pè- 
re Durocher fit allusion à cer- 
fains projets d'avenir immédiat, 
comme celui d'alléger quenos 
peu le fardeau financier de 
'AECFM en trouvant moyen de 
payer les salaires de nos deux 
visiteurs grâce à une toute pe- 
tite modification apportée à l’Ac- 
te Scolaire, 

Puis il redit toute son admi- 
ration aux commissaires de lan- 
gue française x {r jouent un rôle 
si efficace de liaison et de pré- 
sence dans la MSTA et méritent 
pleinement le titre de ‘‘trustee”, 
de dépositaire du bien le plus 
récieux: l'éducation de notre 
eunesse, ; 

Le contentement transperçait 
sur tous les visages au début de 
la troisième réunion d'études, 
dans la salle académique ducol- 
lège, car dans l'avant-midi, à 
Winnipeg, le secrétaire des com- 
missaires de langue française, M. 
René Préfontaine, avait été élu 
président de la MSTA, D'au- 
tre part, MM, Léo Lacroix, de 
Baie St-Paul Ouest, et Antonio 
Dumont, de Mariapolis, ont été 
élus directeurs de cette société, 
La soirée était rehaussée par la 
présence de Son Exc, Mgr Mau- 
rice Baudoux, ainsi que par cel- 
le de MM. André Rouleau et E, 
Gagnon, visiteurs.de gs M. 
Martin, président, après l'ouver- 
ture de la séance, a rendu hom- 
mage à la mémoire de feu l'hon, 
Marcel Boulic, (| 

M. Guy Sylvestre dirigeait les 
élections, avec l'appui de M. Gil- 
bert Préfontaine et de quatre 
scrutateurs, MM. L, Saquet, L. 
Nolette, A. Comte et L. Landry, 


M.|ces derniers n'ayant eu de fait 


rien à faire, Voici les résultats 
de cet exercice: M, Brunelle Lé- 
veillé (St-Boniface), président; 
M. Paul Martin (St-Claude), pré- 
sident sortant de charge; M. Ro- 
bert Bockstael (St-Boniface), ler 
vice-président; M. Camille Cha- 
put (Ste-Anne), 2e vice-prési- 
dent; MM, Louis Saquet (Lau- 
rier), Pierre Baril (St-Jean-Bap- 
tiste), François Palud (Aubi- 
gny), le docteur H. Delaquis 
(Lourdes), Joseph Boulet (Dun- 
rea), L. Marcoux (St-Boniface), 
Jean Dheilly (Haywood) et Fé- 
lix Bruneau (St-Claude), tous 
conseillers. Une discussion s'é- 
tant amorcée au sujet de la ré- 
partition géographique des ré- 
ions traditionnelles, il fut réso- 
u de référer la question au nou- 
vel exécutif. 

Dans son allocution liminaire 
M. Léveillé a loué le dévoue- 
ment des membres de l'exécutif, 
dont notamment MM. Saquet, 
Dheilly et Dumont, qui entre- 
prennent de fatigants voyages 
pour se rendre aux réunions au 
couts de l’année, et cela à leur 
propre frais, Ainsi faut-il voir 
aux finances de l'Association. 
(Le rapport financier révèle un 
surplus de 80 cents.) 


M. Léveillé promet de s'occu- 
per de la question géographique 
en vue de tenir des réunions ré- 
gionales à l'avantage de plu- 
sieurs groupes de commissaires 
de la campagne. Il remercie le 
collège, le journal et le poste 
pour leur coopération, 


à connaitre 


de / éparghe | 
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la 
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Invité à prendre la prie 
Mer Ba remarque d'abord 
que le c s'est déroulé dans 
un esprit libre de tension, en 
comparaison des réunions qui 
depuis quelques années ressen- 
talent nos difficultés à la MSTA, 

1 exhorta les commissaires de 
né jamais oublier ceux qui ont 


partition des divisions et d'autre 
part de pousser à plein'le ren- 
dement que les divisions peu: 
vent nous permettre, ‘Ne soyons 
pas chiches et ne manqguons pas 
de prendre des initiatives dont 
nos enfants pourront profiter," 


Au pr du rapport de la 
Commission Royale MacFarlane, 
Mur Baudoux dit qu'on ne peut 
amais trop en faire les louanges 

tous les points de vue, Quant 
à la place de ja religion à l'école 
(Chapitre XI), nous avons été 
exaucés et il faut continuer à 
prier pour que la législation né- 
cessaire soit approuvée, Ne ja- 
mais désespérer, mais ne soyons 
Res optimistes aux bras croisés, 

ous les commissaires doivent 
étudier ce rapport en marge du 
mémoire qui a été présenté au 
nom des catholiques à la Com- 
mission, Il est très regrettable 
que nous en ayons beaucoup qui 
vivent en véritables capitalistes. 
Ils contrôlent leur école et ou- 
blient qu'il y en a d'autres moins 
à l'aise, 

Au sujet de l'enseignement du 
français, Mgr Baudoux souligne 
que le Rapport présente des pos- 
sibilités intéressantes, surtout en 
un temps où beaucoup d'anglo- 
phones expriment le désir de se 
rapprocher de nous sur ce point, 
| y a cependant un trop grand 
nombre d'élèves qui abandon- 
nent l'étude du français de l'As- 
soclation chez nous à partir de 
la huitième année et pendant 
leur cours primaire-supérieur, 
Cela est dû à la loi du moindre 
effort, au manque de convictions 
chez les parents et au program- 
me scolaire qui impose l'anglais 
à coeur de jour, Il faut que nos 
efforts soient proportionnés aux 
obstacles et les commissaires 
peuvent aider les parents par le 
choix d'instituteurs et d'institu- 
trices véritablement des nôtres, 


Mgr l'archevêque a profité de 
l'occasion poux faire une mise 
en garde contre la tendance vers 
la coéducation qui n'est ‘à au- 
cun point de vue une situation 
idéale’ et il cite à cet effet un 
document romain, basé sur une 
vaste enquête, 

Enfin, Mgr Baudoux félicite 
les commissaires de leur dévoue- 
ment, qui se poursuivent depuis 
des années, au service d'une mis- 
sion au sens strict comme man- 
dataires. des parents, Il souligne 
comme qualité fondamentale de 
cette charge, un désintéresse- 
ment et un souci du bien com- 
munh, 

Ayant été retenu au banquet 
officiel de la MSTA, M. Préfon- 
taine est arrivé en retard au 
collège et il a profité d'une ova- 
tion spontanée pour exprimer ses 
remerciements à tous ceux dont 
l'appui nous a ntérité l'honneur 
de la présidence, Il a signalé 
qu'une résolution a été approu- 
vée en faveur d'un amendement 
en principe, aux règlements du 
ministère, qui permettrait à nos 
divisions d'embaucher un visi- 
teur d'écoles comme surveil- 
lant du français, moyennant un 
octroi, comme cela peut se faire 
maintenant dans les divisions 
urbaines globales. 

Un goûter, grâcieusement ser- 
vi par les membres de la Com- 
mission scolaire de St-Boniface, 
termina la soirée, Plus tard on 
a élaboré une résolution au su- 
jet des écoles minoritaires de la 
pe Et tous de reprendre 

besogne avec joie et de fer- 
me propos. 


approuvent un règlement 


scolaire de $798,000 


Par vote de 1,358 contre 246, 
les électeurs de la Division de 
la Seine ont approuvé lundi de 
cette semaine un règlement sco- 
laire de $798,000.00, Le produit 
des obligations sera consacré à 
la construction de quatre nou- 
velles écoles secondaires avec 51 
salles de classe et des audito- 
riums, Les écoles seront situées 
à St-Adolphe, Lorette, Ste-Anne 
et La Broquerie. En d'autres en- 
droits, la commission louera des 
salles de classe dans les écoles 
élémentaires. 

Voici le détail de la votation 
d'après le lieu du bureau de 
scrutin, mardi matin: St-Adol- 
phe: 158 (oui), 4 (non); St-Nor- 
bert: 131-12; La Salle: 55-15; 
Ile - de «Chênes: 17-53; Grande 
Pointe: 17-7; Lorette Centre: 
240-3; Lorette Ouest: 305-13; 
Rosewood: 13-22; Lorette Est: 
39-23; Ross: 13-17; Ste-Geneviè- 
ve: 13-23; Ste-Anne Ouest: 198- 
27; Ste-Anne Centre: 27-5; Ri- 
cher: 50-2; La Coulée: 5-0; La 
Broquerie: 269-9; Marchand: 18- 
4; Woodridge: 17-0; St-Labre: 
? ; Sandilands: 7-3; Moose 
Meadow: 6-4, Total: 1,358-246, 


Au Congrès des Hebdos 
les 22 et 23 janvier 


_|dans la ville de Québec 


Le R, P. Roméo Bédard, 
O.M.I., rédacteur adjoint de La 
Liberté et le Patriote, prendra 
part à la réunion générale d’hi- 
ver de l'Association des, Hebdo- 
madaires de Langue Française 
du Canada, à Qu . les 22 et 
23 janvier. Toutes les séances se 
tiendront au Château Frontenac. 

Les sujets d'étude de cette 
xéunion seront: le budget de 
1960, le financement du bureau 
d'affaires, la révision de la cons- 
titution, le conseil de presse, les 
concours annuels, les co! 
collectifs, le cours de journal 
me, le congrès de 1960 et autres 
questions. 

En ce mois de janvier 1960, 
104 hebdomaduires de langue 
française font de l’Asso- 
ciat dont 98 de la province 
de bec, 3 de l'Ontario, 1 du 
Nouveau-Brunswick, 2 dé l'Ou- 
est (La Liberté et le Patriote el 
“La Survivance”). 


Le P, Bédard profitera de ce 
projets de À A 
e l'AECFM., 

d'instruction 
de la province 


été moins bien servis par la ré-| 


Les électeurs de la Seine 


: 


\ 


|| SteBonilace, 16:22 janvier 1960 


Trois groupes convoitent 


ce poste privé de la TV 


Le Bureau des gouverneurs de 
la diffusion canadienne tenait 
ses séances publiques à l'hôtel 
Fort Garry au cours de la se: 
maine dernière en vue d'écouter 
les différents mémoires présen- 
tés par ceux qui sont intéressés 
à obtenir le permis  d'exploita- 
tion r un second poste de té. 
lévision à V re à 

Depuis déjà plusieurs mois le 

gouvernement canadien a an- 
noncé qu'un permis pour un se- 
cond poste de télévision serait 
accordé dans quatre grands cen- 
tres et Winnipeg était le premier 
endroit où siégeuit le Bureau des 
gouverneurs pour écouter les 
candidats qui avaient déjà sou- 
mis leur demande par écrit, (I 
est entendu que cette décision 
n'affecte nullement l'établisse- 
ment prochain d'uñ poste satel- 
lite de français à Winnipeg.) 
; Winnipeg était donc le point 
de mire et plusieurs diffuseurs, 
tant de la radio que de la télé- 
vision, assistaient à ces assises 
pour en connaître non seule- 
ment la procédure mais aussi les 
questions que poseralient aux 
candidats les membres de ce bu- 
reau important, On sait que le 
Bureau est présidé par le Dr A, 
Stewart et composé de 15 mem- 
bres, dont 14 assistaient à la réu- 
nion de Winnipeg, S 

Trois groupes importants se 
présentaient devant le Bureau 

our faire leur demande, ayant 

leur tête respectivement: MM. 
R, Misener, J. O, Blick et Joseph 
Harris, 

Le groupe dont M. Misener 
était le porte-parole se fait re- 


marquer de trois façons, D'a- 


Pour qu'une réprimande porte 
du fruit, il faut que cela coûte 
de la faire; et il faut la faire 
sans une ombre de vassion dans 
le coeur, — Ste THERESE. 


R. J. Stanners 
OPTOMETRISTE 
EXAMEN DE LA VUE 
Téléphone CEdar 3-2850 


141, avenue Provencher 
ST-BONIFACE, MAN. 


EXAMEN DE LA VUE 
James Shaen Ltd. 


M. N. Lecker OPTOMETRISTE 


2e étage, édifice Hurtig 
264, ave Portage 


Tél WHitehall 3-6628 


SUR RENDEZ-VOUS SEULEMENT 


Téléphones: Bur: — CHapel 7-3591 
Rés, — CEdar 3-2574 


Dr H.-R. Du Charme 


CHIROPRATICIEN 


Al, rue Taché St-Boniface, Man 
En facé de l'hôpital 


Dr A.-E. Bourgeois 
, DENTISTE 
344, rue Marion, St-Bonifèce 
Téléphone CHapel 7-4548 


Dr André-S. Lachance 
DENTISTE 
Chambre 3, 1139 rue Marion 
Téléphone CHapel 7-1726 


Dr Edouard-G. Jérjour 
 CHIRURGIEN-DENTISTE 
301, chemin Ste-Marie 
St-Boniface, Mon. 
Téléphone CEdar 3-211? 


Dr A.-C. Laurin 
DENTISTE 


Téléphone CEdar 3-2850 
141, avenue Provencher 
ST-BONIFACE, MAN, 


Dr P.-E. LaFlèche 
DENTISTE 
709, rue Sherbrook Winnipeg 
Téléphone SPruce 5-5446 


Dr JACOB 
DENTISTE 
et associés 


Leurs nouveaux Bureaux 
sont situés au-dessus du 
MAGASIN METROPOLITAN 


Angle Portage et Carlton 
Winnipeg, Man. 


Téléphone WHitehall 2-8531 


Examen de la vue 
Lunettes ajustées 


te étage 

215. ave Portage | Téléphone 
cities WHiteholl 
WINMIPEG * 2-2496 


” 
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PE 
Western Savings 
and Loan Association 


* 


Bureau-chef 
WINNIPEG 


bord il s'agit de personnes ex- 
périmentées dans l'exploitation 
de la radio, sans affiliation avec 
d'autres moyens de communica- 
tion: des hommes d'affaires d'un 
peu partout dans la province, et 
non seulement citoyens de Win- 
nipeg; des représentants de plu- 
sieurs entreprises dédiées à 
maintenir la richesse culturelle 
du Manitoba, évitant directe: 
ment et indirectement l'unifor- 
mité amérieaine, 

En plus de ces demandes pour 
la télévision, il y avait une.de- 
mande pour Un autre poste ‘de 
radiodiffusion faite par M, Jack 
Shapira, de Winnipeg, ainsi que 
d'autres demandes pour augmen- 
tation de puissance et postes de 
radio dns d'autres villes du 
pays, Les réunions furent suivies 
de près et mercredi et jeudi plus 
de 500 personnes encombralent 
la salle de concert à l'hôtel Fort 
Garry, 

On sait que M, Roger Duha- 
mel est vice-président du Bu- 
reau des gouverneurs de la tra- 
diodiffusion canadienne et que 
MM, Ivan Sabourin, de Mont- 
réal, et Guy Hudon, de Québec, 
sont les représentants du groupe 
canadien-francais, Malheureuse 
ment, M. Hudon n'avait pas ou 
se rendre à la séance de Win- 
nipeg. 

I1 y avait aussi des visiteurs 
des provinces de l'est du pays, 
entre autres le Dr Charles Hou- 
de, président du poste de radio 
et télévision, New Carlisle, 
N.-B; M. Daigle Alban, secré- 
taire permanent du Conseil aca- 
dien de Moncton, N.-B: M. J.- 
Léo Achey, président de CKBR, 
Bathurst, N.-B, De Montréal, il 
y avait M. Marcel Provost, du 
poste CKVL et M, Roger Baulu, 
annonceur connu avantageuse- 
ment non seulement au Canada 
mais outre-frontière, 

Les candidats auront donc à 
attendre avec anxiété, car le 
président a mentionné qu'on an- 
noncerait d'ici la fin du mois le 
nom du groupe à aul.on accor- 
derait un permis d'exploitation, 


éon-H. Bénard, CR. 
AVOCAT et NOTAIRE 
Edifice Banque Canadienne Nationale 
431, rue Main Winnipeg, Man. 
TELEPHONE WhHitehall 3-2155 


W. KR. DeGraves 


AVOCAT ET NOTAIRE 
de l'étude 
DeGRAVES & EGGERTSON 
500 Power Building, 
Winnipeg 1, Main. 
Téléphone WHitahall 2-3149 


Grafton, Deniset 
Dowhan, Bétournay 
& Muldoon 
AVOCATS et NOTAIRES 


Chambre 4 
Edifice Banque Canadienne Nationale 


431, rue Main Winnipeg, Man. 
TELEPHONE WhHitehall 2-3135 


Louis-P, Roy 
AVOCAT et NOTAIRE 
St-Bonitace 
TELEPHONE CHapel 7-3172 


Clifford W. Brock 


C.R., MA. LL,B. 
AVOCAT - PROCUREUR 


Are y je ville “4 np 
viseur légal pour le “Trade a 
Labor Council" de Winnipeg 


550, édifice Somerset, Winnipeg 
TELEPHONE WhHitehall 3-0626 
138, avenue Provencher, St-Boniface 


Robert Trudel 
AVOCAT et NOTAIRE 


de l'étude 
MORKIN. HAYES & TRUDEL 


609, édifice Paris 
Portage et Garry. Winnipeg. Man 
TELEPHONE WHitehall 2-1536 


Joseph-N. Landry, B.A, 
Avocat, Avoué et Notaire 
302, édifice Melntyre 
416, rue Main Winnipeg 


Téléphones: Bur,: WhHitehall 27125 
Rés.: GLobe 2-0303 


Arpin & Rich 
AVOCATS et NOTAIRES 
Maurice-J. ARPIN BA. LL.S. 
207-4, édifice Contederation Lite 
457, rue Main, Winnipeg 
TELEPHONE WhHitehall 2:6516 


147, ave Provencher 


>Marcoux, Dureault 


et Bétournay 
AVOCATS et NOTAIRES 


702, édifice Great Western 
356, rue Main, Winnipeg 
TELEPHONE WhHitehall 2-8241 
Tous les mercredis à St-Jean-Baptiste 
Membre associé: ’ 

G. MAURICE GELLEY 
Téléphone WhHitehall 2-4803 
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(Abrégé du Droit) 


OTTAWA — L'influence des 
représentants du Canada fran- 
çais au sein du cabinet Diefen- 
baker se mesurera, au cours de 
la session qui vient de commen- 
cer À Otlawa, moins par leur 
nombre que par l'ampleur des 
fonctions que le premier minis- 
tre leur à attribuées, 

Défense nationale 

Le plus lourd fardeau repose 
sur les épaules de l'hon, Pierre 
Sévigny, ministre associé de la 
Défense nationale et député de 
Longueuil, P.Q, On sait qu'avec 
l'hon, George Pearkes, il a la 
haute main sur l'affectation de 
plus d'un millfard ét demi de 
dollars et il exerce sa juridic- 
tion sur 120,000 hommes, 

L'année 1960 enregistrera une 
compression de ces dépenses ,et 
de ces effectifs, affirme-t-on de 
tous côtés, Le débat virulent de 
février dernier, quand Diefenba. 
ker a suspendu la construction 
de l'Arrow, va certes reprendre 
avec autant d'acrimonie quand 
les Communes discuteront des 
crédits de la Défense nationale, 
ét M, Sévigny devra répondre 
adroitement aux questions des 
libéraux et cécéfistes, spéciale- 
ment à cette question: ‘“’L'hon, 
Green, ministre des Affaires ex- 
térieures, a affirmé à. son retour 
du conseil des ministres de l'O- 
tan que l'Est et 1'Ouest en vien- 
dront à un accord sur le désar- 
mement dans un avenir pas trop 
éloigné, Alors, demandera l'Op- 
position, pourquoi continuer de 
demander des crédits pour ache- 
ter des armes et maintenir des 
troupes. Le Canada ne devrait-il 
pas donner l'exemple en matiè- 
re de désarmement?” M. Sévi- 
gny devra toujours trouver des 

. réponses , , . 
Prodüction de défense 

Qui ne connait cette. boutade 
de C, D, Howe: ‘Le ministère 
de a Production de défense 
remplit les commandes de ma- 
tériel que lui passe le ministère 
de la Défense nationale, Il n'a 
pas de ligne de conduite à tra- 
cer: il en a à suivre." Les décla- 
rations aux Communes au prin- 
temps de 1959 de l'hon. Ray- 

. mond O'Hurley, député de Lot- 


Les législateurs d 


St-Boniface, le 22 janvier 1960 
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Cinq ministres de langue française 
en vedette à la session fédérale 


binière, PQ. et titulaire de ce 
ministère, empêchent de croire 
à ce rôle purement mécanique; 
on s'aperçoit plutôt de la com- 
plexité des besognes qui incom- 
bent à ce ministère, 

M, O'Hurley ne s'occupe pas 
seulement de soumissions, il doit 
de plus régler les modalités de 
l'accord sur le partage des con- 
trats de défense entre le Canada 
et les Etats-Unis, Les Etats-Unis 
ont une loi qui oblige à acheter 
tout matériel de défense chez 
eux, À M, O'Hurley revient le 
soin de convaincre ses confrères 
de la république voisine du fait 
que la défense antirusse étant 
organisée sur une base continen- 
tale, les contrats afférents doi- 
vent aussi se répartir sur le plan 
continental, 

L'hon, O'Hurley s'est toujours 
bien tiré d'affaire à la Chambre, 
devant les questions des députés, 
En 1960, il devra user de la mé- 
me habileté durant les débats 
sur l'achat des Bomarc et sur 
l'installation des 45 nouvelles 
stations de radar en notre pays. 

Solliciteur général 

Le mandat confié au sollici- 
teur général est assez mince, en 
soi, Les libéraux n'ont pas man- 
qué de faire des gorges chaudes 
là-dessus, Mais la tâche de l'hon, 
Léon Balcer, député de Trois- 
Rivières, P,Q., a beaucoup d'en- 
vergure, car en plus d'accomplir 
son travail (qui en fait une sor- 
te d'adjoint du ministre de la 
Justice) il siège au Conseil du 
Trésor, dont les séances influent 
sur la gestion des finances de 
l'Etat, 

Les augures politiques ont 
d'ailleurs prédit qu'en 1960 M. 
Balcer se verra confier un au- 
tre ministère, La mission diplo- 
matique qu’il a remplie en Indo- 
nésie l'automne dernier a con- 
vaincu des observateurs que M. 
Diefenbaker le prépare à des 
fonctions encore plus lourdes de 
responsabilités, 

Les Mines 

L'avenir commercial du Cana- 
da est lié à ses exportations de 
niékel de zinc, de plomb, de mi- 
nerai de fer, d'uranium et de pé- 
trole, En d'autres mots, l'avenir 
du Canada est axé sur l'essor de 


Pa 
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triote 


53,00; 2 ans, 55,00 
$3,50; 2 ans, 56.00 


| nos mines, C'est dire l'importan- 
ce primordiale du ministère con- 
fié à l'hon, Paul Comtois, dépu- 
té de Nicolet-Yamaska, P.Q., qui 
u fait de nombreux voyages de 
l'AUantique au’ Pacifique pour 
visiter les centres miniers, ren- 
contrer les principaux de ses 
4,000 fonctionnaires et inaugu- 
rer de nouveaux édifices, Le 
premier lui a aussi confié diver- 
ses fonctions d'ordre diplomati- 
que, par exemple en Afrique en 
décembre dernier pour l'inaugu- 
ration d'un nouveau parlement 
au Cameroun, 

Jusqu'ici, le ministre des Mi- 
nés n'a pas eu maille à partir 
avec l'opposition à la Chambre 
des communes, Les deux fois 
qu'il a dirigé l'examen de ses 
prévisions budgétaires, tout s'est 
passé dans l'harmonie, Mais vu 
que les perspectives du marché 
de l'uranium se sont soudain as- 
sombries cet automne, libéraux 
et cécéfistes ne manqueront pas 
d'en rejeter le bläme sur le pro- 
gramme gouvernemental, C'est 
laide que le responsable de l'ex- 
ploitation de l'uranium au Ca- 
nada deviendra la cible des 
membres de l'opposition, 

Le secrétariat d'Etat 

Depuis des années, le secré- 
tariat d'Etat n'offre guère de 
prise à l'opposition, En 1960, les 
choses se passeront autrement, 
Le mécontentement règne au 
sein de la fonction publique. Les 
employés de l'Etat fédéral en 
veulent à l'hon, Fleming qui 
leur a refusé une augmentation 
de traitement. Des menaces de 
grève ont fusé à gauche et à 
droite, Les membres de l'oppo- 
sition sauront exploiter ce mé- 
contentement, et l'hon. Henri 
Courtemanche n'aurait pas eu 
trop des talents d'orateur qui 
l'ont rendu célèbre, au temps de 
ses études à l’Université de Mont- 
réal, pour sortir sans éraflures 
ide ces passes d'armes, mais il 
| devenait sénateur mercredi de 
cette semaine, 

Il est donc à prévoir que les 
ministres du Canada français 
auront un rôle de vedette à, 
jouer au cours de la session fé- 
dérale qui a commencé à Ottawa 
!la semaine dernière, 


e cinq provinces 


à l'oeuvre — en vue des élections 


OTTAWA -— Comme on s'at- 
tend à ce qu'il y ait cette année 
quatre ou cinq élections provin- 
ciales, un intérêt politique inu- 
sité est concentré sur les Légis- 
latures en session ou à la veille 
de siéger, 

Un double intérêt est centré 
sur le Québec, où non seulemént 
on s'attend à une élection cette 
année, mais où le nouveau pre- 
mier ministre Antonio Barrette 
tente de voler de ses propres ai- 
les à la Législature comme suc- 
cesseur soudain de MM. Maurice 
Duplessis et Paul Sauvé. 

Le Nouveau -Brunswiek, la 
Nouvelle-Ecosse, la Saskatche- 
wan — et peut-être la Colom- 
bie-Britannique — sont les au- 
tres provinces où il y aura peut- 
être des élections générales en 
En Saskatchewan 

La Législature de la Saskat- 
chewan, qui débutera le 11 fé- 
vrier, durera environ six semai- 
nes.et le premier ministre, M. 
TC. Douglas ira devant le peu- 
ple peu après. 

La législation que le gouver- 
nement proposera comprend: 

1, Un plan d'assurance payé à 
l'avance par rapport aux soins 
médicaux, auquel les libéraux, 
les conservateurs et les créditis- 
tes s'opposent, 

2. Une loi d'amélioration a- 
gricole pour apporter l'eau jus- 
qu'aux maisons de ferme. 

‘3. Une interdiction sur les 
.timbres-primes et les primes, si 
l'on ‘juge que la législation fédé- 
rale-est inefficace. ; 

‘ En Nouvelle-Ecosse 
La Législature de la Nouvelle- 

ogressistes-ton- 


déclaré qu'il n'y aura pas un 


national des travailleurs 
forêt — CTC 
négociateur pour les bücherons, 


ront autour - dépenses 
l'industrie doté istique; l'épposie 
tion En ) au nouveau gouver- 


Législature entrera en session le 
18 février, Les conservateurs du 
premier ministre Hugh Flem- 
ming sont solidement au, pou- 
voir , 

La Législature de la Colom: 
bie-Britannique ‘entre en session 
le 28 janvier, alors que circulent 
des rapports contradictoires au 
sujet d'une élection en 1960, 
Dans certains milieux politiques, 
on dit qu'il y aura une élection, 
mais le premier ministre crédi- 
tiste W. C. Bennett a laissé en- 
tendre qu'il n'y en aura pas. 

Le budget est attendu pour le 
12 février et M. Bennett a dit 
qu'il sera un budget record — 
plus considérable que celui de 
$300,000,000 l'an dernier — et 
qu'il n'y aura pas de change- 
ment dans les taxes, 

Dans les autres provinces 

Dans les autres provinces où 
la situation politique est stabili- 
séé pour l'année, voici, d'un 
océan à l'autre, le tableau ac- 
tuel: 

‘Terre-Neuve: on s'attend que 
la Chambre entre en session à 
la fin de mars, ll semble que le 
gouvernement adoucira certai- 
nes lois ouvrières, bien que Je 
premier ministre Smallwood ait 


pouce de retraite sur une mesu- 
re décertifiant le syndicat ee 

e la 
— comme agent 


lle-du-Prince-Edouard: La da- 
te d'ouverture n'a pas encore été 
ce serait le ler 


le 8 mars. Les débats tourne- 


Manitoba 


La Chambre siége depuis le 
19 janvier. Bien que les frais de 
l'Education et de la Santé aient 
augmenté, on ne prévoit pas que 
le premier ministre Duff Roblin, 
demande des taxes plus élevées, 


« Alberta: après une élection en 
1959, la première session de la 
Législature débute le 11 février 
avec le premier ministre E, C. 
Manning, plus solidement au 
pouce que jamais, La principa- 
e quéstion sera un plan provin- 
cial de taxation industrielle, On 
étudiera également un plan d’é- 
ducation recommandé par une 
commission royale, L 


L'on voit ci-dessus l'hon, Antonio Barrette, nouveau premier 


D, Bégin, à droite, (Photo CW) 


Billet du vendredi 


ministre de la province de Québec, accompagné de deux membres 
du cabinet provinelal, les hon, Jean Bourque, à gauche, et Joseph- 


Le roman d'amour de Musset 
et d'Aimée d'Alton 


(Spécial à ‘’La Liberté et le Patriote’) 


En mal 1839, Alfred de 
Musset écrivait à son amie Ai- 
mée d'Alton, qu'il disait la si 
bien nommée: 


“Ma chère enfant, pardon- 
ne-moi si j'ai tardé si long- 
temps à te répondre, Je suis à 
la campagne, Je te remercie 
de la bonne lettre que tu m'as 
écrite. Appelle amour ou ami 
tié le sentiment que j'ai et au- 
rai toujours pour toi. Je n'y 
verrai jamais de différence.” 


C'était là, pour uñ roman 
d'amour que la jeune fille a- 
vait cru durable, le commen: 
cement de Ja fin, En fait, Mus- 
set ne lui avait adressé que 
rois courts billets en 1839, 
alors que de longues lettres se 
succédaient à un rythme ra- 
pide, deux ans plus tôt. Il ces- 
sa peu à peu de la voir, finit 
par l'oublier, décéda en 1857 
en disant: “Dormir .., je vais 
enfin dormir!” I} avait qua- 
rante-six ans, On l'inhuma au 
Père-Lachaise, où un saule 
maigrelet végète près de sa 
tombe, sans lui donner beau- 
coup de cette ombre légère 
qu'il souhaite dans un poème. 
Il est vrai que l'arbre ne fut 
planté qu'en 1942, quatre- 
vingt-cinq ans après sa mort, 
Devenue Madame Paul 
Musset, Aimée repose elle- 
même au cimetière du, Père- 
Lachaise, à quelques centaines 
de pas du tombeau de celui 
qu'en vain elle aima de tout 
son coeur. Elle ne, s'éteignit 
que le 30 novembre 1881, âgée 
de 70 ans. 

L1 L L 

Comme il le note lui-mème 
dans une lettre, Alfred avait 
uñ an de plus qu'Aimée, celle 
qu'il appelait son joli ges à 


‘lon blanc, et dix par l'expé-* 


rience, Née à Hambourg le 20 
septembre 1811, non à Paris 
comme le dit son acte de dé- 
cès, elle n'était Française que 
par adoption et adaptation, 
fille de cet Alexandre d'Alton 
qui servit dans l'armée napo- 
léonienne, finit baron de l'Em- 
pire et pauvre. Son grand-pè- 
re Guillaume Dalton, descen- 


Note biographique sur 
le cardinal Théodore Heard 


PARIS — ‘La Croix” de Pa- 
ris publie sous la signature de 
son correspondant romain, Geor- 
ges Huber, ure note biographi- 
que sur. le nouveau 
Heard, dont voici le texte: 


Le cardinal Heard fait penser 
à Newman; tous deux Anglais, 
tous deux convertis, honorés 
l'un et l'autre de la pourpre ro- 
maine au terme d'une 1 
activité au service de l'Eglise, 
és tous deux, sur des p 
différents et avec de profondes 
différ amen: 


so 
DE 
br 


Écn 


# . 


lieue de Londres. Juge du tri- 
bunal diocésain, il rendit, dans 
un procès difficile, une sentence 
si remarquable que le tribunal 
de la Rote, qui en eut connäis- 
sance, l'appela en 1927 à Rome, 


mme auditeur, À ses délicates 


fonctions judiciaires il joindra 


celle de confesseur des'étudiants 


à [le connait bien m'a dit: “Mgr 
Heard est un are Très pru- 
dent, très équil 


mais 
ang mg dd veine 


du pesé + VS L'automne 
dernier, Mgr 

comme doyen de la Rote, à Mgr 
Julien, devenu cardinal. 


de faits.” 


eard succéda 
Un ecclésiastique anglais qui 
Mgr 


grand tra- 
leur, un peu austèr 
d'une austérité 


que ‘tem: 
d'humour. 
e paroles, mais riche 


il üné atmbs- 
de justice, H ne tolé 
or sur à 


les 


nos 


k 


Ce A DE 
e la , m je es 
ton son côté: “Mgr Heard 


de la Rote les + + 
| uili-| 
Ja 


€ ioléralt | 


‘la princesse Be 


dant du chevalier Gauttier- 
Dalton, qui accompagna Guil- 
laume le Conquérant en An- 
gleterre et plus tard fit sou- 
che en Irlande, ne vint en 
France qu'en 17388. 

“Aimée allait avoir vingt- 
cinq ans, quand Musset lui tut 
présenté chez celle qu'il ap- 
pelait sa marraine, cette Ma- 
dame Jaubert cousine de la 
jeune fille, Alfred lui accorda 
d'abord une attention distrai- 
le, car, dit Léon Séché, il ai- 
mait moins le fruit vert que 
l'autre, même un peu piqué. 
Il était un homme du monde 
doublé d'un boulevardier, bu- 
vVait beaucoup, était. indolent 
ét paresseux plus que travail- 
leur, venait de ‘briser avec 
George Sand et gardait la 
bouche amère de son aven- 
ture, 

Il avait beau-être libertin, 
il finit par se laisser prendre 
aux filets d'Aimée, blonde aux 
cheveux bouclés, yeux -bleus 
et nez futé, au fait de la litté- 
rakure et spirituelle en sus — 
ce qui ne gâtait rien. En re- 
merciement d'un cadeau l'iñ- 
citant à travailler, il lui adres- 
sa le sonnet publié .dans les 
Poésies nouvelles et qui com- 
mence par le vers: 

Lorsque j'ai lu Pétrarque, 
étant encore enfant, 
Le L2 * 


Le sonnet se terminait par 
ces alexandrins: 


Je ne puis ici bas que donner 
en chemin 
Mg main à qui m'appelle, 
à qui m'aime ma wie, 
Aimée lui inspira le conte 


intitulé Le fils du Titien, puis |. 


il écrivit pour, elle ‘d'auvres 
poèmes, dont le célèbre son- 
net sur Béatrix Donato, et un 
jour de 1837 son Charmant 
étit moinillon blanc. Ce fut 
e grand amoûr, avec un À 
majuscule. La liaison dura 
deux ans, avec des hauts et 
des bas, et un;soirvil n'en res- 
ta que de la fumée, Aimée au- 
rait voulu se marier, mais 


‘Musset se.disait trop pauvre, 


de fortune instable, Il man- 
qua d'obtenir un poste à l'am- 
bassade de France à Madrid, 
manoeuvra pour‘ne pas l'a- 
voir. ds, 1495 
Quand, vers la fin de 1838, 
on le nomma bibliothécaire au 
ministère de l'Intérieur, avec 
émoluments de 3,000 francs 
par an, il se désintéressait de 
plus en plus de celle qu'il di- 
sait adorer, Il avait” commen- 
cé de courir après Rachel, la 
grande actrice du Français, et 


tre ans après la mort 
set, Aimée d'Alton épousa son 


frère Paul, qu'elle connaissait . 


depuis longtemps. I] avait 57 
äns, elle, de :50. Aimée 
gasds les ” a du pare et 
es confia. ; sur le con- 

dde gi la Biblio- 
è nationale. Sous réser- 


ve qu'on ourrait en pren- 
dr. | tomeibesiiee qu'après 


Û 910, 
ie 


| compétence, 


Pour 


| gros 


(suite de la première page) 


Pot Se 


fomique consécutive à la guer- 
re, en même temps que la vi- 
goureuse poussée démographi- 
que enregistrée par la France 
les acculaient peu à peu à une 
solution tragique: renoncer, 
Renoncer à donner à leurs en- 
fants une éducation chrétienne 
correspondante aux exigences 
de leur foi, On comprend l'an: 
golsse qui les étreignait, 


Le gouvernement avait pro- 
mis d'examiner le problème 
avec bienveillance, persuadé 


qu'il était que l'enseignement 
libre assumait un service d'in- 
térêt national, Mais il devait 
compter avec l'opposition 
‘‘corporative" de l'Université 
de l'Etat, violemment dressée 
contre la concurrence catho- 
lique en matière d'enseigne- 
ment, avec l'hostilité des or- 
ganisations ‘laïques enfer- 
mées dans les rancunes et les 
sectarismes d'hier, avec la vio- 
lence des partis de gauche, a- 
nimés par la rivalité très vive 
qui les oppose sur le front de 
la ‘défense laïque’, 

Tous cès vpposants ont me- 
né le tapage depuis l'été pour 
ameuter l'opinion et ‘sauver 
l'école de la République", Des 
rassemblements, des manifes- 
tations se déroulèrent à tra- 
vers la France, organisés par 
le Comité National d'Action 
Laïque et animés par le parti 
communiste, qui mobilisait ses 
troupes et qui fournissait les 
bataillons des partici- 
pants, 

Le gouvernement ne se lais- 
sa pas impressionner, Il dres- 
sa un projet sur la base des 
conclusions établies par une 
commission de ‘‘sages' com- 


posée paritairement de per- | 


sonnalités ‘laïques’ et de per- 
sonnalités catholiques et pré- 
sidée par l'ancien ministre so- 
cialiste de l'Education natio- 
naie, M, Pierre Olivier Lapie, 
Les propositions et les sugges- 
tions de cet organisme, qui 
s'attaqua au problème avec 
avec objectivité 
et surtout avec une immense 
bonne volonté, étaient accep- 
tables pour tous, Elles po- 
saient le principe d'une paix 
scolaire établie & l'issue d'une 
longue période de trève, où 
l'on s'efforcerait de faire col- 


| laborer l'enseignement public 


de dans cette: 
s'occuper plus 


regretté cardinal 
der ico Tedehini. décédé le 2 


-tains restes du passé . ,. 


diñal ponent de la cause de 

de Laval est S. Em. le cardinal 
Gaétan Cicognani, 
Con 
savoir ces jours derniers le R. P: 
Romain Saint-Cyr, S.S.S., assis- 


bé Jean-Marie Forti sé- 
minaire de Québec, qui est vice- 
postulateur, 


et l'enseignement privé, La 
vie de celui-ci serait assurée 
par une aide de l'Etat aux éta- 
blissements qui désfreraient 
en bénéficier, et un certain 
contrôle pédagogique serait 
exercé sur les programmes 
d'études. 
L] .-. 

Le premier ministre Michel 
Debré entra dans ces vues plus 
aisément que le ministre de 
l'Education nationale, M, An- 
dré Boulloche, Celui-ci, qui 
abandonna le parti socialiste 
en entrant dans le gouverne- 
ment, eut à lutter contre ses 
convictions ‘“laïques'”, contre 
les manoeuvres de pression de 
ses bureaux et de ses anciens 
amis politiques, Mais sa situa- 
tion (devint bientôt intenable 
de son point de vue, et il re- 
mit sa démission au président 
de la République, 

Le projet gouvernemental 
n'en fut pas moins voté au 
Palais Bourbon à une écrasan- 
te majorité, Le texte en déli- 
bération subit des critiques 
violentes: rejeté avec véhé- 
mence par les défenseurs de 
la laïcité, il était également 
contesté par ceux qui, à droi- 
té, estimaient qu'il constituait 
une menacé à terme contre 
l'enseignement libre, Mais 
n'est-ce pas là le propre d'un 
compromis, de mécontenter 
plus qu'il ne satisfait! 

A ceux qui lui faisaient 
grief de violer le principe ré- 
piopon de la séparation de 
’Eglise et de l'Etat, M. Mi- 
chel Debré répondit dans ‘un 
excellent discours: 

“Nous ne sommes plus à la 
fin du 19e siècle, où l'Etat lut- 
tait contre la religion pour être 
l'Etat . . . Si, aujourd'hui en- 
core, l'Etat doit se libérer, 
c'est d’autres adversaires plus 
dangereux pour son autorité 
et son indépendance que cer- 


Alquoi M. Guy Mollet, chef 
de l'opposition socialiste, ré- 
pliqua: “Vous savez bien qu'un 
jour de nouvelles majorités re- 
viendront à l'entière sépara- 
tion des Eglises et de l'Etat. 
Ce jour-là, tous les établisse- 
ments ét les maitres qui au- 
ront sollicité le concours des 
fonds publics seront considé- 
rés comme ayant affirmé leur 
vocation d'entrer dans le ser- 
vice public de l’enseignement, 
et il en sera ainsi fait. Ce n'est 
ni une fenace ni un chanta- 
ge, C'est la conséquence logi- 
que de ce que vous allez é- 


Cause de béatification de 
Mgr de Laval, confiée 
 Sua: lau cardinal Cicognani 


QUEBEC —- Le nouveau car- 


réfet de la 


gation des Rites, a fait 


des pères du 


“Le cardinal Cicognani succè- 


Fe- 


tâche, est de 
Lrran 5h de la|: 


cider, M, le premier ministre 
n'a-t-il pas dit que les maîtres 
des établissements privés é 
taient habilités à participer au 


service publie de l'enseigne- 
ment? Ils y participeront «à 
lors à plein, C'est la logique 


du système, C'est aussi notre 
volonté et au nom de mes amis 
je prends l'engagement de la 
respecter," 


. . . 


Quoique logique, l'opposi 
tion de M, Guy Mollet est sur 
prenante, 11 n'y à guère, l'an 
cien chef du gouvernement dé 
clarait sans ambages que la 
laïcité était ‘‘un problème idiot 


et dépassé”, Mais lorsqu'on lui 
demanda de s'associer et d'as 
socier son parti à une solu 
tion de trève analogue à celle 
qui est intervenue en Belgi 


| que entre catholiques et socla 


listes, il refusa tout net en 
déclarant: ‘Ce n'est pas la mè 
me chose!" 


Les socialistes français se 
raient-ils plus sectaires et 
moins compréhensifs que leurs 
collègues belges? Non, Ce qui 
n'est pas la même chose entre 


les deux pays, c'est la présen 
ce, en France, d'un parti com 
muniste puissant, 


électeurs 


qui concur- | 


rence énergiquement le parti | 


socialiste auprès des membres 
de l'enseignement public 


Ceux-ci constituent, avec les 
fonctionnaires de l'Etat, la 
charpente du parti socialiste 


et, pour ne pas les perdre au 
profit du rare communiste, M 
Guy Mollet est contraint d'é 
pouser leurs querelles et leurs 
aversions, même s'il considè- 


re que celles-ci sont ‘“idiotes | 


et dépassées”, 


On a bien vu, au demeu 


rant, le parti que les commu- | 
de | 


nistes ont tenté de tirer 
l'initiative gouvernementale en 
faveur de l'enseignement ca- 
tholique, La ‘défpgnse de la 
laïcité” est la seule plate-for- 
me sur laquelle peuvent se re- 
trouver les partis de gauche 
qui gisent, épars et désorien- 
tés, depuis le retour du Géné- 
ral de Gaulle au pouvoir, Dans 
la bataille de l'école, qu'ils ont 
vigoureusement animée, les 
communistes ont pensé qu'ils 
avaient un nouveau Front po- 


pulaire, Voici d'ailleurs ce 
qu'écrivait la presse du parti 
au lendemain du vote de la 


loi scolaire: 

“Les dispositions pratiques 
ont été arrêtées pour que la 
étition nationale qui sera 
ancée à partir des premiers 
{purs de janvier prenne l'al- 
ure d'une véritable consulta- 


eux 


— | — 


Nos contemporains ne taris- 
sent pas en remarques déso- 
bligeantes sur les manièrés de 
rocéder des régimes passés. 
ls n'épargnent pas davantage 
leurs propres gouvernants, ils 
lés accusent d'avoir moins de 
perspective que leurs prédé- 
cesseurs, de travailler au jour 
le jour sous le signe de l'im- 
provisation, delrenverser sans 
scrupule des systèmes éprou- 
vés, sans. tenir compte que 
gouverner à l'heure présente 
est une tâche autrement plus 
difficile qu'autrefois. Héritiers 
de Richelieu et de Mazarin, ils 
avaient le rare vraies de 
pouvoir en matière politique 
agir à leur guise, sans être 
contrecarrés par l'impatience 
e leurs commettants, par de 
gênantes demändes d'explica- 
tions. Ils n'avaient pas à se 
mesurer presque à tout mo- 
ment par les attaques, aux 
questions embarrassantes de 
groupements de toute sorte 
qui mélaient les intérêts pri- 
mordiaux et!les combinaisons 
locales et ne se privaient pas 
de subordonne: la politique 
extérieure du pay: à des con- 
sidérations d'ordre intérieur. 

Enfin passant du négatif au 
positif, les hommes d'état d'il 
y a. encore quelques années 
pouvaient étudier en toute 
tranquillité dans le silence le 
plus absolu, les questions qui 
se trouvaient en litige, 

Ceux qui font grief aujour- 
d'hui aux malheureux’ qui ont 
brigué l'honneur de se char- 
ger de leur destinée, de ne 


.pas savoir distinguer les me- 


nus détails de l'horizon poli- 
tique ne connaissent pas à 
coup sûr les premières règles 
du jeu: s'ils n'étaient pas no- 
vices en la matière, non seu- 
lement ils ne traiteraient pas 
de haut les infortunés émbar- 
ués sans biscuit sur cette ga- 
lère qu'est la politique de nos 
jours, mais encore ils félici- 
teraient de tout leur coeur ces 
cuisiniers tenus de composer 
des menus avec l'air du temps 
et qui avaient trouvé moyen 
de ne pas laisser mourir de 
faim leurs maitres. 


Certaines nations sont de 
aändes coquettes. Elles vou- 
raient constamment rester 
jus continuer à demeurer 
e miroir du monde comme 
au temps de leur splendeur 
et de leur éclat, 11 ne semble 
pas que ces prolongements de 
suprématie soient en confor- 
mhé avec les intentions du 
Destin qui reste mystérieux 
dans ses intentions et accorde 


ou refuse ses faveurs, À son. 
raisons 


gré, sans donner ses 

Il en ést des nations comme 

des êtres humains, Tandis que 

certaines leur éter- 
té, d'autres 
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que l'école cesse d'être l'enjeu... 


tion dont les résultats mons 
treront la profondeur des sen- 
liments laïques de ce pays et 
feront apparaitre, du même 
coup, avec un éclat partieus 
lier, le divorce entre un ba: 
luillon de députés élus à la 
faveur de circonstances excepr 
tionnellement confuses et les 
enseignants, an: 
ciens combattants, ouvriers, 
paysans, jeunes qui ont 
fait l'expérience de 18 mois 
de pouvoir personnel et qui 
gardent au coeur l'amertume 
des illusions perdues, des pros 
messes bafoutes, de la paix 
sans cesse returdée en Algé: 
rie, des retraites supprimées, 
des suluires bloqués, des prix 
presque quotidiennèment gon- 
flés de taxes nouvelles et qui, 
sous le Nouvel Empire, come 
mencent à redécouvrir les vers 
tus de la démocratie," 

La luicité n'est donc que le 
prétexte à des manoeuvres pos 
litiques de grande envergure, 
manoeuvres qui, au demeu- 
rant, ne sont pas totalement 
dénuces d'efficacité, 11 est sûr, 
en effet, que la question scos 
laire tiendra une place impore 
tante dans les préoccupations 
des partis de gauche, encore 
que, selon l'expression objecs 
tive d'un député de la majo 
rité, “le problème n'est lourd 
que de malentendus”, 

Pour sa part, le gouverne 
ment entend, par le moyen de 
la loi qu'il a fait voter, créer 
autour de l'école, un climat 
nouveau et constructif, Nous 
n'entrerons pas ici dans le dé- 
{ail des textes votés, qui sont 
à la foi complexes et délicats, 
Sachons seulement que, pen: 
dant une période de 12 ans, 
l'Etat accordera son aide fi: 
nancière et pédagogique aux 
établissements privés qui en 
feront la demande, étant en- 
tendu que, quel que soit le 
contrôle exercé par les au- 
torités, l'enseignement libre 
conservera son raractère pro- 
pre, Les décrets d'application 
de la loi, le choix des person: 
nes chargées de mener l'ex- 
périence, le comportement des 
responsables des deux camps 
dans les mois qui viennent dé- 
cideront sans doute de l'avenir 
de cette première tentative sé- 
rieuse d'arracher l'école aux 
luttes idéologiques et politi- 
ques. Les catholiques, qui 
n'ont cessé d'être dignes pen- 
dant ce long et difficile débat, 
sont décidés, quant à eux, à 
jouer loyalement le jeu, 


Maurice HERR, 


Les relations des peuples entre 
et avec leurs gouvernements 


dans leur histoire, Elles ne 
vous croiront pas, et-c'est ca 
désespoir qui les rend si atta- 
chantes, si humaines, 

LJ L2 LE! 


L'histoire de celui qui a lu 
Baruch et qui proclamait ses 
mérites partout où il passait 
restée apparamment de tous les 
temps. Voici un peuple qui 
connait un régime dont il est 
satisfait, dont la manière de 
vivre le satisfait, il pourrait 
savourer paisiblement son 
bonheur; c'est mal connaître 
son goût démesuré de l'aposto+ 
lat, Levé de bon matin il va 
réveiller tous ses voisins et les 
engage vigoureusement sans 
leur laisser le temps de souf« 
fler à limiter sans tarder et à 
adopter la civilisation dont il 
jouit, Ne cherchez pas à lui di- 
re que si merveilleux que soit 
son système, il y a de par le 
monde quantité d'hommes qui 

référent le pittoresque de 

eurs villages peu confortables, 

de leurs églises la tête enfouie 

dans les siècles à l'enchantes 

ment relatif de bourgades mo- 

dernes aux rues pareilles. 
* * L1 


Nous avons tendance quand 
nous examinons la vie des au 
tres peuples à étudier les ma- 
nifestations de leur activité 
uniquement par rapport 
nous, Les nations étrangères 
nous apparaissent comme res 
marquables, comme dignes de 
considération si elles nous res: 
semblent par queue points, 
Si par hasard leurs façons 
de faire, si leurs réactions ne 
concordent pas avec les nô- 
tres, nous apparaissons sur- 
pris, voire même vexés et 
nous poussons notre étonne » 
ment jusqu'à leur en faire, 
grief, on dirait que nous ne : 
ee pas réaliser qu'il est | 

la fois normal, et même dé: . 
sirable qu'il en soit ainsi, 


L2 L1 L 
De la solidarité entre les 
peuples . ., Tant que les habis 
tants d'un pays l'aiment | 
ajnsi dire d'amour et sont à 
sans discussion à accomp 
ur le sauver les sacrifices. 
es plus douloureux, on peut 
être sûr que ce peuple a tous 
tes chances de Eee A 
niveau où ses aïeux l'ont pla: 
cé, Par contre si cet amour € 
pays, au lieu de se main! 
dans les limites raisonnab 


prend des aspects de pro 
tion, c'en & gi de la 


s peuples 
dre mener une A 


1 
nnelle, 
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196, eve Provencher, St-Benitce 
 féléphones Chder 3:1119 


IFANNE"S 
Beauty Parlor 


M6. avene Provencher 
Télevhone CEdar 3-3090 


Nouvelle permanente 
à lo crème 95,50 et plus 


Tél, (Rés,) Globe 2-2016 


dt. PICHÉ | 


Peintre-décorateur | 
112, Crawtord | 
Norwood, Man. 


Monuments 

BRUNET 
PIERRE BRUNET, prop 

405, rue Bertrand, $t-Bonitace 


Tél, CHapel 7-1864 


Delannoy's Electric 
436, rue Louis Riel, $t-Bonitace 
Téléphone: CEdor 3-5258 


installation et réparation 


Brochage pour industries, 
magasins et maisons 


Park Confectionery 
412, ave Taché 
Téléphone CHapal 7-3891 


Fruits frais — Fleurs 
Confiseries et magazines 


Téléphone CEder 3-6102 


Marion Beauty Nook 


Votre coitfeur trançais , 
vous oftre tous les soins de beaut 
286, rue Marion, Norwood, Man, 


Corinne DUFAULT, propriétaire 


Norwood Cleaners 
and Tailors 
288, rue Toché 

Téléphone CEdar 3-5610 


SERVICE DE DEUX HEURES 


Le Nettoyeur et Tailleur 
de votre ville 


Hepas complets — Mets excellents 
à des prix populaires 
RESTAURANT 
“Joe & Gerry” 
395, avenue du Portage 
entre les rues Edmonton et Kennedy 
Joe De Gagné, prop. 

“On parle français" 


Acheteurs d'automobiles 


Notre Service d'Assurances et de Fi- 
nances à taux modiques vous aidera 
À faire une meilleure transaction 
Avant d'acheter. consultez-nous. 


AGENCE 
Georges-J. Forest 
250, rue Marion CHapel 7-1323 


POUR VOS FOURRURES 
voyez toujours 


MECKLING FURS 


146, avenue Provencher 
St-Boniface 


Téléphone CHopel 7-81827 


Pourvoyeurs: mariages, diners 
et banquets 


Pâtisserie PELLAND 


D. PELLAND, prop, 


161, ave Provencher, St-Bonitace 
TELEPHONE CHapel 7-3319 


accompag a 
que votre confesseur y 
utrement, 


consente, et non à | 
Bossuet, ! 


Tél ChHapel 7-2789 
Forblonterie 
Beaulieu Ÿ Len Co. 


General het Melai Contracturs 
160, avenue lrovencher 


L, BEAULIEU 
MO De ia Morénie él Chdar 1903 


| 
: 
| 
| 


H, SOUCHON 
Mi Edgewand, tél, CHapel 11483 


Pharmade St-Boniface 


354, rue Marion, Norwood 
Tél: CHapel 7-3532 


Now remplissons avec 
soin et promptitude toutes les 
ordonnances de médecins 


Nous payons les frais de poste, 


on GA 
Téléphone CHopel 7-7468 
Agents de pneus DUNLOP 


BARIL'S Tire Service 


Vuicanisation 
Halancement des roues 


Entretien complet des pneus 
Prop N BEAULIEU 
164, ave Provoncher, 5t-Bonitece 


Pour travail de qualité, appelez! 


NOËL ÉMOND 
ROOFING & SIDING 


4, vue Champlain 


Pose de toiture d'asphaite, 
de revétament. de toiture neuve 
et de bardeaux de tous æenres 


Tél: CEdar 38-1081 St-Honitace 


Plaques commémoratives en bronze 
installées dans tous les cimetières 
par 


MEMORHIALS IN 
BRONZE LT. 
200, rue Osborne Nord 
Winnipeg !, Manitoba 


NELSON"'S 
BICYCLE & HOBBY SHOP 
187, rue Merion - CEdor 3-3724 


Service de ventes et de réparations 


Scies, Ciseaux, Couteaux et Haches 
aiguisés — Soudage et Brasage 


Patins aiguisés et réparés 


Hub Service Station 


Taché ot Provencher 


Essence - Huile - Accessoires 
Pneus - Réparations - Remorquage 


Service de 24 heures—CE 3-4654 
Gérard Privé — propriétaire 


SERVICE MACHINE WORKS 
160, rue St-Joseph Tél: CH 7-4533 


V'oils disgracioux 
enlevés du visage 


et des extrémités 
Enlevés sûrement et de façon per- 


manente, Consultation gratuite 
Etabli en 1936. DERMIC INSTI- 
TUTE, 203 Norlyn Medical Bldg, 
309, rue Hargrave, Winnipeg 2. 


Téléphone WHitehall 2-4110 


Industrial Hose Lines Co. 


fournissant à l'industrie manitobaine 


AEROQUIP—tuyaux flexibles et 
ferrures remployables 


MARMAN--serreroints industriels 
… Qi 
GENERAL LOGISTICS—équipement 
pour le contrôle des cargaisons 
Téléphone: CHapel 7-3793 
449, ava Provencher, St-Bonitace 


WESTERN 
Plumbing & Heating Co. 
541, rue des Meurons, $t-Bouitace 


Plomberie —- Chautftage 
Réparations de tous genres 


Téléphones: 
A. Neyron, CHapel 7-360% 
Roger Fourneaux, CEdar 3-1367 


TACHÉ 


Harold M. Black 


OPTOMETRISTE ET OPTICIEN 
Examen de la vue chez 


MITCHELL COPP LTD. 


Portage et Margrave 
Téléphone WHitehall 2-5108 
Ouvert tous les jours de 9 h. à 6 h. 


Taché Hardware Co. 


298, AVENUE TACHE 
Peinture, quincaillerie et 
accessoires électriques 
ARTHUR TOUGAS propriétaire 
Téléphone CHapel 7-1047 


Keat's Television 
& Radio Service 


Un service complet pour toutes les 


marques de postes de radio et d'ap- 
pareils de télévision, tourne-disques 
radio d'automobiles. accessoires 


143, rüe Marion, Norwood 


Téléphone CHapel 7:9964 


Cusson Lumber 
: Co, Ltd, 


Renseignez-vous sur nos préts 
pour améliorations aux maisons 
— jusqu'à 53,000 — sans verse- 
ment initial 

Estimés fournis gratis 


© Matériaux et bois de eonstrue- 
tion de tous genres 

© Amaublements d'église faits sur 
commande 

© Portes, châssis, moulures, ete, 


CHapol 72-1835 
dut: + et des Maurons 


, Men, 


Automobiles 
Accidents 


ASSURANCES — Fi 


PAUL PAQUIN 


: Agent général 


© 989 Autuüumnwood Drive, Windsor Park, St-Bonitacs 
Tél.: Alpine 23-9805 — Adresse postale: C.P. 68, $t-Bonitace, Mon. 


Auto and Body Works 


317, rue Taché, Norwood, Man. 
Téléphone CHapel 7-7145 
Réparations générales 
"Service qui plait” 


»! 


par M, Henry LANE 


courtiériste municipal 
de La Liberté et le Patriote 


Le lundfr 18 janvier avait lieu 
la réunion régulière des comités 
de la Ville, La Fédération des 
Maires et Municipalités deman- 
de la somme de $290.,00 comme 
colsation de la Ville de St-Bo- 
niface, ceci étant basé sur le ta- 
rif de 810,00 par 1000 de popu- 
lation d'après le dernier recen- 
sement fédéral, La fédération a 
augmenté la cotisation afin de 
lui parontes de poursuivre des 
étudés sur les finances munlei- 
pales ainsi que sur les salaires 
des employés municipaux à tra- 
vers le Canada et autres sujets 
‘administration municipale, Le 
comité de finance rapporta la 
décision aux évaluations budgé- 
taires de 1960 


La commission de la biblio. 
thèque demande la somme de 
$5,000,00 pour pourvoir aux dé- 
penses jusqu'à l'adoption du 
budget, 

L'ingénieur demande l'autori- 
sation d'acheter une machine 
pour faire dégeler les conduits 


d'eau, Jusqu'A présent il loue 
une machine de Winnipeg et le 
coût de location est tel qu'il 


pourrait probablement payer la 
machine dans une année d'opé- 
ration, Le comité recommanda 
l'achat de cette machine, 


Le club de curling de St-Vital | 
ayant appris que la Ville a des] 
lisières de tapis à vendre se dit 
prêt à payer le montant de 
$100,00 qui avait déjà été men- 
tionné comme étant un prix rai- 
sonnable, mais puisque c'est le 
club Heather de Norwood qui 
avait fait la première demande, 
le comité recommande que l'on 
demande aux officiers du club 
Heather s'ils sont encore inté- 
ressés à l'achat de ce tapis en 
noix de coco (coco matting), 


Une délégation, composée de 
MM, Chapûüt Frères, Laplume, 
“Tim's'', Hunter et autres, pro- 
testait contre un règlement de la | 
circulation qui empêche le sta- 
tionnement sur le côté nord de 
la rue Hamel à la rue St-Jean- 
Baptiste et ces messieurs de- 
mandent au comité la raison 
d'un tel règlement. La rue a une 
largeur de 32 pieds. La circula- 
tion n'y est pas très dense et les 
maisons d'affaires situées à cet 
endroit ont besoin de stationne- | 
ment pour leurs clients. Nous 
avions auparavant une rue de 24 | 
pieds de largeur avec stationne- 
ment des deux côtés de la rue et 
maintenant que la rue est plus | 
large vous voulez éliminer lé 
stationnement, de déclarer les 
délégués, Si le but est d'accélé- | 
rer la circulation des automobi- | 
les, ceci serait dangereux dû à 
la proximité des écoles et au 
nombre d'enfants qui traversent | 
ce coin de rue. | 


Le comité de la circulation, 
après avoir délibéré, recomman- 
de que le stationnement soit li- | 
mité à une demi-heure sur le! 
côté nord de la rue Hamel, de la | 


A l'Hôtel de Ville. TRS 
La Veillée 
du lundi soir 


|d'une construction 


F. PF 


La 


#+ 


LA LIB 


LI 


l 


rendef du tnt “Dawson ‘par 
le chemin Elisa "1 et ce servi: 
ce deviendra un service régulier 
toute Ja journée, » $ 


Le St, Boniface Senio [: 


EE lente or 
p . 
viel fra aura son bureau dans 


merce et demande un octroi de 
5150 pour les dépenses néces: 
saires, telles téléphone, papete- 
rie, ete, M, Craven sera en chars 
ge de ce bureau qui.se compose 
de citoyens qui donnent’ leurs 
services bénévolement pour 
soudre cette question de ! 
ment, 

La clreulation aux heures d'af- 


fluence devient un problème sur | noncer la compo 
la rue Marion et le comité re: | mité, à l'occasion d'une récep- 
tion qui aura lieu le samedi 30 
janvier, 


commande qu'il n'y ait pas d'ar- 
rêt entre 7 h, et.9. h, aym, et 
4h.et 6 h, p.m. sur la rue Ma- 
rion entre les chemins Ste-Ma- 
rie et Dawson à l'exception des 
zones qui sont déjà sujettes à 
d'autres règlements, tels que éla- 
tionnement prohibé toute la 
journée, 

Le comité des propriétés fon- 


|cières recommande que les plans 


de construction,. lorsqu'il s'agit 
plus grosse 
qu'un duplex, soit soumis à l'of- 
fioier de la prévention des in- 
cendies, ainsi qu'à l'officier de 
santé et à l'inspecteur des bâti. 


| ments, 


Ce même comité demande un 
rapport conjoint du trésorier et 
du commissaire des évaluations 
à propos des panneaux-réclames 
qui se trouvent sur les proprié- 
tés de la Ville: le comité vou: 
drait savoir quel loyer est payé 
pour la location ainsi que la taxe 
d'affaires qui est demandée pour 
ces panneaux-réclames, Norma: 
lement la taxe d'affaires pour: 
rait être de 10% du prix de lo- 
cation, ce qui pourrait rapporter 
850,00. 

Le comité du 
commande l'achat de 11 chaises 
à bascule en métal pour les 
membres des comités au prix de 
$65.00 chacune, Un malin vou- 
drait plutôt que ce soit des chai« 
ses-lits puisqu'un certain comité 
a siégé jusqu'à deux heures du 
matin et non content de cela a 
ajourné la réunion à jeudi soir. 


À lundi soir prochain. 


personnel re- | 


RTE ET LE. 


1 


sorler de l'AECFM, ayant été 
nommé président du Comité du 
Club des 200, aura le plaisir d'an- 


2 


PATRIOTE ‘4 


ne 


Réunion des anciennes 
élèves de l'institut 
Collégial St-Joseph 


Toutes les anciennes élèves de 
l'Institut Collégial St-Joseph sont 
cordialement invitées à la réu- 
fon annuelle de l'Amicale Ma- 
rie-Rose qui aura lieu le diman- 
che 7 février, 

Elles sont priées de s'inscrire 
à compter de 2 h, 40 de l'après 
midi, La bénédiction du T, S, 
Sacrement aura lieu à 5 he 
sera suivie d'un souper, Le prix 
| aprigtion et: du banquet est 

de 82,26, 


Toutes celles qui se proposent 
d'assister à cette réunion sont 
priées d'appeler, soit Mme Jac- 
queline Bockstael à WHitehall 
4.5905, soit Mme Ginette Belair 
à CEdar 3-3878, 


PETITE NOTE 


A l'occasion du 40e anniver- 
|saire de mariage de M, et Mme 
Edmond Toupin, un groupe de 
parents et amis se réunirent le 
[mal eux es Le et Mme 

.' Arthur Desrosiers, De beaux ca- 
sien 60700 de deaux furent présentés aux hé- 
ros de la fête, On chanta, on 
dansa et on fit des jeux, Un goû- 
ter clôtura cette agréable soirée, 


M, Henri D'Eschambault, tré- 


BOCKSTAEL 
CONSTRUCTION LIMITED 


ingénieurs et Entrepreneurs Généraux 
St-Bonitace , Tél: CHapel 7-1135 


DUFFY'S TAXI 


SPruce 2-2451 


DESSERVANT ST-BONIFACE ET ST-VITAL 


JOS. PIERSON 


Vendeur pour 


National Motors Ltd. 


des autos Mercury, Meteor 
et de la NOUVELLE FRONTENAC 


Aussi automobiles usagées 
en bon état à prix, spéciaux 


276, rue Colony, Winnipeg — Téléphone: SPruce 2-2411 


Heures de magasin: 9 h. a.m. à 5 h. 30 p.m. 


Le vendredi, ouvert de 9 h, am. à 9 h. pm. 
Signalez SUnset 3-2112 — pour tous rayons 


rue St-Jean-Bantiste jusqu'à la | 
ruelle à Youést de la rue St- 
Jean-Baptiste. | 


La Commission du Transport 
se propose d'améliorer le servi-, 
ce d'autobus dans le Windsor 
Parkwet allongera le parcours | 
de l'äutobus Archibald qui se | 


300 jeunes assistent 
au concert JMC | 


Lundi soir dernier, au-delà de | 
300 jeunes Canadiens français, 
de St-Boniface et de quelques | 
autres centres français du Ma- 
nitoba, ont assisté à un concert 
musical très intéressant, offert 
par les Jeunesses Musicales de 
St-Boniface, | 

Après un concert de violoncel- 
le et un concert de piano, pré- | 
sentés l'automne dernier, les | 
jeunes ont pu cette fois-ci enten- | 
dre un récital assez rare puis-| 
qu'il s'agissait d'un récital del 
saxophone: L'artiste était M. 
Paul Brodie. I] était accompa- 


LAFRENIÈRE 
Shoet Metal Ltd. 


Brûleurs et fournaises à l'huile 
97, Place Knudsen, Norwood 


Téléphones: Bur.: CHasel 7-2356 
Rés.: CHapel 7-1568 


DeGagné Motors Ltd, 


(SOBERING AUTO ELECTRIC) 


Envoyez-nous vos générateurs, ré- 

gulateurs de voltage deémarreurs 

carburateurs, pompes 4 carburants 

essuie-glace. pour révision complète 
et entretien 


Angie Marion et des Meurons 
CHapel 17-3041 CHapel 17-1018 


LEO’'S 
ELECTRIC SERVICE 
L. BOISSONNEAULT, prop. 
206, rue Goulet, Norwood 


Entreprise — Posage de Hils 
Réparation 


Téléphone CHapel 7-1694 


St. Boniface 
Messenger Service 


y Nous transportons les bagages 
tels que: malles, valises, meubles 


SERVICE RAPIDE 


gné au piano par un pianiste 
très habile, M. George Brough. 
Pour la plupart, c'était certaine- | 
ment la première fois qu'ils en- 
tendaient cet instrument avec 
accompagnement de piano seu- 
lement et dans des pièces où le | 
jazz était exclu. | 

Aux érudits de la science mu: 
sicale, le concert ne fut pas par- 
fait, mais les jeunes en général | 
ont passé une soirée vagiée et | 
plaisante qu'ils ne regrelteront , 
pas Brodie est un artiste | 
très attaché à son instrument et | 
il a approfondi son art sous la | 
direction de grands maitres. Il 
a révélé une technique et un ta- | 
lent musical qui produisirent 
une impression des plus agréa: 
bles. 

Les auditeurs ont applaudi | 
chaleureusement ce grand artis- | 
le qui a su captiver leur atten- 
tion par des commentaires, en | 
français dans la première par-| 
tie, puis en anglais, car M. Bro- | 
die voulait donner plus facile- 
ment des explications instruc- 
tives sur le saxophone. | 

Souhaitons qu'au prochain 
concert, alors que deux guitaris- 1 
tes de renom feront à leur tour, 
valoir leur instrument, un plus | 
grand némbre de jeunes encore ! 
répondront à l'appel des.JMC et 
viendront encourager des artis- | 
tes qui méritent notre. admira- | 
tion, car ils savent travailler | 
pour créer de la beauté et don: | 
ner aux jeunes la chance d'en! 
jouir. | 


Apps toujours CHapel 71-1283 
38, rue Aubert, St-Boniface 


J.-J. Robitaille, prop, 


Eitets personnels 
NANCÇES æ POLIO 


1 
| 
Rencontre imprévue 
WHITTON, Angleterre — | 
Transporté à l'hôpital à la sui: 
te d'un accident de la route, un 
jeune homme de Whitton: a eu 
la surprise de constater que.son 
père occupait le lit voisin du! 
sien et s'était ®yalement fractu- 
ré la jambe dans une collision 
de motocyclettes. ; 


St. 


Boniface, le 22 janvier 1960 


Grandes fêtes du cinquantenaire de 
l'Association d'Education d'Ontario 


OTTAWA = Du 20 au 28 
avril, de grandes fêtes marque 
ront le cinquantenaire de l'As- 
sociation canadienne : française 
d'éducation d'Ontario, L'Asso- 
ciation d'éducation a été fondée 
lors d'un congrès tenu à Ottawa 
du 18 au 20 janvier 1910, Plus 


l|de 1,200 délégués de toutes les 


régions de la province d'Ontarlo 
sont venus délibérer et fonder 
cette Association d'éducation qui, 
depuis lors, travaille à l'avance. 
ment de la cause française en 
Ontario, 

Aujourd'hui, neuf associations 
provinciales franco - ontarlennes 
sont affiliées à l'Association d'é- 
ducation et lors des fêtes du 
cinquantenaire, toutes s'uniront 
pour rendre hommage à l'asso. 
ciation-mère, 

L'Association d'éducation 


compte comme membres toute 
poreoun d'origine et de menta- 
ité française domicillée en On- 
taria et de religion catholique, 
Sa structure comprend un con- 
grès général, un conseil général, 
un conseil d'administration, des 
comités régionaux, des comités 
locaux, des s0clétés aftiliées et 
des organismes spéciaux, 

Un éclat particulier sera done 
donné à ces fêtes du cinquante. 
naire, car elles seront la confir- 
mation authentique de la fidé- 
lité franco-ontarienne, fidélité 

ui s'est maintenue au milieu 
re tempêtes les plus orageukes, 
Elles seront surtout une action 
de grâces à la Providence de 
Dieu qui a protégé notre peuple 
franco-ontarien et lui a permis 
de vivre avec ses parolsses, avec 
ses écoles, 


AGENCE DUMAS 
ASSURANCES 


AUTOMOBILES — 
215, rue Taché, St-Boniface 


IMMEUBLES, ETC. 
Tél: CEdar 3-5384 


LES FRANCAIS 


DANS 


L'OUEST CANADIEN 


Donatien Frémont 


Un volume de 162 pages 
avec couverture en couleurs 
et cartes des provinces de l'Ouest 


En vente au bureau de 


La Liberté et le Patriote 


et chez Fides, 135, avenue 
Provencher, St-Boniface, Man, 


Prix: $3.00 (par la poste, $3.25) 


Drsons Day Company. 


INCORPORATED 2%? MAY 1870. 


Pour la saison nouvelle 
de la marchandise nouvelle 


originale et remarquable 


2 


Voici ,., maintenant. , , en primeur les nouvelles 
des modes printanières. La ligne” que vous 
aimez s'harmonise avec la silhouette ... 
naturelle et belle, Nous saluons cette “ligne 
nouvelle’’ du printemps . . . avec des modes 
adaptées à tout âge et à toute grandeur. Venez 
nous voir bientôt . ., visitez l'étage des modes, 
au troisième , .. Voyez vous-mêmes . . . les modes 
délicieusement féminines et nouvelles qui vous 
attendent , . . pour cette saison printdnière . ., 
la marchandise arrive tous les jours maintenant 
dans tous nos rayons de modes. 


Manteaux parés de fourrure pour la 


beige et vert. 


saison imminente. Collets amples en 
fourrure de renard, couleurs gris 
neige, beige neige et bleu neige, qui 
‘font ressortir la beauté des plus 
récentes coupes en étoffe à carreaux 
importée. lIlustration: manteau de 
laine, à carreaux, enveloppant, pa- 
rure de fourrure de renard, couleurs 


Grandeur'14, chacun …....., $129, 


Manteaux pour dames à le Bale. 
Etage des modes, 


Filles d'Isabelle 
Cercle no 874 


L'assemblée du lundi 11 jan- 
vier fut des plus fructueuses, Les 
membreg, par une grande majo- 
rité, ont voté pour le retour des 
soirs d'assemblée, au mardi, 
Done à compter du 2 février 

rochain, lés réunions mensuel- 
es seront lenues les premier et 
troisième mardis de chaque 
mois. 

Lundi prochain, le 25 janvier, 
à 8 h,, à la salle Jubinville, au- 
ra lieu une démonstration d'art 
culinaire très intéressante, Le 
prix d'admission est de 50e, et 
vous pouvez vous procurer des 
billets auprès des membres du 
Cercle, ou à la porte de la salle 
le soir même, Cette ‘soirée est 
ouverte au public, donc, bienve- 
nue à tous, Le nombre de billets 
est cependant limité et donc, 
afin d'éviter les désappointe. 
ments, procurez-vous en d'avan- 
ce, Votre billet d'entrée vous 
donnera droit au tirage de,nom- 
breux prix d'une valeur appré- 
ciable, 

Le jour d'initiation approche 
rapidement, Tous les noms des 
vandidates doivent être entrés 
pour le 2 février, 

Un prompt rétablissement à 
soeur Irène St-Hilaire, présente- 
ment hospitalisée, et à toutes les 
autres malades, 


ZLunic & Sobkowich 


ARCHITECTES 


Chambre 204 
éd, Canadian Bank of Commerce 
Angie Tache et Marion 
St-Boniface Manitoba 


Téléphone WHiteholl 3-6421 


Assurances 
136, ave Provencher 


St-Boniface, le 22 janvier 1960 


HENRI D'ESCHAMBAULT LTÉE 
Voyages 


Revue de la dernière quinzaine 


à la Maison 


Quinzaine bien remplie que la 
première de l'an 1960 ,, , et 
qui fait présager une année dé- 
bordante d'activité! Voici, en ré- 
sumé, les faits enregistrés à la 
Maison de Retraités depuis Je 
ler janvier, 

4 janvier: reprise du travail 
régulier après une période de ra- 
lentissement datant de l'avant- 
veille de Noël, 

6 janvier: la Maison de Retral- 
tes reçoit à su table bien garnie 
le groupe de Frères convers Ob- 
lats à qui ont été confiés les con- 
traits d'installation de plombage, 
chauffage et électricité à la nou- 
velle Muison de Retraites, Tous 
savent que le contrat général est 
entre les mains de la compagnie 
Bockstael Construction et que la 
travail marche rondement, grâ- 
ce à la-température idéale dont 
on a été gratifié cet hiver, 

1 janvier: le bureau de la Li- 
tue des Retraites de l'archidio- 
cèse de Winnipeg se réunit dans 
le but de tracer et définir les di- 
verses responsabilités de ses 
membres et pour préparer des 
séances d'études spéciales pour 
Capitaines et Lieutenants, A no- 
ter que celle-ci est la première 
réunion officielle depuis que 8. 
Exec, Mgr P, F, Pocock a donné 
son approbation aux constitu- 
tions de la Ligue des Retraites 
de Winnipeg. 

8 janvier: la Maison de Retrai- 
tes accueille le premier groupe 
de retraitantes de l'année (23 
jeunes filles de langue française 
que l'on avait dû refuser en sep- 
tembre dernier, faute de place). 


Toutes Lignes 
Tél,: CHapel 7-1137 


Daoust Grimard Ltd, 


ENTREPRENEURS ELECTRICIENS 


ACCESSOIRES ET_ INSTALLATIONS 
: ARTICLES DE 8 


202, ave Provencher, St-Boniface 


d;-C, Daoust 


ELECTRIQUES 
PORT : 


Tél.: CHapel 7-1447 
O,-L, Grimard 


WALLACE and WALLACE PAINT HOUSE 


Conseillers experts 
pour tous produits en peinture et décoration 


SERVICE-— QUALITE — VALEUR 


Pharmacie Paquin 


A.-E. PAQUIN, propriétaire 
‘Produits pharmaceutiques 
Ordonnances de médecin remplies avec soin 


157, ave Provencher, St-Bonitace 


Cortes de souhaits françaises pour toute occasion 


Téléphone CHapel 7-3863 


> 


[PIN LUMBER s 


AV CAPRONS - RCE COURT 
ER OMPT EFFIC To 


— BOIS ET CHARBON = 
MATÉRIAUX DE CONSTRUCTION 


Frank BOISSELLE, représentant — Téléphone (rés.) CEdor 3-3453 
Bureau et dépôt de charbon 
I88. rue Bertrand, St-Honiface, Man. 


M. E. SABOURIN 


Assurances de tous genres 


Voyages 
Chemin de fer — Paquebot — Avion 


195, avenue Provencher, St-Boniface, 
Téléphone CHapel 7-1351 


DEL C'I 


J 


de Retraites 


Le KR, P, À, Lafrenière, OM, 
assume la responsabilité de pré- 
dication de cette retraite tandis 
ue le R, P, J.-.0, Fournier; 

M.l,, agit comme directeur de 
la retraite, qui se termine le di- 
manche 10 janvier, 

11 janvier: une cinquantaine 
de membres. du clergé de Win- 
nipeg se réunissent autour de 
leur archevêque pour une jour- 
née de récollection à la Maison 
de Retraites, 

11 janvier: à 8 h, pm, un 
groupe quelque peu plus 
bruyant remplace les prêtres de 
Winnipeg, 11 s'agit de 85 étu- 
diants du collège St-Paul qui 
suivent une retraite de deux 
jours prêchée par le R, P, Dris- 
coll, SJ, 

13 janvier! une quarantaine de 
membres du Catholic Physi- 
cians' Guild, dont le R, P, Go- 
rieu, OM, (directeur de la 
Maison) est aumônier, se réunis- 
sent pour leur séance mensuelle 
d'étude et de discussion, après 
avoir assisté au salut du T, S, 
Sacrement dans la chapelle de 
la Maison, 

14 janvier: la salle de confé- 
rence s'avère trop petite pour 
recevoir 85 capitaines et lieute- 
nants de langue anglaise venus 
participer à un cercle d'étude et 
d'organisation présidé par les 
membres du bureau de la Ligue 
des Retraites de Winnipeg, (A 
noter que le groupe français sera 
invité à semblable réunion sous 
peu.) Au moyen d'exposés, films 
et discussions, on souligne deux 
aspects importants du travail de 
la Ligue: l'organisation des co- 
mités paroissiaux et la nécessi- 
té pour le ‘recruteur’ de com- 
prendré et d'appliquer les prin- 
cipes prouvés par l'expérience 
comme étant les plus efficaces 
pour influencer le prochain (en 
vue de la venté éventuelle de 
son produit: la retraite), 

15 janvier: la Maison se rem- 
plit de 40 reträitants (anglais) 
de la paroisse Ste-Famille, M. 
l'abbé Chartrand, chancelier de 
Winnipeg, prêche cette retraite, 
Succès épatant pour ce groupe 
qui, l'an dernier, avait dû envi- 
sager un échec presque total, La 
bonne semence a fini par ger- 
mer et porter son fruit , ., et 
le champ qui la reçoit a vu ses 
bornes s'étendre dans tout le ca- 
dre paroissial. j 


Pendant ce temps, le ‘“‘thermo- 
mètre’ qui enregistre les haus- 
ses dans la vente de débentures 
a atteint la marque des $20,000. 
00, Le feu est allumé , , , il suf- 
fit d'un souffle (un grand souf- 
fle!) pour faire monter la cha- 
leur à $300,000.00, Qu'en disent 
nos 1,800 retraitants de 1959? 
Nous attendons votre répon- 
CERN 


Scouts catholiques 


Nous étudierons aujourd'hui 
un aspect du scoutisme qui est 
très vaste et très important: c'est 
l'aspect littérature, Qu'avons- 
nous en fait de livres et de re- 
vues dans notre scoutisme? 

La fondation du scoutisme par 
Baden-Powell a été une source 
d'inspiration pour un grand 
nombre de romanciers, En ef- 
fet, on retrouve actuellement 
des romans scouts très intéres- 
sants dans la Collection “Signe 
de Piste”, Les grandes aventu- 
res, les grandes amitiés, tous les 
thèmes de la jeunesse servent à 
ces écrivains scouts, 

Dans toute bibliothèque ou 
toute librairie, on pourra décou- 
vrir des volumes qui traitent du 
scoutisme comme moyen d'édu- 
cation pour la jeunesse, Il se 
trouve partout les livres de B, 
P., qui parle de son Grand Jeu. 
La collection “Que Sais-Je” 
comprend aussi un livre intéres- 
sant sur le scoutisme, 

Il nous serait impossible d'é- 
numérer les sujets scouts trai- 
tés dans des livres. On a écrit 
des livres en quantité sur les 
louveteaux, les éclaireurs et les 
routiers, On a encore des tas de 
chansonniers scouts; dans le do- 
maine du théâtre, de nombreu- 
ses publications de saynètes 
scoutes. Et quoi encore! . 

Dans tous les pays du monde, 
des scouts se mettent à l’oeuvre 
et mettent sur papier leurs ex- 


périences scoutes; ils nous font! 


part de méthodes. scoutes; ils 


traitent de techniques, de pro- |! 


blèmes, de succès, de nouveautés 
scoutes, enfin de tout. 

Ici au Canada et à St-Boniface, 
nous prenons contact avec ces 
nombreuses publications scoutes. 
On retrouve dans nos’ biblio- 
thèques des livres de France, 


de Belgique et de l'Angleterre. 
Mais nous envo; aussi des 

nôtres en pays étrangers, 
La Fédération publie elle aus- 
si des manuels scouts: livres de 
technique, chansonniérs, gui 
contribuent à l'é isseñent 
littéraire du PA 2 En plus, 
des rt nationales se char- 
gent de ‘“l'Edit de la Jungle”, 
du ‘“’Sachem” et du “Servir”; ce 
sont trois revues destinées aux 
membres des trois branches 
scoutes. L ï 
Ainsi donc, le scoutisme ne Pr 
la 


CITÉ DE ST-BONIFACE | 
-Avis d'améliorations locales 


. AVIS est PE les présentes donné que le Conseil de la 
Cité de Saint-Boniface a décidé d'exécuter et exécutera les 
améliorations locales suivantes et prélèvera le coût de ces 
améliorations contre les propriétés qui en bénéficieront com- 
me une taxe de frontage, pour une période de DIX (10) ans, 
à partir de l'année 1961, à moins que la majorité des En, 8 

‘ taires des terrains en question, représentant trois-cinquièmes 
(3/5) de la valeur de ces propriétés, basée sur le dernier rôle 
d'évaluation de la Cité, ne protestent au Conseil contre l'exé- 
cution de ce projet en dedans d'un mois de cet avis: 


Egout auxiliaire pour la rue Dumoulin: 
Sur l'AVENUE TA de la Du à! 
ur FAURE CHE, de la rue Dumoulin à la rue 


- sur la RUE DUMOULIN, de l'avenue Taché à une dis- 
tance d'environ 375 pieds à l’est du centre de la rue 


meille pas dans le domaine li 
raire, Il essaie de. é 
Fonte e et bu le 3 on 
e l’on soit scout ou n a 
de quoi intéresser tous les hom 


je 
% 


ties de ca 
ches soirs, La aura 
lieue dimanche 24'janvier, à 


Langevin, 4 8 h. 15 pm, dans la salle des 
sur la RUE LANGEVIN, de la rue Dumoulin à l'avenue || Fils Natifs. ee 
{ de la Cathédrale, L TOUJOURS PRET 


et sur l'AVENUE DE LA C , de la =. 
tt AVENUE DE NA ATHEDRALE e la rue Lan 


a on du pin de frontage 
Pour plu nt 
RE a rie UT 
) PAR ORDRE 

Maurice PRUDHOMME 


Groftier ;. 


dela 


# 7 
L'on voit ci-dessus M, le Dr J.-J, Trudel et son fils, Robert, 
qui, au cours de la comédie ‘The Reclining Figure” que présente 
cette semaine au Beacon à Winnipeg le ‘Manitoba Theatre Centre”, 
essaient de déterminer avec exactitude l'authenticité ou la fausseté 
du Renoir acheté par un nouveau riche, La troupe des acteurs a 
mérité les éloges des critiques des deux quotidiens de Winnipeg, 
en particulier les deux Trudel: ‘Ces deux vétérans du Cercle Mo- 
lière, a écrit Ann Henry, dans le Tribune, ont donné vie à cette 
comédie et manifesté une technique et un aplomb remarquables, 
Robert a incarné à la perfection Kurtzweiler, l'acheteur d'oeuvres 
d'art, et donné une image gracieusement comique d'un fripon, M, 
le Dr Trudel, supplié avec force à revenir sur la scène pour l'occa-! 
sion, a été président du Cercle Molière pendant plusieurs années, 
C'est un grand homme et un grand acteur, Quel jeu! Comme vieux 
critique d'art qui ne parle que le français, ce charmant Canadien 
français ne semble faire aucun effort, Dès qu'il parait sur la scène, 
tout s'illumine, Quelque chose de nouveau se produit, Et voilà! 
Quand il parle, les auditeurs attentifs ne veulent pas perdre un 
mot, ils rient, ils approuvent, ils sont à la joie”, Cet éloge mérité 
rejaillit sur le Cercle Molière et les Franco-Manitobains qui ont 
toujours su appuyer leurs acteurs, (Photo Tribune) 


re lors 


Troisième assemblée annuelle de la 
Caisse Populaire du Précieux-Sang 


Les membres de la Caisse po- comités, faisant ressortir spécia- 
pulaire du Précieux-Sang ont te- | lement que le travail du comité 
nu leur 8e assemblée annuelle le | de surveillance est de prime im- 
14 janvier dernier, sous la pré-|portance., Le Père Lemoine se 


sidence de M, Georges-J, Forest | dit fier de la caisse de sa pa- 
et en présence du R, P, Aurèle | roisse et souhaita qu'encore plus 
Lemoine, O.M.I, curé, de M,.]|de paroissiens en fassent partie. 
l'abbé A.-J, St-Laurent, aumô- Les officiers sont: MM. G,-J 
nier diocésain et propagandiste | Forest, président, Noël Girard, 
du mouvement coopératif, et de | vice-président, Hermas Grégoi- 
M, Pierre-A. Frossais, inspec-|re, Edouard Lachance et Aimé 
teur des Caisses populaires, M,|Fillion, directeurs; Léo Val- 
Mathias Gagnon est le gérant de | court, président du comité de 
cette Caisse, crédit; Rodolphe Bilodeau et 
Cette Caisse populaire groupe | Roger Dupas; Léo Manseau, pré- 
actuellement 126 membres, et |sident du comité de surveillan- 
l'actif est passé de $165.00 au 31 | ce, Joseph Dupas et Oscar Tru- 
décembre 1958 à $15,730. 61 au | deau. 
31 décembre 1959, Le bureau de 
direction a tenu huit réunions 
privées, une réunion conjointe- 
ment avec le comité de Crédit et 
trois réunions avec les comités 
de crédit et de surveillance, Les 


St-Jean-Baptiste 


Décès de M, St-Amant 


à 44, La Caisse dü Précieux- 
Sang s'est affiliée au Conseil 
Manitobain de la Coopération, et 
elle a patronné la fondation de 
la Caisse scolaire. 

Au cours de son rapport, M. 
Forest sut donner d'excellents | René, Gilbert et Denis; deux fil- 
conseils aux membres, tout par- ! les, Mme Hubert Gosselin (Jean- 
ticulièrement cette vérité: 
“Lorsque la Caisse néglige de 
réduire les intérêts payés par les 
sociétaires sur les emprunts, en 
n'accordant pas de ristourne, et 
que le sociétaire paie plus d’in- 
térêt à la Caisse qu'à la banque 
ou ailleurs, il yÿ a Manque de 
principes fondamentaux du 
mouvement ‘coopératif. Si la 
Caisse persévère à ne pas amé- 
liorer la situation de ses mem- 
bres et se satisfait d'agir comme 
une autre maison de finance, el- 
le fait plus de tort que de bien 
et cesse d'être une coopérative." 


M. l'abbé St-Laurent, vers la 
fin de la soirée, expliqua dans 
ses grandes lignes le travail du 
Conseil Manitobain de la Coopé- 
ration. M. Frossais félicita les 


il était forgeron depuis 38 ans, 


Clovis et Joseph; et trois soeurs, 
Mmes F, Tessier, S, Fraser et 
Hélène, 

Le service fut chanté le mardi 
19 janvier en l’église de St-Jean- 
Baptiste, L'enterrement eut lieu 
dans le cimetière paroissial. Le 
salon mortuaire Desjardins était 
en charge des funérailles. 

M. St-Amant étant un des di- 
recteurs de CKSB, M. Roland 
Couture, gérant du poste assis- 
ta au service. Sincères condolé- 
ances à la famille éprouvée. 


Un devoir rempli laisse quel- 


dé n'avoir point fait assez. 
GOETHE, 


L'ASSEMBLÉE ANNUELLE 


de l'Association Libérale 
DE LA CIRCONSCRIPTION 
Fédérale 
DE ST-BONIFACE 


aura lieu 
LE MARDI 26 JANVIER: à 8 heures du soir 


À L'HOTEL MARION, 
393, rue Marion, St-Boniface, 


Bienvenue à tous. 


| Spécial 

PARDESSUS D'HIVER 
Bégulier 849.50 à 875.00 

MAINTENANT 


530750 « 549.50 


+ * 


À, HUOT 
200, avenue Provencher 


Tél: CHapel 7-3795 


 * 
7 Heures de magasin  : 
Tous les jours, 
de 9h: am. à 6 hpm. 


(jusqu'à 9 h. le vendredi soir! 


1 M. Edmond St-Amant, de St-|niveau de la réserve monétaire, 
prêts aux membres/se!chiffrent | Jean-Baptiste, est décédé le jeu- | tout en tenant compte, naturelle- 
di 14 janvier à sa résidence, à | ment, de tout écart dans les fluc- 
l'âge de 55 ans. Il demeura tou- |tuations des réserves des ban- 
te sa vie à St-Jean-Baptiste où | ques à charte. Notre concept de 


nine) et Yolande; deux frères, ve 


Assemblée annuelle des éctiontidiéé de 
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La Banque Royale du Canada 


M, James Muir signale les leçons à tirer 
de l'expérience récente en prévision 
des périodes futures de régression et d'expansion 


“De facon générale, on ne 
s'est pas rendu compte", a dit M 
James Muir, chairman et prési 
dent de la Banque Royale du 


Canada, à l'assemblée annuelle 
de la Banque tenue à Montréal 
lé jeudi 14 janvier, ‘‘du fait que 
les banques ont appuyé de façon 
opportune et efficace la politique 
monétaire visant à enrayer l'in 
flation!, 

Passant en revue des décisions 
nécessaires et très sages - 
qu'ont prises les autorités moné- 
taires durant la récente période 
de gel, puis de dégel du crédit, 
M, Muir a dit: ‘Nous ne devons 
toutefois pas nous enthousiasmer 
pour ces résultats au point d'ou 
blier certaines des leçons que! 
l'expérience de la période récem 
ment écoulée permet aux autori- 
tés monétaires et aux banques à 
charte de tirer en prévision dés 
périodes futures d'expansion et 
de régression, 

LECONS À TIRER 

“La première est qu'il importe | 
que la Banque du Canada et les 
banques à charte communiquent 
entre elles d'une façon plus effi-| 
cace, Cette communication doit 
être réciproque, Je déplore de-| 
puis longtemps le fait qu'au Ca-| 
nada, le taux d'escompte officiel, | 
à 4 p. 100 au-dessus du taux 
que paie le marché pour les bons 
du Trésor de trois mois, ne tien-| 
ne pas compte de cette idée de 
communication et soit devenu! 
simplement une ombre, 

“Cependant, au cours des der- 
niers mois, la Banque du Canada, 
nous a assurés qu’il est probable 
que la réserve monétaire aug- 
mentera ‘modérément' en temps | 
de régression, qu'elle sera main- 
tenue à un niveau relativement 
constant durant les reprises et 
les périodes de grande expansion, 
et qu'elle ne sera presque jamais 
réduite, Dans la situation pré- 
sente, par exemple, cela signi- 
fierait que la liquidité courante 
des banques à charte n'entraine- 
ra pas un épuisement de l'excé- 
dent, puisque cela se traduirait 

ar une réduction appréciable de | 
a réserve monétaire, Cela donne | 
clairement à entendre que*les 
banques doivent employer leur 


* argent liquide pour faire des pla- 


cements ou, lorsque la chose est 
nécessaire, pour augmenter leurs | 
prêts. | 

“Passons à la deuxième leçon | 
à tirer de l'expérience de la pé- 
riode qui vient de se terminer, 
Indépendamment de la clarté du 
langage qu'emploie la Banque 
du Canada dans ses communica- 
tions, il existe une certaine am- 
biguité dans les données qu'elle 
nous fournit, Ainsi, par le con- 
trôle qu’elle exerce sur les réser- 
ves liquides des banques à char- 
te, la Banque du Canada règle le 


la réserve monétaire est, je crois, 


Il laisse dans le deuil, outre | l’objet de deux principales inter- 
son épouse, Jeanne, trois fils, |prétations ambiguës, 


AMBIGUITE 


“La première est que la réser- 
monétaire, comme on la défi- 
nit généralement, ne tient pas 
compte du crédit créé par des 
organismes autres que les ban- 
ques à charte, Elle ne tient pe 
compte, par exemple, du crédit 
créé par les sociétés de prêt, les 
Caisses Populaires de la Provin- 
ce de Québec, les caisses d'éco- 
nomie appelées ‘credit unions’ et 
les bureaux provinciaux d’épar- 
ne qui existent dans d'autres 
provinces, les sociétés de fiducie 
qui acceptent les dépôts et, les 
services de crédit dé nos maga- 
sins à rayons. 

“La conséquence de cette am- 


quefois dans l'âme un sentiment | biguité en ce qui a trait à la li-|, 
qui ressemble au remords, celui|gne de conduite des autorités 


monétaires est simplement que 
leur contrôle dè la réserve mo- 
nétaire, dans le sens large de 
cette expression, es' loin d'être 
complet et peut, parfois, être à 
la fois inefficace et injuste, Plu- 
tôt que d'étendre la gamme des 
règlements de l'Etat dans ce do- 
maine, il conviendrait peut-être 
d'exiger de ces organismes de 


LES BANQUES DEVANT 
LA RARETE DE L'ARGENT 


‘Privées du droit de se 


vir des prix comme moyen de 
répartir leur crédit selon la 
demande, a dit M, Muir, "le 
banques furent forcées de re 
courir au procédé ingrat du 
rationnement pour satisfaire 
le mieux possible les besoins 
de l'ensemble de leur clien 
tèle 

“Elles purent cependant fai 
re davantage, Les banques à 
charte fournirent le crédit né 
cessaire au financement du re 
nouveau économique qui s en 
suivit, Pour cela, elles réalise 
rent des titres surtout de 
obligations du gouvernement 

parfois à un coût dépassant 
de beaucoup leur taux maxi 
mum de prêt si on le caleule 
d'après le rendement de ces || 
valeurs, afin de trouver l'ar- 
gent requis pour augmenter 
d'environ $1,200,000,000 entre 
le 30 septembre 1958 et le 30 || 
septémbre 1959, les prêts à ses ||! 
emprunteurs gros et petits || 


qui en avalent vraiment be- 
soin, 

“Les épargnes du grand pu- 
blic, qui avaient permis d'a 
cheter les obligations, furent 
mises à la disposition d'hom 
mes d'affaires, de cultivateurs 
et de consommateurs, sous for- 
me de nouveaux prêts, Il n'y 
eut pas création de fonds nou- 
veaux; ce qui se produisit, 
c'est que les banques mirent 
les épargnes du public à la 
disposition des emprunteurs 


en mobilisant les capitaux dis- 
ponibles." 


prêt (qui font effectivement de 
véritables opérations bancaires 
pour ce qui a trait à la réserve 
totale de monnaie et de crédit) 
qu'ils se conforment, comme les 
banques à charte, à des règles 
convenables touchant leurs réser- 
ves liquides ou autres, 

“La seconde interprétation am- 
biguë de notre concept de lu ré- 
serve monétaire a trait à ce fac- 
teur, bien connu mais difficile à 
déterminer, qu'on appelle la ‘vi- 
tesse de la circulation monétai- 
re’. Il est clair que le potentiel 
inflationniste de toute réserve 
monétaire dépend non seulement 
du niveau de la réserve elle-mé- 
me, mais encore du rythme au 

uel l'argent circule, c'est-à-dire 

e la vitesse de la circulation mo- | 
nétaire, Le mécanisme que nous 
employons pour 19 le niveau 
de la réserve monétaire est im- 
parfait en ce sens qu’il ne tient 
aucun compte du facteur vitesse, 
et cette lacune de notre système 
nous oblige à recourir, pour cor- 
riger les écarts qui se produisent 
dans les données, à des expé- 
dients qui n'ont pas fait leurs 
preuves. Nous pourrions grande- 
ment améliorer notre contrôle de 
la réserve monétaire si nous pou- 
vions trouver une formule pra- 
tique embrassant réserves et dé- 
pôts et qui tiendrait compte des 
variations de la vitesse de la cir- 
culation monétaire. 

“La troisième leçon à tirer de 
l'expérience de ces derniers mois 
est qu’il serait plus facile de ré- 
gler le niveau de la réserve mo- 
nétaire si les banques à charte 
pouvaient toujours mettre la li- 

ne de conduite de.la Banque du 

anada en application en réglant 
leurs taux de prêt sur ceux du 
marché monétaire ou, sous le ré- 
gime actuel de contrôle, sur le 
taux d’escompte officiel, IL est 
absurde que les taux de prêt ban- 
caires soient soumis à un contrô- 
le alors que les taux des autres 
prêteurs peuvent s'adapter à la 
situation du marché. 
“L'argent ne serait pas rare”, | 
a dit M. Muir, ‘si le prix en était 
approprié, ceux qui consenti-| 
raient à payer les intérêts de- 
mandés par le marché obtien- 
draient les fonds requis, et ceux 
qui ne seraient pas disposés à 
payer les taux courants remet- 
traient l'exécution de leurs pro- 
ets d'expansion jusqu'à ce que 
e prix des fonds requis devien- 
ne plus favorable.” 


| ment, 


Prêts accrus malgré 
les restrictions 


MU, K, M, Sedgewick, gérant 


général, a dit: ‘A cause d'une 
plus grande activité générale des 
affaires, les emprunts gros et pe- 
tits de toutes sortes ont été en 
grande demande tout le long de 


l'année et nonobstant la nécessl. 
té d'adopter des mesures restric- 
Lives à Certains moments, nous 
avons noté un accroissement sen- 
ible dan secteur de notre 
activité, On remarquera que le 
nombre de nos emprunteurs au 
Canada a augmenté de 45,000 
approximutivement au cours du 
dernier exercice 

Les avoirs propres de la Ban: 
que dépassent mulntenant $256, 
000,000 et uctif s'établit à 
plus de quatre milliards de dol- 
lurs, ‘Le nombre de nos dépo- 
sants est maintenant de plus de 
3,000,000, soit un très gros poure 
centage des déposants canadiens, 
un fait qui nous plait énormé- 
Nous comptons déployer 
tous nos efforts pour accentuer 
encore ve progrès", a dit M, Sed- 
gewick® 

ACTIVITES À L'EITRANGER 

Parlunt du réseuu bancaire de 
la Banque Royale aux Antilles 
et en Amérique du Sud, M. Sed- 
gewick mentionné que sept 
nouvelles succursules avaient été 
ajoutées durant l'année au nom: 


on 


|bre des bureaux d'outre-mer, De 


nouveaux immeubles à la Jamaï- 
que et à la République Domini- 
caine seront bientôt prêts et des 
travaux d'agrandissement sont 
en cours dans plusieurs autres 
endroits, ‘Nous avons un impor: 
tant réseau de succursales répar- 
ties dans la plupart des pays de ‘ 


{l'hémisphère occidental", a dit 


M. Sedgewick, “Les gérants de 
ces établissements parlent cou- 
ramment la langue du pays où 
ils se trouvent et en connaissent 
à fond Ja situation et les habitu- 
des d'affaires. Nous sommes done 
bien placés pour aider les expors 
tateurs et nous invitons ceux qui 
s'intéressent à créer de nouveaux 
débouchés commerciaux à nous 
consulter et à demander notre 
assistance." 


POLITIQUE COMMERCIALE 


Parlant de la prochaine assem- 
blée des nations signataires de 
l'accord général sur les tarifs et 
le commerce (GATT), M. Muir 
a dit; “Il est paradoxal -— mais 
néanmoins vrai — que cêtte res 
naissance économique européens 
ne comporte à présent certains 
dangers pour notre mode de vie 
de plus en plus facile, Dans l'in: 
tervalle, la prospérité et une ef-" 
ficience accrue ont fait que les 
nations européennes admettent 
maintenant plus volontiers lie 
dée du libre shape et de la ré- 
duction ou de l'élimination des 
restrictions apportées au chane 
ge pendant la guerre et l'après 
guerre, On ne saurait attacher 
une trop grande importance au 
fait que la suppression des bare 
rières commerciales et monétais 
res en Europe et le réveil de la 
Russie et de l'Extrême-Orient 
créent d’intéressants marchés en 
tièrement nouveaux qu’il ne tient 
qu'à nous d'exploiter, 

“J'ai la conviction”, a dit M, 
Muir en concluant, ‘que les 
Canadiens possèdent le courage, 
queruee d'eux le cours des 

vénements en 1960, ainsi que 
la volonté d'accomplir les réali- 
sations encore plus impression- 
nantes que semblent devoir leur 
permettre les décennies à venir, 
Ayant à notre disposition d'a- 
bondantes ressources naturelles, 
il nous suffira de cultiver les 
qualités que j'ai mentionnées 
pour faire du Canada un pays 
qui servira d'exemple à toutes 
les jeunes nations en voie de 
développement — en Amérique 
Latine, en Afrique, en Asie — 
qui à ce moment même, comme 
nous s'efforcent de résoudre les 
grandes difficultés et à s'assurer 
les avantages encore plus grands 
d'une expansion économique sale 
ne, soutenue et parfaitement é- 
quilibrée, dans un monde où Ja 
concurrence sera très vive mais 
où la paix, espérons-le, finira par 
régner.” . 


Les derniers moments du président Herriot … 


Lors de la mort du président | 
Herriot, le cardinal Gerlier avait | 
publié un communiqué où il af-; 
firmait sa réconciliation avec 


l'Eglise dont il avait été lui-mê- 
me le principal agent. Quelques 
libres penseurs s'en émurent et| 
tentèrent de discréditer ce té- 
moignage. L'affaire vient de re-| 
bondir avec le discours à l'Aca: | 
démie française du successeur 
du président Herriot, l'incrovant 
Jean Rostand que vint appuyer 
son collègue Jules Romains, | 

Devant cette double offensive, | 
le cardinal Gerlier, qui avait agi | 
avec beaucoup de discrétion 
dans cette question délicate, ju- | 
ges u'une réponse s'im | 
1 publia aussitôt une lara- 
tion dont nous donnons ici la 
partie principale: “J'affirme de- 
vant Dieu — et des témoins qua- 
lifiés ‘pourraient le confirmer — 
que, lors des entretieñs que j'ai 
eu avec lui au point de vue re- 
er le président Herriot é- 
tait parfaitement lucide; e 
c'est d'une voix très ferme qu'il 
a répondu à et 


pathies, pour ‘en tirer des/effels 
de propagande”. | 
À ces altérations manifestes 
et déplorables dé la vérité, j'op- 
pose un démenti directe, avec le 


L'ALLIANCE 


présente 


Angle Marion et Taché, 
St-Bonitace 


LES ARTISTES DE 


L 

mm, LOUIS SEIGNER 

JEAN MEYER 

JACQUES CHARON 

ROBERT MANUEL 

GEORGES CHAMARAT 

JEAN PIAT 

JACQUES EYSER . 

GEORGES DESCRIÈRES 

JEAN-LOUIS JEMMA 

HENRI TISOT 

RENÉ CAMOIN 

MMES. 

ANDRÉE DE CHAUVERON 

MICHELINE BOUDET 
. MARIE SABOURET 

MICHÈLE GRELLIER 


au Cinéma PLALA 


LA COMÉDIE FRANÇAISE 


désir ardent qu'à l'affirmation 
formelle d'un témoin ne s'insti« 
tue aucune polémique au sujet 
d'une mort qui fut très noble et 
marquée de sérénité loyale.” . 


FRANÇAISE 


CT} 
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My 


M, Bob Dowling a été élu vi. 
ce-président de Texéeutit. Qua- 
tre autres vice-présidents avec 
chacun un anirent ont été nom- 

— 4 # pour En lir des fonctions 
spéciales, Voici les noms de ces 
vice-présidents et de leurs assis- 
+ r d et aussi leurs fonctions: 

Joseph Green et Gerry Fo. 
y ‘organisations MM, Ed Co 14 
ot Art Hodgson,_ publicité; 1 


Institut Collégial 
Provencher 


Neuvaline du 13 au 22 janvier, 


Aujourd'hui, le 22 janvier, 
marque la fin de la neuvaine 
des élèves et maitres de Proven- 
cher en l'honneur du Père Guil- 
laume- Joseph Chaminade, fon- 
dateur de la ‘Société de Marie”. 
Depuis le 18 janvier toug les élè- 
ves de Provencher récitaient une 
prière spéciale et demandalent 
des faveurs pour obtenir la béa- 
tification du rat Chaminade, 

rêtre n vécu en France 
au er de ln période révolu- 
tionnaire, Le père Joseph se dé- 
guisa à plusieurs reprises pour 
s'échapper et continuer sa mis- 
sion de bienveillance, 

Au cours de la journée, les é- 
lèves présenteront un program- 
me en l'honneur de ce véritable 
saint et protégé de Marie, Dans 
lé programme on remarque une 
saynète, préparée par le Frère 
Meyer et jouée par Albert Bo- 


nomo, Robert Pelletier, 
O'Brien, Henri Ragot, Arthur 
McCarthy et Denis Bourbon- 


nière, Georges Goulet et Paul 
Léveillé, aidés d'autres élèves, 
vont chanter la chanson “The 
Bold Priest of Bordeaux’, Des 
élèves donneront un discours 
sur la vie du Père Chaminade, 
Ceci mettra fin à une autre neu- 
vaine, Espérons que celle-ci au- 
ra eu beaucoup de succès pour 
tous, 


La Cie Parent Limitée 
COURTIERS 


Winnipeg, Man 
Téléphone WhHitehall 2-6634 


Dr Steven Sonya 
VETERINAIRE 


283, ave Elm 
(ancien local des R.C.M.P,) 
Steinbach, Manitoba 
Téléphone 154-—1 


ù de pi FLE 
d 1 in projets Per ag 


bite 


que à à à mr 


té | Dave Corltens, capitaine en chef, 
Harry Leg | 


assistant 
om O'Neill, 
lau 


Le secrétaire est M, Blake 
Moreau! les conseillers sont MM, 


.| Art Cooke, Jack O'Connell et 


Harold Montgomery, Les 20 ca- 
, |pitaines de 20 paralsses de l'ar- 
chidiocèse de Winnipeg font aus- 
si partie du bureau des direc- 
teurs, 

L'aumônier, le R, P, Paul Go: 
rieu, O.M,I., à dirigé une séance 
d'étude pour tous les capitaines 
de paroisses et les lleutenanta, lé 
jeudi 14 janvier à la malson des 
retraites, 


Capltaines de paroisses 


MM. Georges Bourget, St-Vi- 
tal, Fort Garry; Don Bailey, Si- 
Jean-de-Brébeuf; Léon lary, 
Sacré-Coeur, Winnipeg: Bernard 
Whitfield, Ste-Anne; Laurie 
Robson, Notre-Dame des Victoi- 
res, Con Moreau, St-Edouard: 
Brian O'Connell, St-]Ignace; 
Sanford Mulhivill, St-Patrice; 
James Greene, cathédrale Ste- 
Marie: Ed Williams, Immaculée 
Conception; C, J, Burns, Notre- 
Dame du Perpétuel Secours, 
Charleswood, 

MM, Jérôme Marrin, St-Igna- 


ce: Joe Covyle, St-Paul Apôtre; 
Frank Prost, St-Joseph: John 
Kelsch, St-Antoine, West Kildo- 
nan: John Kubas, Holy Ghost: 
Philippe Perron, St-Eustache; 
À, Lachance, Elle; François 
Gratton, St-Laurent et Michel 
Rodrigue, Portage-la-Prairie, 


Petite note 


Noces d'argent 
Le 8 janvier, au Club Belge, 
avait lieu une réception en 
‘l'honneur de M. et Mme Louis 


Dan | Hébert, de 523, rue De la Moré- 


nie. Bon nombre de parents et 
amis s'étaient réunis pour célé- 
brer avec les jubilaires cette 
heureux événement, Le maître 
de cérémonies était Frank 
Druwé, 

Jean-Louis Hébert, fils des ju- 
bilaires lut une adresse qu'il 
avait lui-même composée, tan- 
dis que leur fille, Anita, leur 
présenta au nom de tous les in- 
vités, un magnifique cadeau, 

M, l'abbé M, Deniset-Bernier, 
curé, adressa quelques mots et 
offrit le toast d'occasion. M, 
Pierre Raimbault, ainsi que Mlle 
Léonie Guyot et M, Maxime 
Desaulniers se firent les inter- 

ètes des parents et amis. 


pr 
118-120, édifice Grain Exchange La soirée se passa agréable- 


ment en danses et chants. La 
Pâtisserie Pelland servit ensuite 
un délicieux goûter, 

Sur la table on voyait un beau 
gâteau de 25e anniversaire et 
des oeillets roses, 

M, et Mme Louis Hébert re- 
mercient tous les parents et a- 
mis qui ont organisé la soirée ou 
y ont participé, à l’occasion de 
leur 25e anniversaire de ma- 
riage, 


THE WESTERN PAINT CO., LTD. 


Veuillez demander nos prix avant d'achetér vos peintures, vernis, huiles, 
blanc de plomb. Nous faisons une spécialité de matériaux 
pour églises et maisons religieuses 


521, rue Hargrave -— Tél, WhHitehall 3-7395 — Winnipeg 


Salon funéraire Loeten 
Service complet pour funérailles et transport par ambulance 
Fondé en 1931 


Steinbach, Man. 


Téléphone 63 R 3 


À. T, LOEWEN, prop. 


À partir 
31 janvier 
‘NEW YORK-PARIS 


sans escale 


à l'aller et au retour 


LIBERTE ET LE PATRIOTE 


ua petite sud 
lique St-Bernard à 


Hulk, âgée de six ans et soarile depuis sa naissance, tréadenis l'école catho- 
hicago, où la Rév, Sr Martita lui enseigne 1a magie de la parole en se servant 


de miroirs et d'aides le son institut Ci-dessus, Judy apprend à prononcer correctement certains sons 


en imitant les gestes de son in 


ltutrice, (Photo NO) 


Institut Pédagogique du Manitoba 


Rédactrice: Gisèle Dubé, 


Assistants: Rév, Sr St-Charles, M.O,, Dolorès Gosselin, 
Denise Bilodeau, Richard Gamache et Louis Gosselin, 


C'était un vendredi, le 18e 
jour du mois de décembre, après 
huit jours passés à écrire quinze 
longs et difficiles concours, que 
les élèves du Collège Pédagogi- 
que pliaient bagages afin de s'en 
retourner dans leurs familles. 
Chaque résidence était remplie 
d'un va-et-vient et d'un brou- 
haha inaccoutumés; des cris et 
des chants joyeux irterrompus 
par des hourrahs ét des chaleu- 
reux souhaits pour la nouvelle 
année troublaient l'atmosphère 
ordinairement si tranquille. 

Vers la fin de l'après-midi, 
déjà, notre collège semblait un 
château abandonné: plus de flâ- 
neurs ou de gens pressés. C'é- 
tait le début des vacances si 
longtemps attendues. 

Les vacances! Mille descrip- 
tions seraient à la page et en- 
core elles ne 'suffiraient pas à 
donner un juste portrait des évé- 
nements, 11 suffit de mention- 
ner la messe de minuit tradition- 
nelle, le réveillon, le déballage 
de cadeaux, les soirées familia- 
les, les chaleureux souhaits du 
Jour de l'An , , . De tout ceci, 
les rencontres et les conversa+ 
tions amicales avec nos parents 
et amis resteront longtemps gra- 
vées dans notre mémoire, 

Le 3 janvier 1960, les élèves 
du Collège Pédagogique enva- 
hissaient de nouveau le ‘“cam- 
pus”. La rentrée, en somme, fut 
semblable au départ: les excla- 
mations, les chants, toutefois, ne 
possédaient pas la joie dont ils 
étaient imprégnés au départ, Les 
classes ont recommencé le 4 jan- 
vier, les travaux s'amoncellent 
avec une très grande rapidité; 
les trois semaines d’enseigne- 
ment pratique sont au tournant, 
enfin, tout est redevenu normal! 

RICHARD 


La Relève Normalienne 


Enseignement pratique F 


Oh! mais, que le temps passe 
vite! Le premier semestre, les 
examens de Noël et les vacan- 
ces, tout cela est passé et nous 
voici rendus au moment critique 
de notre séjour ici; le temps où 
nous pourrons voir si nous a- 
vons vraiment les talents néces- 
saires pour devenir des profes- 
seurs compétents, Nous appelons 
cette période ‘l'Enseignement 

ratique'’ et elle s'étendra du 18 
anvier au 5 février pour la pre- 
mière moitié des étudiants et du 
15 février au 4 mars pour l'au- 
tre moitié, 


Durant cette période, nous, les 
futurs instituteurs et institutri- 
ces, serons dispersés dans les é- 
coles de Winnipeg et St-Bonifa- 
ce, Dans ces écoles nous serons 
sous la direction des principaux. 
Pour commencer, nous observe: 
rons les instituteurs dans leurs 
méthodes d'enseigner et de con- 
trôler leur classe, De temps à au 
tre, nous serons invités à ensei: 
gner quelques leçons, Le maître 
ou la maîtresse mettra à profit 
cette période pour faire un rap- 
port sur notre personnalité, no- 
tre habileté et notre méthode 
d'enseignement, 


Ce rapport ira aux autorités 
du Collège Pédagogique et d’a- 
près celui-ci, nous saurons si 
nous avons les aptitudes néces- 
saires pour prendre charge d'u- 
ne classe l'an prochain. Alors, 
vous voyez maintenant, chers 
lecteurs, pourquoi je dis que le 
moment critique de notre séjour 
ici est arrivé, À nous de faire 
de notre mieux, Bonne chance et 
meilleurs voeux de succès à 
vous tous, chers compagnons 
d'études, 


LOUIS 


du 


VOLS QUOTIDIENS -— Départ de New York tous les 
Jours de la semaine, à 7 h, p.m. Le nouveau Boeing 
707 ‘’Intercontinental"’ d'AIR FRANCE assure un vol 
transatlantique sans escale, à l'aller comme au re- 
tour! Service New York-Paris à partir du 31 janvier, 
Bientôt: Montréal-Paris, 
DEUX FOIS PLUS VITE -— Le Boeing 707 ‘“’Intér- 
continental" est le premier ‘’jet” conçu spécialement 
podt traverser l'Atlañtique sans escale dans les deux 
sens, New York-Paris en 6 h. 45 seulement (au lieu 
de 11) ,., Paris-New York en 8 h, (au lieu de 14), 


!'express- 
exceptionnelleme. 


spécial" 
En première, plie cv) France’ inclinables à volonté et 
4 por rangée, au lieu de 6)! 


2 


nt spacieux (| 


Chevaliers 
de Colomb 


Conseil Goulet no 3681 


Lors de notre dernière assem- 
blée nous remarquions one nos 
rangs uelques visiteurs R, 

essier, O.M.I, et Let frè- 
A n Mo et Bolssonneaux. 
La vente de billets de latjou- 
te de hockey au profit de l'Aile 
St-Amant a rapporté , $3.00 
(trois dollars)! Bravo Goulet! 
En parlant de billets, le frère 
B, demande que tous les divrets 
du grand tirage provincial soient 
vendus avant le 15 février, 
Après une longue discussion 
au sujet de la ‘soirée sociale, on 
fixa la date au 26 février; 
prix à un dollar, Le frère O, F 
demanda un vote en faveur À 
la soirée, 
Le président du comité du re- 
crutement est grandement de- 
mandé et recherché par les hom- 
mes de son comité, 
A propos de la variation de 
ses honoraires, on monta sur le 
dos, encore üne dois, de notre fi- 
dèle frère J, Af 
Une tasse fut remise au frère, 
Gilbert Boissonneault, pour la 
naissance due, fille, 
Le frère O. prétend qu'il 
n'a jamais joué A le ‘pot’! ce- 
pendant son nom est sorti. Nous 
lui OT Gens le bénéfice du 
oute, 


y” 


Bienvenue 
Bienvenue au frère M. “Mere 
childon de la Saskatchewan, Il 
vient de se bâtir une maison sur 
la rue Campeau à St-Norbert. 
Père de quatre enfants, il ensei- 
ge dans un high school de St- 
niface, 

Nous souhaitons la bienvenue 
aussi au frère Jos. Campeau qui 
vient de joindre nos rangs. Il est 
propriétaire d'un magasin de 
quincaillerie à St-Nprbert et pè- 
re d'une petite fille. 
onvalescence 
C'est un plaisir de revoir par- 
mi nous le frère C. C,, de retour 
du cimetière. 
Le frère R. B. se remet des 
oreillons, il marche encore com- 
me un matelot en haute mer. 
RIGOLETTO 


LE PLUS SPACIEUX DES “JETS'"" -— L'aménagement soig 
sement étudié de l'intérieur du Boeing 707 “‘’Intercontinental 
vous offre un confort inégalé. En .clesse économique, fauteuils 


À À l'APM de Ste-Morie 


St-Boniface, le 22 janvier 1960 


Deux erreurs qui empêchent 
l'éducation française des jeunes 


Le jeudi 14 janvier, à 8 h, 
nm, eut lieu l'assemblée 4 
‘Association des Parents et "1 
tres de Bte-Marie, sous la direc- 
lon de M, le docteur André La: 
chance, président, L'invité 
d'honneur, le R, P Ramae- 
kers, visiteur d'école adressa « 
arole en termes  #loqu uents 

ut d'autant plus Mppr vié ul 
commença par tél féliciter les bon les bon- 


Films français 
à l'AECFM 


Ange ou démon 
ï Un chauffeur de camion, 


F 


Métamorphose d'un homme en 
l'ange du récit, décrit de façon 
humoristique la transformation 
que subit un homme, par ail- 
leurs patient et courtois, dès 

u'il met sa voiture en marche, 
file à toute allure, s'impatien- 
te, double les autres voitures, et 
met en danger piétons et auüto- 
mobilistes, 
Sports et transports 

Dans un tourbillon de cou- 
leurs et de fantaisie verbale, vol- 
ci l'histoire des moyens de trans- 
pr utilisés au Canada, depuis 

canot d'écorce des Indiens 


rêveurs de notre siècle, Entre 
cés deux pôles, on retrouve, che- 
minant du seilzième au vingtiè- 
me siècle, la diligence, le voilier, 
le bateau à vapeur, la charrette, 
la locomotive, l'automobile et 
l'avion à réaction, 11 s'agit donc 
d'une rétrospective historique 
Er vd par un coup d'oeil sur 
résent et quelques regards 
ind scrèts sur l'avenir, 
Chants populaires no 4 
Voici un petit nègre nostalgi- 
que et un prinee avec sa bergè- 
re! Deux chansons-contraste: 
Quatuor Alouette prête sa voix 
au négrillon dans ‘‘Filez, filez, Ô 
mon navire''-et à la bergère qui 
soupire tendrement dans ‘J'ai 
tant dansé”, 


le 


On peut se procurer ces films 
et bien d'autres au Secrétariat 
de l'Association d'Education des 
Canadiens francais du Manitoba, 
AA rue DesMeurons, St-Boni- 
ace, 


u 
AU POSTE 
L 
CBWT 
Emissions françaises 

Les émissions françaises du 
samedi 23 janvier présenteront 
de 10 h, 30 am, « pm! 
‘Radisson’, ‘Inspecteur Blaise”, 
“Courrier du Roy” et “Music- 
Hall” qui mettra en vedette Lu- 
cienne Boyer, Pierre Paquette, 
Philippe Chailler, Monique Gaui 
be, Pierre Thériault, Eric Hyrst, 
Marguérite Mercier, The Great 
équilibriste fantaisiste, 
Victor Désy, le 
chanteur Tex et les danseurs de 
“Music-Hall”’, Michelle Tisseyre 
agira comme hôtesse, 

Le dimanche 24 janvier, ‘“‘Ra- 
dio-Canada vous invite” sera à 
l'affiche de 2 h. 30 à 3 h, et “Pi- 

ue Atout”, avec Paul Berval, 
livier Guimond et Gilles Pel: 
lerin, sera présenté de 3 h, à 4 h, 

.m. Les invités d'honneur à cet- 
e dernière émission seront Louis 
Quilicot et les Jérolas. 

La plupart de ces renseigne- 
ments sont de provenance de ‘La 
Semaine” à Radio-Canada. 

Avis 

Nous ne sommes pas respon- 
sables des changements Japre tn 
vus qui peuvent être apport 
ce programme, 


Barton, 
Paul Berval, 


asturant urf maximum d'espace, 


LES DEUX MEILLEURS ‘JETS" -— Autre innovation d'Air 


EM. 4-0101, 


Fons: après la traversée en Boeing 707 ‘’Intercontinental”, 
nces immédiates sont assurées por la Caravelle 
Penh 7 57 db so 


ou Air pan pren 


dé Tome. deu 90 1 Adelaide St, W. 


BOEING ET CARAVELLE - LES DEUX MEILLEURS “JETS/ SUR LE PLUS GRAND RÉSEAU DU MONDE 


Agence de voyages D'ESCHAMBAULT — Tél. CHapel 7-1137 


136, avenue Provencher, St-Boniface, Man. —— Agents accrédités d'AIR FRANCE 


jusqu'à la soucoupe volante 


nés âmes qui ont conçu et exé- 
cuté le projet de l'école mater. 
nelle, 11 dit de plus: ‘La vitalité 
du cercle démontre que vous 
êtes des parents consciencieux 
qui veulent ce qu'il y a de mell- 
leur pour leurs enfants." I] est 
toujours bon de se faire donner 
une tape d'encouragement sur 
le dos, Après ce préambule, le 
R, P,Ramuaekers entra dans son 
sujet: ‘Le Français’, 

"Vous avez une âme françai- 


se," dit-il, ‘vos enfants ont une | vi 


âme française qu'ils ont reçue 
du bon Dieu même, Il a des rai- 
sons précises pour tout ce qu'il 
fait, 1] ne se trompe jamais, non 
pas comme les humains, En vous 
onnant ces enfants 11 vous à 
donné le travail le plus impor. 
tant de toute votre vie: l'éduca- 
tion de vos enfants, Il ne faut 
pas ici faire d'erreur pulsqu'une 
erreur en coûte toujours, A l'o- 
rigine de tout accident 1H y a 
une erreur, C'est pour cela qu'il 
faut trouver la cause de tout ac- 
cident: pour éviter et prévenir 
ces erreurs, Dans l'éducation des 
enfants il peut y ‘avoir des er- 
reurs plus sérieuses que tout, Le 
bon Dieu suit chaque papa, cha- 
que maman et les tient respon- 
sables de ces enfants depuis leur 
baptême, Les enfants, par le 
baptême, furent donnés au bon 
Dieu, Comme les parents qui ont 
pour leurs enfants des rêves d'a- 
venir, le bon Dieu a Lui aussi, 
des rêves pour ses enfants, Il 
contrôle votre travail d'éduca- 
teur, Il vous tient responsables 
de ce que vous avez fait de vos 
enfants, Si vous avez bien ac- 
compli votre travail d'éducation 
les rêves du bon Dieu se réalise- 
ront, 

La première erreur et la plus 
sérieuse que les parents puis- 
sent faire est de défaire le tra- 
vail du bon Dieu en ne dévelop- 
pant pas l'âme française de leurs 
enfants; de détruire cette âme 
française ou de l'empêcher de 
s'épanouir pleinement, Il arrive 
donc de les’ emprisonner pour 
toujours comme un serin en 
cage. L'oiseau est beau, mais, il 
n'est pas fait pour être enfermé, 
Vous diminuez la valeur de l'oi- 
seau en l'enfermant, De même, 
en ne développant pas l'âme 
française de vos enfants vous les 
empêchez de donner leur plein 
rendement. Dans les travaux de 
Mozart vous ressentez tressaillir 
son âme allemande; les travaux 
de Chopin font rayonner son 
âme polonaise,” 

“Ici, au Manitoba, ce sont les 
Allemands qui ont le mieux 
compris la nécessité de conser- 
ver leur langue et leur âme al- 
lemande. Ils ont enseigné leur 
langue dans les écoles mennoni- 
tes en partant du grade un, en 
contravention de 14 loi, Mainte- 
nant, ils ont demandé d'ensei- 
gner leur langue de façon que, 
en septembre, ils enseignent 
leur langue et leurs. manuels 
soient payés par le gouverne- 
ment.” 

Le R. P, Ramaekers posa en- 
suite la question: ‘“Y en a-t-il 
qui sont montés plus haut en 
ayant abandonné leur âme fran- 
çaise?”’ Il répondit: “Nous avons 
de bons médecins, avocats, prê- 
tres, un bon groupe de profes- 
sionnels. Tous ceux qui nous 
font honneur sont ceux qui ont 
conservé leur âme française. Les 
Canadiens français du Manitoba 

uvent se glorifier d'avoir don- 

é au Canada un ambassadeur." 
L'orateur aborda ensuite la 
question des différentes person- 
nalités. ‘Chaque âme est créée 
individuellement, chaque enfant 
a une personnalité, Il faut la dé- 
velopper! Comment? D'abord au 
foyer. Il faut parler le français 
à la maison, Il faut tenir. Il faut 
vouloir pour ses enfants ce qu'il 
y a de meilleur, Ils ne savent 
pas ce qui est bon pour eux. Il 
faut le leur faire comprendre et 
surtout tenir. Les enfants, tout 
jeunes, doivent être bien dres- 
sés, L'enfant-n'a pas de volonté, 
c'est par la volonté du papa et 
de la maman qu’il faut dévelop- 
per la volonté des enfants. Il ne 
faut pas laisser les enfants aller 
à leurs caprices, À la maison, 
c'est du français, 

Deuxièmement, il faut les dé- 
velopper par l'école, Certains 
parents ne veulent pas dévelop- 
per le français chez leurs en- 
fänts pour ne pas les voir réus- 
sir moins bien en anglais à l'é- 
cole, C'est faux d'après toute 
l'expérience des visites faites 
aux écoles. Moins on demande à 
un enfant, moins on obtient et 
inversement. Il faut remarquer 
qu'en Russie trois billions de 
Russes apprennent le français, 
Les plus intelligents apprennent 
deux langues. En 1917, la Russie 
était au moins 75 ans en arrière 
des Etats-Unis, maintenant elle 
est 15 ans en avant de l'ouest et 
même plus. En Russie on a le 
“couvre-feu” à 9 heures, une 
heure de classe de plus par jour 
et onze mois de w p par année, 
En plus, les enfants ont plusieurs 
heures d'étude à la maison cha: 

ue soir: Ils travaillent plus fort, 
jonc ils a pe plüs de pro- 
fessionnels, En plus, générale- 
ment ces gens sont plus sérieux. 
Le fait qu'ils ont plus de profes- 
sionnels explique leur supério- 
rité actuelle, Sans aucun change- 
ment dans 25 ans l'union sovié- 
tique dominera le monde par ses 
professionnels, sans guerre, En 
plus, il ya beaucoup moins de 
délinquence juvénile en Russie, 
Nécessairement parce que .les 
jeunes sont tous très occupés. Ici 
l'école est le travail le moins im- 
tant, quand cela devrait être 

lus important, 

1 est important de se rappeler 
que si vous demandez beaucoup 
aux enfants ils vous remercie- 
ront plus tard car ils auront une 
metlleure chance de réussir que 
s'ils ne savaient pas le français, 


Si les tiennent à ap- 
prendre 1 Çais ést-ce que 
nous autres nous allons le lâcher 


notre français. Souvent ils nous 
font la leçon. 

L'amour que vous avez pour 
vos enfants Me Jr fera per 


de tous les obstacles et vos en- 


rie 


nr 


quer: ‘Il faut que les parents 
imposent leur volonté avec atr 
tention, pas de façon désastreu- 
se, Ne pas créer d'hostilté mais 
raisonner, Faire comprendre 
aux enfants que vous faites des 
dépenses extra pour leur faire 
apprendre le français, 11 faut 
même récompenser, rendre la 
chose aussi attrayante que pos- 
sible, Toutefois, les jeunes doli- 
vent s'habituer aux sacrifices 
pour réussir plus tard dans la 
e, 

M, l'abbé Roland Bélanger, 
curé, remerclia l'orateur de son 
intéressante causerie, et 11 ajou- 
ta qu'il ne faut pas trahir ce 
qu'on est, 11 faut réaliser son 
but, Pour progresser ensemble il 
faut travailler ensemble, Etant 
donné que c'était sa première 
rencontre avec les parents et 
maîtres-de sa nauvelle paroisse, 
M, le curé promit son concours 
sans réserve, Le tout fut suivi 
par une discussion très animée 
qui eut lieu durant le goûter, 

Installation et biénvenue 


Les paroissiens de Ste-Marie 
souhaitent la bienvenue à leur 
nouveau curé, M, l'abbé Roland 
Bélanger, qui fut installé dans 
sa nouvelle paroisse par Mgr Jo- 
seph Robert, P,D,, V.G,, premier 
curé de Ste-Marie, Au cours de 
cette cérémonie, toujours im: 
pressionnante, Mgr Robert rap- 
pela les devoirs des paroissiens 
envers leur directeur spirituel, 
leur curé, Il faut, surtout, lui 
obéir, prier pour lui et l'aider, 
M. l'abbé Bélanger prornit d'être 
pour ses paroissiens un ‘Bon 
Pabteur'' et de faire tous les sa- 
crifices que son poste et ses de- 
voirs lui imposeront, Durant sa 
remière semaine à Ste-Marie, 
es paroissiéns ont déjà eu des 
exemples de son dévouement en- 
vers les grands et petits, Ils 
osent donc lui dire que, sans 
être moutons, ils s'efforceront 
d'être “bonnes brebis” et lui 
promettent leur concours en 
tout, sans compromis, en bons 
paroissiens, 
Partie de gouret 


Le dimanche 17 janvier eut 
lieu à la Maison-Chapelle de St- 
Boniface une partie de gouret 
entre un club de la Maison-Cha- 

elle et un club de l'école Ste- 

arie, Ce fut une partie très 
mouvementée suivie avec intérêt 
par les religieuses Oblates, ins- 
titutrices à Ste-Marie, ainsi que 
ve quelques parents: Le club de 
te-Marie remporta la victoire 
par un A it À de 5 à 1, Félici- 
tations! M, l'abbé Bélanger a 
orté main-forte au club de Ste- 

arie en son rôle d'entraîneur 
énergique. Les étoiles de la par- 
tie furent: Edouard Morier, Gé- 
rard Roussin, de Ste-Marie, et le 
jeune Despins, du club de la 
Maison-Chapelle, Merci à tous 
pour un après-midi intéressant. 

Décès 

Sincères condoléances à la fa- 
mille de M. Adélard Blanchard 
18, rue Vivian, St-Vital, décédé 
le vendredi 15 janvier, à l'hospi- 
ce Taché de St-Boniface, 

Assemblée des Dames 

Le mardi 12 janvier avait lieu 
l'assemblée des Dames Auxiliai- 
res de la paroisse Ste-Marie de 
St-Vital. 11 fut décidé de com- 
mencer une série de quatre par 
ties de cartes, La première aura 
lieu le 81 janvier 1960 à 8 h, 
p.m, Cette partie est organisée 
par le comité de l'organisation 
des Parents et Maîtres et des pa- 
rents des enfants qui suivent le 
cours de l'Ecole Maternelle, 
Tous les amis des paroisses envi- 
ronnantes sont invités, 


Voyage 
M. et Mme É he Boux, 25, 
Mager Drive, ouest, St-Vital 1, 


sont partis le 20 janvier BA un 
voyage en Angleterre et sur le 
continent européen, M. et Mme 
Boux se sont joints à un groupe 
de 80 ingénieurs et architectes, 
qui suivront un cours sur le bé- 
ton pré-contraint, qui se donne- 
ra à l'Université de Londres, En« 
viron une douzaine de ces mes- 
sieurs seront accompagnés de 
leurs dames, Au cours des deux 
semaines passées à Londres pour 
se familiariser avec les métho- 
des anglaises pour la confection 
et l'usage de ce béton, ils auront 
l'occasion de visiter plusieurs 
usines, Ils visiteront aussi l'ex- 
position international à Londres 
qui se continuera une journée de 
plus pour permettre au groupe 
canadien de la visiter, M. et 
Mme Boux laisseront ensuite le 
groupe pour passer cinq jours 
sur le coñtinent, en Belgique et 
en France, Là encore, M. Boux 
aura l'occasion d'agrandir ses 
connaissances puisque le béton 
pré-contraint est beaucoup plus. 
en usage en Europe qu’au Cana- 
da et qu'il se fait beaucoup de 
travail dans cette direction dans 
ces pays. Bon voyage et bon 
succès! 


Prière à saint Jude 
apôtre des causes 
désespérées 


Le coût de publication de cette 
prière a été payé par un ag 
en reconnaissance pour faveur .$ 
tenue par l'intercession de ce 


Fe Lu à saint Jude 
nt Jude. Led par eux, 
gu traite” pr de ie nom 
ous êtes oublié As pl pus nm sais 
et vous 
ne patro 


vous honore 
Fr universellement comme 
d Priez, vour 
Se er 
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Venez à mon aide dans ce 
besoin afin que je re "4 
solations N du F4 


Dieu avec vous 
Ne durent toute l'éter- 


e vous ts, 0 saint Jude, de 
me souven de dette grande faveur 
et je ne cesserai jamais de + 
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et en mon 
tr encourager votre 
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Saint Jude, pour 
La tous Ceux qui vous uivonbiet 


CARNET DE 


Nos - 


St-Boniface, le 22 janvier 1960 


| Shstitut Collgial 


losoph 


Madame Boutal écrit à 
Soeur M.-Léon-de-la-Croix 


Révérende Soeur! 

C'est à vous, la directrice dé- 
vouée et enthousiaste, que je 
viens demander de bien vouloir 
transmettre mes félicitations et 
mes remerciements aux char 
mantes fillettes qui ont animé de 
façon si naturelle et sincère la 


olie légende ‘Les Sabots du 
lable'!, 
Chères petites filles, chères 


petites amies, j'ai passé de bons 
moments près de vous, Votre 
docilité, votre application à bien 
parler, à vous exprimer correc- 
tement, à vous faire ‘’compren- 
dre” m'ont touchée maintes fois, 
Que ne faites-vous toujours aus- 
si bien lorsque vous êtes livrés 
à vous-mêmes dans vos jeux, vos 
réunions, dans la rue ou chez 
vous! Vous avez prouvé que 
vous en êtes parfaitement capa- 
bles, 

Le théâtre est un grand édu- 
cateur: diction, articulation, 
maintien, assurance, travail de 
recherches historiques, artisti- 
ques, musique, danse et d'autres 
sujets encore en font un ensem- 
ble incomparable dans l'ensei- 
gnement, Vous apprécierez da- 
vantage ses mérites plus tard et 
vous aiderez, j'en suis sûre, à le 
faire aimer, 

L'élégant cadeau que vous 
m'avez offert est un bien joli 
souvenir qui me rappellera les 
belles heures des répétitions, 
Dures heures quelquefois, dites, 
lorsque ‘“Çça ne marchait pas 
tort’? Mais vous les retrouverez 
dans votre mémoire parmi les 
meilleurs souvenirs de votre jeu- 
nessé, À travers ce voile que le 
passé revêt vous me reverrez 
peut-être à côté de vos maîtres- 
ses dont le dévouement me tou- 
che toujours, -A votre contact 
bousculaht je me sentais rajeu- 
nie: Merci! 6 

Ayez soin de cultiver les ta- 
lents que vous avez reçus de 


Dieu et donnez-nous encore de|., 


ces jolies représentations com- 
me celle de ‘Les Sabots du Dia- 
ble”, À Monseigneur Jésus, à 
Lucifer le Maudit, à la gente 
Agnelette, haute et puissante da- 
me Hermangade, nobles demoi- 
selles, troubadours, danseuses, 
anges, toutes mes félicitations, 
mes sincères remerciements et 
mes meilleurs voeux pour 1960! 

Chère Soeur M.-Léon-de-la- 
Croix, veuillez bien aussi être 
mon interprète auprès de Soeur 
Gilles, Soeur Marie-du-St-Esprit 
et votre professeur de culture 
physique, Mme Gurdebeke, qui 
ont entouré votre, travail de leur 
collaboration active :’et. compé- 
tente pour en faire une réussite 
complète, À vous toutes mes fé- 
licitations et l'expression de mes 
meilleurs sentiments, 


Votre respectueusement dé- 
vouée et:votre amie, 
Pauline BOUTAL 
” L2 L 


A l'Hospice Taché 
Le soir du 26 décembre, une 


vingtaine d'élèves de la 10e an-|:: 


née générale, et à leur tour le 
4 janvier, les élèves de la 12e 
année générale se rendirent à 
l'hospice Taché ur éxécuter 
des chants de Noël dans le but 


BARGAIN 
DAYS 


WESTERN 
CANADA 


! 
Départ: 28, 29, 30 janvier 
Limite pour le retour — 25 jours 


PRIX ALLER-RETOUR DE 
WINNIPEG 
En_wagons_ordinaires: 


à Vancouver ........$50,00 
Vous épargnez ...$28.30 
à Victoria # $50.00 
Vous éporgnez .......$28.30 
À Nanaimo Du As 50.00 


Vous épargnez .…... $28,30 


En wagons dortoirs, classe touriste 


à Vancouver $66.15 
Vous épargnez $21.25 
à Victoria ss 72,10 
Vous épargnez …….$15.30 
à Nonaimo F 68.65 
Vous épargnez 18.75 


*Sur À qu vo d'un lit de classe 
touriste. 


Surveillez nos tarifs spéciaux 
des 25, 26 et 27 février, 
Voyager par train, c'est 
voyager à bon compte 
Fos poser 


7 
"1 
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d'égayer nos chers. vieillards et pe 0 qui ont aidé les rell 


infirmes, 

Nos dévouées chanteuses fu- 
rent cordialement accueillies par 
la Révérende Soeur Supérieure 
de l'hospice Taché, 

Sous la direction de Bernice 
Poitras, elles avaient préparé 
plusieurs chants de Noël afin de 
semer la joie, le bonheur dans 
le coeur de ces bons vieillards 
ou malades, Elles ont réussi à 
merveille , , , ceux-ci ont été 
touchés de voir et d'entendre ce 
groupe de jeunes chanter, cau- 
ser avec eux, leur offrir des 
voeux, Quelques-uns chantèrent 
avec elles, d'autres évoquèrent 
d'anciens souvenirs, Soirées in- 
téressantes pour les jeunes et les 
moins jeunes , , , et je me rap- 
pelle le dicton du R, P, Payne: 
“Un foyer où l'on chante est un 
foyer heureux,” Le bonheur est 
certainement passé dans les cor- 
ridors et les chambres de l’hos- 
pice ces deux soirs-là, 

Les élèves, heureuses de leur 
expérience, promettent de re- 
tourner ‘z'à Pâques! 

Les religieuses ont eu l'amabi- 
lité de préparer un délicieux 
goûter, et je me laisse dire qu'el- 
les y ont fait honneur! 


Gisèle PELLETIER, 
fe année, no 19, 


C'est traditionnel , ,, 


Depuis une semaine et demie 
l'Institut Collégial St-Joseph 
était silencieux , , , mais, ce ma- 
tin, jour de la rentrée des clas- 
ses, quel contraste! Les élèves, 
figures épanouies, circulent, of- 
frent leurs voeux de Bonne An- 
née, à Soeur M.-Louis-des-An- 
ges, directrice, à toutes les mai- 
tresses, à leurs amies, à leurs 
combpagnes. 

Savez-vous que c'est le privi- 
lège du premier jour de classe 
de chaque année de se promener 
. en récréation . ,, par toute 
l'école, Les élèves qui sont avec 
nous pour la première année, re. 
gardent, un peu surprise, ce va- 
et-vient joyeux mais bientôt le 
bon esprit les gagne et elles se 
joignent à leurs compagnes, 

Malgré le brouhaha, les élè- 

ves sentent le besoin de se re- 
cueillir et font une petite visite 
à la chapelle du Couvent pour 
recommander leur année scolai- 
re au bon Dieu et contempler 
l'Enfant-Jésus dans la crèche, 
Celle-ci, simple de structure 
semble dominer la chapelle. 
Dans l'humble étable repose 
l'Enfant-Jésus sous les regards 
de la Vierge Marie et de saint 
Joseph, La brillante étoile de 
Bethléem est fixée au-dessus de 
la crèche, une large draperie 
bleu marine tombe gracieuse- 
ment et donne l'apparence d'une 
nuit ténébreuse. Des arbrisseaux 
recouverts de neige entourent la 
crèche, Un petit agneau qui sem- 
ble adorer le Fils de Dieu, com- 
plète ce charmant paysage. 
A 9 h, 20 la cloche résonne 
. chacune se hâte de se ren- 
dre à sa classe respective et à 
9 h. 25 toutes sont plongées dans 
un travail sérieux. 


Louise CHENIER, 
Se année, no 19, 
L) L L 

Nous sommes heureusés d'of- 
frir nos sincères félicitations à 
M. Robert Bockstael, réélu pré- 
sident de la Division Scolaire de 
St-Boniface, 

Nous connaissons l'intérêt et 
le dévouement que M, Bockstael 
a toujours portés à l'éducation et 
nous savons que le succès de no- 
tre avenir est confié à un ci- 
toyen des plus compétents. 
Veuillez croire, M; le Président, 
que notre application à l'étude 
sera le témoignage de notre re- 
connaissance, 

Gisèle PELLETIER, 
Se année, no 19. 


Inwood 

5 Çà et là 
M. l'abbé E.-J. Grisé célébra 
la messe de la fête de la Ste- 
Famille, le dimanche 10 janvier. 
Il y eut plusieurs communions. 
Après la messe, il donna la bé- 
nédiction du Nouvel An à tous 

les fidèles présents. 


M. Francis Thoresby est hos- 
pitalisé à Teulon. 


M. et Mme Albert Olson et 
leur famille, de Winnipeg, sont 
partis le 4 janvier pour un voya- 
ge en automobile au sud des 

tats-Unis. À leur retour, ils vi- 
siteront leurs frère et belle- 
soeur, oncle et tante, M. et Mme 
Stanley Olson, et la soeur de M. 
Olson, Mlle Dolly Olson, de Vic- 
toria, C.-B. 

Mme William Cossette est al- 
lée passer le Jour de l'An avec 
ses frères à St-Vital, 

Sincères condoléances à Mme 
Dorothée Colonval et à ses en- 
fants, Victor, Judy et Keith, af- 
fligés de la mort subite de leur 
époux et e, M. Edouard Co- 
lonval, âgé de 39 ans. 

M. et Mme L. Laforme rece- 


vaient la visite de leur fils, Jerry, 


et de son ami, de Port Arthur, 
Ont., durant les Fêtes. Au Jour 
de l'An, M. et Mme Laforme 
sont allés visiter leurs enfants 
à Winnipeg et leurs parents à 
St-Boniface, les familles Lafor- 

"A ainsi que M. et 


our la cl 
les et de 
était bond 


Dieu pour 


leur coeur 
sont Paul 
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allés à St-Vital, Man, pour vi- Va-et-vient M. et Mme LaFrance, âgés de! Anne Lavallée, Henri, Marie-| Le rire est un instant divin.| Vierge, seul espoir du monde, 


siter la Rév. Sr Marie-St-Rémi, 
Ils ont reconduit le même jour |ménégilde Fradette: Mme Tho- 


leurs fils, 


St-Boniface, 


La messe de minuit fut çélé. | talisée 
brée par M, l'abbé Joseph Choi. | 
selat, curé, La modeste église 
toute étincelante et bien décorée 


lle, Trois petits enfants ont reçu | 


Grenier et Norbert Gauthier, La 
belle crèche de Noël et le décor 
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Veut-on la paix véritable 
ou la simple coexistence? 


LA «LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Saint-Labre | 


Prompt rétublissement à Mme 
| Nazaire Beaulieu qui s'est frac. 
|turé un bras, Elle a été hospi- 
à St-Boniface, 

M, et Mme Joseph Kirouac, 
de Vermilloh Bay, Ont,, ont pas- 
sé Noël chez Mme Rémi André, 


Où et là 


rconstance de poinset- | ? UNE MAT M TE EE CITE DU VATICAN "Tant |la terre gémit sous le poids des 
ères multicolore qu'H sera possible à Caïn de!chaînes, On ne réagit plus aux 
Le 4 Pi EE te- ose u-Lac massacrer Abel sans que les au: | blessures que l'antichristianis- 


| tres s'en mêlent, tant qu'il sera | me cause au corps mystique du 
possible d'assister à la répéti: | Christ 
tion des condamnations à mort | 

de tant d'étudiants et d'ouvriers 
hongrois, dont la seule faute € 
tait d'avoir aimé la liberté étouf 
| fée par les chars étrangers, tant 


| Erreur 
la première fois dans | 1 Du 1 
en cette belle nuit, Ce! Dans la chronique de la se: 


M nn | Maine dernière, on a annoncé le 
ette Gérardy, Adrien! G4cès de Mme Elisabeth. Mall: 
land, mais le nom est Maillard, 


pr Nos lecteurs voudront bien ex- 


On amuse l'opinion 


Le cardinal Ottaviani à rap- 
pelé que nombre d'évêques sont 
emprisonnés, déportés ou em- 


étaient l'oeuvre |pêchés d'exercer leur apostolat, 


rents et amis, La cérémonie re-|en 1916, Quand débuta fa cons. | POUr son crime, Comment peut: | 6st Je fait même de gens qui se 
on expliquer l'on fête tant 


|L'humour, c'est de rire et de 

«| faire un mot quand un malheur 
arrive à un autre qu'à nous- 
mêmes, 


84 et 81 ans respectivement, na-| Louise et Ernest, de Pine Falls 
| quirent et contractèrent mariage |Ils possèdent aussi 31 petits-en 
aux Iles de la Madeleine, PQ | fants et 60 arrière - pelits - en 
En 1904 ils arrivèrent à Nor-!fants 


a-t-il dit, pour que le Seigneur 
intervienne au plus tôt car ce 
sera pour le monde la catastro- 
phe et non pas la paix. 


Etait en visite chez Mme Her- 


René, au Xuniorat de! mas McCann (Alvine Fradette), 
lde Kenora, Ont. 


MODÈLE ILLUSTRÉ : 
LE SPORTSEDAN DYNAMIC 88 


ed 


Seule l’Oldsmobile vous offre le luxe insurpassable de la suspension équilibrée de 
quatre façons. L'exclusif châssis élargi, en X)très large, vous offre d’inégalables 
qualités de tenue de route, de stabilité dans les virages, de sécurité. En outre, 
l’Oldsmobile est remarquablement silencieuse, grâce aux tampons-supports de 
caoutchouc amortissant les vibrations de la carrosserie. Essayez une Oldsmobile 
aujourd’hui même. 


Vous bénéficiez de toute la fougue du moteur Rocket, avec le maximum d’écono- 
mie! Le nouveau Rocket ordinaire de l'Oldsmobile, Standard sur tous les modèles 
Dynamic 88 donne toute sa puissance—régulièrement, sans effort—avec de 
l'essence ordinaire, C’est un moteur qui vous fait économiser à chaque mille, 
Essayez une Oldsmobile au plus tôt. Demandez la livraison rapide. 


Le 


7) 


4) 


L'Oldsmobile est la première de sa catégorie pour l'élégance. Nouveaux tissus 
somptueux, garnitures de couleurs harmoniséés, tapis épais, tableau de bord 
Twin-Cove-ultra-chic et fonctionnel, indicateur de vitesse à voyant de sécurité 
Lis voilà quelques-uns seulernent des points de supériorité qui vous recommandent 
l'Oldsmobile. Vous obtiendrez tous renseignements chez le concessionnaire des 
voitures de qualité Oldsmobile, » k s 


Dans une Oldsmobile, le conducteur et les passagers peuvent admirer le paysage 
en tout confort. Et il y a amplement de place pour les bagages, dans le grand 
coffre arrièré d’une capacité de 18.3 pieds cubes. Si la carrosserie Fisher est 
spacieuse, elle est également so/ide—c’est la seule carrosserie de voiture qui soit 

+ connue par son nom. Essayez au plus tôt le confort de l’Oldsmobile, Votre conces- 
sionnaire peut vous assurer une livraison rapide. 


D 


OLDSMOBILE IS 


Ou mt mm me mm + + mm nt ne en 


FAITES-EN LA PREUVE VOUS-MEME- £SSA V£EZ-LA AUJOURD F 


Voyez le dépositaire OLDSMOB ILE de v j 


Den Ts 0 


| 


nt fétés avant leur départ 


ST-LEON — Ce fut une dou-|de tristewse a plané sur les célé- 


oureu jse pour les pa: !brations familiales du temps des 
à ions de AU Léon er g êtes, M, l'abbé Nivon à vécu si 
ra lement | longiemps à St-Léon et a donné 


o leur rit le chan, 
de U Tabbd Roland nger, | à tous et chacun avec tant de lar- 
et cette douleur se doubla lors- | esse tout ce que le coeur d'un 


Mis apprirent que M, l'abbé |prêtre peut donner, ‘que nous 
Aimon Mivon quittait lui aussi le|l'avions cru nôtre pour tou 
petit village, Celte nouvelle a|jours”, Les années ont passé 


assombri les fronts et un cdurant |nombreuses, les paroissiens oi 
mnt | changé de génération deux et 


Ste Anné-des-Chônes même trois fois, mais St-Léon 


se croyait toujours le même, car 
Baptèmes 


Le 20 novembre: Michel-Emi. Ste-Agathe 
le-Joseph, fils de M, et Mme Paul 
Fontaine, né le 22 novembre, Ouverture de la malle 
Parrain: et marraine, Paul et des Vétérans 
Louise Fontaine, Le samedi après-midi 16 jan- 
Le 29 novembre: Rachel-Clal. | vier avait lieu l'ouverture offi 
re-Marie, fille de M, et Mme cielle de la nouvelle salle des 
Victor Tougas, née le 22 novem-| Vétérans de Ste-Agathe, Pour 
bre, Parrain et marraine, M, et | l'occasion, les différentes 4590 
Mme Roméo Proulx, ciations du même genre du Ma- 
Le 29 novembre: Edouard-Ja- | nitoba et de la pantie nord de 
cob-Joseph, fils de M. et Mmell'Ontario étaient représentées 
Joseph Laurin, né le 22 novem.!0ù avaient envoyé des félicita 
bre. Parrain et marraine, M, et! tions par lettres ou téléphone 
Mme Jacob Verrier, en s'excusant de ne pouvoir se 
Le 13 décembre: Glbert-Vic. rendre, Six compagnies où asso 
tor-Joseph, fs de M, et Mme clations avaient envoyé de ma 
Henri Bonneteau, né le 3 décem gnifiques bouquets de fleurs «a 
bre, Parrain et marraine, M, et | vec félicitations, Le Premier mi 
Mme Victor Tougas, nistre du Manitoba, l'hon Duff 
Le 24 décembre: Réal-Joseph Roblin, était l'invité d honneur 
le M. et Mme Eloi Les. On chanta d'abord l'hymne O 
Elol, fils c Ÿ ; r “ : P un { Canada en choeur puis, le prési 
sard, né le 20 rer vs Henil dent, M. Albert Péloquin, sou 
ob marraine; M,.et Mme Hen lhaita la bienvenue à tous, M, I, 
Pan, embre’ Gérald-Jo | Weir, vice-président, demanda 
DD téchard, fils de M et Mme une minute de silence en hom- 


4 Image aux soldats tombés au 
à he. de srview, ! 
Lucien Laroche, de Powerv pr champ d'honneur, 


né le 9 décembre, Parrain 0 À à 
/ s e n fit ensuite la présentation 
smith, M. et Mme Joseph de M, Roblin qui, avec délica 


tesse, s'adressa d'abord en fran- 
cais, [1 se dit heureux d'avoir 
pu répondre à l'aimable invita 
{tion du comité des Vétérans des 
forces armées, marine et avia- 
Mme Albert Mondor, tion, de Ste-Agathe, 11 fit l'éloge 
Ghetla de toutes ces associations, en 
. Le 26 décembre, en l'église de | sumiculier de l'Unité 304 de Ste 
Ste-Anne, avait lieu le mariage! Agathe qui avait su ériger une 
de Mile Bernadette Verrier, fil. aussi jolie salle, Il souhaita suc- 
le de M. et Mme Antoine Ver-| 45e complet à l'administration 
rier, avec M. Wiebe, de Winni-|\#{ encouragea à tenir des réu- 
pe, el sbelstres 1 Y d'ou nions plaisantes, d'entente cor- 
Selon les registres, 11 y U'diale et joyeuse, Après une 
en 1959 10 mariages, 6 sépultu-! éjGeution semblable en anglais, 
fn 1 oplèmes 9 col Matin Ego le ua eur 
ù La AUDE clama la salle ouverte officiel- 
et 3,200 communions distribuées. out Les présidents ou offi- 
La population est de 1,100 avec} {jrs des différentes unités pré- 
250 familles. sentes ainsi que les maires de la 
Le Club 4-H de A . Are |municipalité et de celles avoisi- 
sa troisième assembl ce reégullé- |hantes furent invités à dire quel- 
re, le 12 janvier, à la salle Mer- ques mots, Chacun y alla de son 
cier, 18 nee e pros petit discours, l'assaisonnant 
étaient présents, Mlle Craig, CO" Gieiques fois d'un grain de sel 
nomiste-ménagère, était l'invitée | Lersonnel, celui-ci sérieux, cet 
ROPROSUE litre queues autre comique, L'après-midi se 
paroles d'enc ge np [passa agréablement, Les chants 
esp oral her pot D et les Joyeuses conversations fu- 
ms en col ; s “4 à LD “af 
et “Grooming”', Les membres ont ge og db à 7 à pis 
bien apprécié ces vues, Mlle E- | scellent goûter servi par d'ai- 
veline Bériault remercia Mlle|;;hjes dames de bonne volonté, 


Le 10 janvier: Lynne-Louise- 
Marie, fille de M, et Mme Ga- 
briel Ste-Marie, née le 4 jan 
vier, Parrain et marraine, M. e 


es abbés S. Nivon et R. Bélanger 


de St-Léon 


{il y avait toujours le bon abbé 
Nivon, 

Le soir du 10 janvier, la gran 
de famille paroissiale s'est 'réur 
nié pour offrir aux deux pags 
teurs, un hommage tangible d'af- 
feetion profonde et de vive re- 
connaissance, Le choeur de l'é- 
cole traduisit ses sentiments d'a- 
dieu par le chant ‘La Margari- 
ta’ el ‘Count Your Blessing”, 

Une mägnifique adresse, lue 
per M, À. Colbe, redit à l'abbé 

ivon toute la reconnaissance 
des paroissiens pour tout ce qu'il 
a fait pour eux pendant plus de 
cinquante ans, Les enfants de 
l'école vinrent à leur tour rendre 
l'hommage de leur gratitude à 
{l'abbé Nivon d'abord, puis à M 
l'abbé Bélanger pour le dévoue- 
|ment et l'affection qu'ils ont tou- 
|jours montrés à cetle partie pri- 
|vilégiée de leur troupeau, 

Une saynète ‘Quand lu brise 
chante” permit à deux fillettes, 
Yolande et Clara Labogière, de 
feuilleter des bouquins jaunis 
|de 1980 et de révéler des événe- 
ments passés de la’ paroisse, afin 
{d'aider M, l'abbé Bélanger, de- 
venu Mgr Bélanger et qui tra- 
|vaille à la canonisation de M, 
l'abbé Nivon, Cette délicieuse 
saynète élait due à la plume de 
[Soeur Blandine, institutrice bien 
méritante de l'école 
| Par la voix de M, Lucien Gre 
1mier, syndic, les paroissiens ex- 
primèrent leur appréciation et 
leur reconnaissance à M, l'abbé 
| Bélanger, curé qui travaille à 
[St-Léon depuis six ans, avec un 
zèle et un dévouement admira- 
|bles, M. Grenier présenta ensui- 
Ite une bourse aux deux prêtres, 
Ceux-ci très émus répondirent 
tour à tour, Puisse leur dernier 
|message trouver écho dans tou- 
tes les âmes! 

Les deux prêtres donnèrent 
ensemble leur bénédiction, puis 
les paroissiens défilèrent pour 
leur serrer la main, 

M, l'abbé Nivon devient cha- 
pelain à l'hôpital de Notre-Da- 
|me-de-Lourdes, et M, l'abbé Bé- 
langer est désormais curé de Ja 
| paroisse Ste-Marie, 
| Les années passeront, mais 
tous les paroissiens de St-Léon 


Les paroissiens souhaitent la 
|plus #cordiale bienvenue au nou- 
veau curé, M. l'abbé Lucien Roy, 
M, l'abbé J.-M. Gagné, vicaire 
forain du diocèse, a présidé à 
l'installation, le dimanche 17 
! janvier. 


Lorette 


Décès de M. M, Dupuis 
Le 


{l'hôpital de Ste-Anne-des-Ché- 


&arderont toujours le souvenir 
de M, l'abbé Nivon et de son 
jeune curé, 

Bienvenue 


LA LIBERTE ET 


ci-dessus, de gauche à droite, le 


de Cap-Rouge, P,Q, délégué pou 


St-Eustache 


4be anniversaire de mariage 

Le samedi 16 janvier, M, et 
Mme Théophile Rivard célé- 
braient leur 40e anniversaire de 
mariage, Toute la famille était 
| présente pour célébrer ce grand 
| événement, On remarquait leurs 
trois filles, Mlle Irma Rivard, 
Mme Roland Leclerc (Irène), 
d'Headingiy, Mme Sévère La- 
chance (Florence), de St-Vital, 
et leurs fils, Lucien, Omer, Nor- 
mand et Noël, de St-Eustache, 
Lionel, d'Elie, et Olivier, de 
Woodridge, * 

Le soir, les parents et les amis 
de M, et Mme Théophile Rivard 


Ste-Amélie 
Naissances | 
Mme 


la fête, La grande salle du sou- 


A M,et Maurice Gen- 
fils à l'hôpital St-Boniface le 12 
janvier, 

A M, et Mme Théophile Ber- 
trand (Bibiane Grégoire) est née 
une fille, Suzanne, à l'hôpital de 
Ste-Rose le 12’ janvier, 

Çà et là 

Le 11 janvier avait lieu l'as- 
semblée mensuelle des dames de 
la Ligue Féminine Catholique 
chez Mme Adrienne Vandenh- 
bosch, Quinze membres étaient 
présents, M, l'abbé Charles Va- 
chon ouvrit l'assemblée par la 
| prière de la Ligue, Mme Euphra- 
{sie Verhaeghe; présidente, sou- 


12 janvier est décédé À |haita la bienvenue à toutes les! partie fut chaude mais les jou- 


|dames et les félicita d'être ve- 


La sous-commission pour la prévention de toute discrimination 
et la protection des minorités, aux Nations-Unies, a tenu sa 12e 
session à New-York, Les représentants catholiques ont alors discuté 
un mémoire au sujet de la liberté religieuse dans 76 pays, On voit 


|fesseur de théologie dogmatique à l'Université catholique de Wash- 
|ington, D.C,, M, Arcot Krishnaswami, de l'Inde, qui a préparé le 
mémoire, et le R, P, Albert, O,F.M,, cap., du couvent des Capueins, 


International catholique de l'Enf 


eurent le plaisir de se joindre à | 


dron (frène Pinette) est né un! 


Craig au nom de ses compagnes, 


Vers 8 h, p.m. la salle se rem- 


Comme, quelques, membres de] t'a nouveau pour une soirée 
fit des élections dont voici les | Musante, 
résultats: Faye Giesbretch, pré- 
sidente; Simone Fiola, vice-pré- 
sidente: Rita François, secrétai- 
re: Diane Ruel, trésorière; Co- 
lette Campagne, chroniqueuse, 


Çà et là 

Le dimanche 17 janvier fut 
|élu comme syndic, M. Léon Dor- 
ge qui remplace M, Paul Aubry 
sortant de charge 
d M. et Mme Paul Joyal et leur 

Prompt rétablissement à Mlle | famille revenaient, la semaine 
Rita François qui était patiente! dernière, d'un beau voyage en 
à l'hôpital de Ste-Anne lors de|Californie où ils ont passé les 
la dernière réunion, Fêtes. 


|te, âgé de 80 ans. Sa santé lais 
sait un peu à désirer depuis quel 
que temps, mais rien ne laissai 
révoir qu'il mourrait si tôt, M 


avec ses parents en 1882, 

Le défunt laisse dans le deui 
son épouse, née Amanda Jean 
|son; quätre fils, Arthur, de St 
Boniface, Adrien, Joseph et Da 


liette, Adrienne, et Doris: 
soeur, Mme Alexandrine Guay 
de St-Boniface; un frère, Henri 


Vous ne pouvez surpasser 


les bas prix de nos 


TRACTEURS 


CASE 


Faites maintenant “l'achat de toute une vie” 
sur tout l'équipement CASE, 
et vous réaliserez de grandes épargnes! 


Dés aujourd'hui vous pouvez épargner des centai- 
nes de dollars sur un seul achat , , . avec notre plan 
d'échange CASE “LCD.” (Lowest Cash Differen- 
ce), Et vous pouvez epargner sur tout notre nouvel 
equipement de tracteurs, moissonneuses-batteuses, 
charrues de marque CASE et autres machines mo- 
dernes CASE possédant qualité ét durabilité. Vous 
ne ferez jamais un meilleur achat — et vous n’épar- 


gnerez jamais autant d'argent! 


Pour le meilleur marché en ville et nous voulons 
vraiment dire le meilleur marché en ville, venez 
donc dès maintenant — n'attendez pas! Notre plan 
d'échange CASE “LDC.” est en vigueur seule- 


ment jusqu'au 30 janvier, 


V, R. DESHAYES, 
St-Claude, Mon. 


0.-J, DUFAULT, 
$te-Rose-du-Loc, Mon, 


VERMETTE & FRERES, 
St-Jean-Baptiste, Man, 


ELIE MOTORS, 
Elie, Man, 


| 


et 27 petits-enfants. 


upuis vint s'établir à Lorette 


mase, de Lorette; trois filles, Ju- 
une 


{nes M. Marcel Dupuis, de Loret-| nues si nombreuses, Mme Julia 


- | Verhaeghe agissait comme secré- 
-|taire en l'absence de Mme Ber- 
t\the Denis, Le directeur clôtura 
.| l'assemblée par quelques paro- 
les sur l'Unité de l'Eglise et la 
prière spéciale composée par le 
l'Souverain Pontife Jean XXII, 
*| Un goûter fut servi par Mmes 
-| Adrienne Vandenbosch, Lucille 
-| Gagnon et Agnès Vandenbosch, 

Prompt rétablissement à la pes 
tite Marie-Thérèse Landry qui 
’|s'est fait enlever les amygdales 
’|à l'hôpital de Ste-Rose, 


Les funérailles eurent lieu le! . MM. Gustave Verhaeghe et 


vendredi 15 janvier, La messe Georges Casavant ont passé qua- 


fut célébrée par M, 


Fontaine, curé de Mariapolis, as- 


sisté de M. l'abbé D, McDougall 
curé d'Ile-de-Chênes, et du R 


P, A, Hamel, P.B., de ss ‘a 
ia- 


|face, comme diacre et sous- 
icre, 


Les porteurs étaient deux pe- 


tits-fils du défunt, MM. Rhéa 


l'abbé E.ltre jours à Winnipeg pour as- 


sister au congrès des commis- 
|saires d'écoles, 


Dupuis et Guy Paillé, et quatre! parti s'établir en Californie, 11 


ineveux, MM, Albert et Guillau- 


me Jeanson, Alex. Touchette et} Mme Charles Préfontaine, et son 


Joseph Guay, La collecte fut fai: 
te par MM. Joachim Paillé, gen- 


dre, et Rosaire Jeanson, neveu, 
Remerciements ? 


Mme A. Dupuis et sa famille  phonse Guay. Ils arrêtèrent à 


désirent remercier tous ceux qu 


leur ont témoigné de la sympa-|né Préfontaine, 


{thie dans leur récent deuil, soit 


par offrandes de fleurs, de bou 


quets spirituels, soit par visites | beauté. 


ou assistance aux funérailles 


| 


Merci également aux religieuses | 


de Lorette, aux 
|l'organiste. 


| Décès de Mare Tétreault 


M. et Mme Raymond Tétreault 


|ont eu la douleur de perdre leur | et Mme Joseph Lafrance, de St- 


Mils, Marc, âgé de quatre mois. | Pierre, est décédé accidentelle- 
|Il mourut à l'hôpital St-Bonifa-| ment à l’âge de 21 ans mardi 


ce après une courte maladie, Il 
{laisse un frère, Laurent, et ses 
| grands-parents, MM. et Mmes E, 
|Tétreault et L. Marcoux, de Lo- 
rette, 
| ® Gi et là 

Le mardi 12 janvier, un bon 
nombre de, parents se rendirent 
à la salle de l'école pour enten- 
dre M. A. Vielfaure, de St-Boni- 
| face, parler sur l'emploi du film 
et comment le mieux compren- 
dre pour en tirer profit. Ensuite 
il déroula un film sur ‘La timi- 
dité”’, suivi d'un forum et d’une 
discussion animée et profitable. 
M. J.-B, Grégoire avait souhaité 
la bienvenue à M. Vielfaure et 
M. P. Hamel le remercia d'avoir 
{su si bien intéresser l'auditoire 
par l'étude‘de ce film qui aidera 


certainement à mieux compren- | 


| dre les enfants. . 
| Prompt rétablissement à M, 
| l'abbé R. Bélanger, curé, hospi- 


He ve 


MARCH OF DIMES! 
2/27 


HANDICAPPED 


LE PATRIOTE 


R, P, Eugène Burke, C,S.P,, pro- 


r l'Amérique du Nord du 
ant, (Photo NO) 


ureau 


|bassement de l'école était com- 
ble, 

Len petits-enfants, Jeanne, 
| Monique, Raymond, Joyce et 
Carole Rivard, Marcel et Carole 
Leclerc, Robert Lachance ajou- 
tèremt de l'intérêt à la soirée en 
exécutamt une danse-carrée de- 
vamt tous les assistants, Pour 
leur jeune Age (la plus jeune, 
4 ans, et le plus âgé, 7 ans) ils 
démontrèrent des aptitudes re- 
marquables, Mariette et Irma 
Rivard dirigeaient la danse, | 

| 


Enfin Irma et Normand Ri- 
vard lurent chacun une adrésse, 
remerciant leurs parents de tout 
leur dévouement envers leurs 
|enfants, L'orchestre de M. Jil- 
lico Lafrenière, de Poplar Point, 
ajouta du piquant à la soirée 
par son entrain et son rythme 
vivant, 

Malades 


Les paroissiens souhaitemt un 
prompt rétablissement aux per- 
sonnes suivantes, patientes à 
l'hôpital St-Boniface, Mme Ma- 
rie Picard, M, Adélard Chabot, 
M. Gilbert Lachance et M. Syl- 
vio Lachance, 
| M, Sylvio Lachance s'est cas- 
sé la jambe droite en jouant au 
hockey à St-François-Xavier, Le 
clubsdes Memorials de Poplar 
Point perdait ainsi un ailier 
droit très rapide, 


Domaine sport 


| Le dimanche 18 janvier, les 
juvéniles de St-Eustache allè- 
rent se mesurer contre les juvé- 
|niles du collège d'Otterburne. La 


eurs de St-Eustache durent con- 
céder la victoire, Le pointage fut 
de 4 à 2, Par ironie, Roger Bel- 
court du club de St-Eustache eut 
| l'honneur de compter le premier 
| point pour Otterburne. Il se ra- 
|cheta en aomptant pour St-Eus- 
tache, Normand Rivard réussit 
l'autre point," 

L'élection du nouveau syndic, 
M. Adrien Guay, a été confir- 
mée par Son Exc. Mgr P. F. 
Pocock, Félicitations! 


| Les marchés 
BEURRE, OEUFS ET VOLAILLES 
(Commission House Prices) 


Le 19 janvier 


A BEURRE 
Crémerie, admissible 627 
Crémerie, non admissible 6314 


Prix moyens payés par les commer- 


’ H FH H ants en gros pour oeufs non 
Saint-François-Xavier |fx2 2 fo ot 
Bonne chance et bon voyage Gate À las 1 RSR 
1|à M. Victor Préfontaine qui est |Grade À moyens 
Grade A petits 
était accompagné de sa mère, gore 
frère, Conrad, qui se rendront ; VOLAILLES 
|jusqu'à New Westminster, C.-B. hrs LE v, mi 7 ve” 
pus visiter des-parents, MM. et | Plus de 8 lbs … 26-28 22-M .13-,14 
|Mmes André Grégoire et Al. 5-6 Ibs .…...… 25-26 22 .12-,13 
Poules 
i| Edmonton visiter M. et Mme Re- |Plus de 5 lbs. 18-16 13-14 08 
1 Dindons: 
Bonne chance à Mme Joseph | je 21-29 21-23 15-17 
- | Régnier qui a ouvert un salon de | Dindons 22-24 20-22 15-17 
MARCHE AUX BESTIAUX 
PUR $21.00-822.50 
| . choix A 00-522. 
chantres et à St-Pierre-Jolys Don. 0.00. 20:00 
| LT Ordinaires, 14,00- 16.00 
| Décédé accidentellement Génisses: ; 
| e n i Bonne: 
M. Roger Lafrance, fils de M. Dora 
Ordinaires 
Vaches: 
tie 11,504 :12.,50 
dernier à l'hôpital de Steinbach, | Moyennes : M GET 
Employé de la Manitoba Power nn em Var d M lt 
Commission, il reçut deux ’sé- |""Bons … vite 816.00-817,00 
rieux chocs au cours de son tra-| Ordinaires sun 14,00+ 16,00 
| vail de posage de fils électriques | Yeaux de bouoherie: 
et fut immédiatement transpor- ne pus 2e 
ab + Pepe” ? ‘ ens s ! 
té à l'hôpital, mais les médecins | Ordinaires 00 
ne purent que lui donner quel- | pores: 
ques soins d'urgence, (d A … 
Sincères condoléances à la fa- PS 
mille si cruellement éprouvée. Agneaux 
COURS DU GRAIN FOURNI PAR 
1019, édifice Grain Exchange, Winnipeg — Tél. WHiteholl 21-3452 
Prix déchargé à Fort Wiliom ou Poit Arthur 
PRIX COMPTANTS À WINNIPEG 
AVOINE — Lundi Mardi Mercredi Joudi Vendredi 
C.W. no 2 . 844 842 84 p2 La 
|C.W. no 3 7 18.6 78.4 78 784 
| Fourrage ro 714 112 77 166 17 
Fourrage no ? 744 142 74 13.6 4 
| 714 n2 n 106 LA 
CN ne 
.W. no 2-4 rangs . " 14 1114 1114 1114 112 
C.W. no 3-4 rang: 109.4 108.4 1094 109.4 110 
Fourrage no 1 968 9646 96.6 96.6 m2 
Fourrage no 2 mnemennesestnns 95.4 954 954 95.4 96 
FOURFAGE NO 3 mr 024 [92.4 924 924 93 
108.4 109 1001, 1082 1084 
104 104,4 104% 103.6! 104 
108 1054 105% 104.8 105 
Lil 934 93% 924 924 
91 m4 n1% 904 90.8 
108.4 1002 100% 108,4 108.6 
81 ne 8044. nt 804 
78 78 78 781% 
m4 13 LL +1 LE 12 
100! 100! 1002 100! 100.8 
ut 100 61 Di 101 
LAN LR] 981% 984 98 
342 336.4 A 3316 4 
328.4 1! 
Hoi O4 ONOo2, Mia 204 
He USB 
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07| Combot, 


Saint-Claude 


Cà et là 

Voici lès noms de quelques au- 
tres qui ont d dés dons 
le premier bébé de Eangpe né à 
l'abgltai de #t-Claude, Mlle Odi. 
le Deforel; M, l'abbé Gagné, eu- 
ré, une chainette d'or; Crémerie, 
5 livres de beurre; St-Claude 
Trading, une caisse de manger 
pour ; Magasin Cantin, une 
valeur de $2.00 de provisions: M, 
Charles Dupasquier 11e aire 
de souller pour bébé, Mlle Nan- 
cy Ducharme, petite baignoire et 
porte savon, 

M, Gérard Bazin, de Yorkton, 
Sask,, est venu passer quelques 
jours chez ses parents, 

M, et Mme Gérald Burgoyne 
sont partis passer trois semaines 
en Colombie. Britannique pour 
visiler leurs nombreux parents 


et amis, 
Bonspiel 
Trente-deux uipes prirent 
part au bonaplel de S-Claude 
qui se termina le 10 janvier, Les 
prix furent gagnés par les équi- 
pes suivantes: 


lère co ition! ler prix, 
Roy Owens, d'Elm Creek; 2e 
rix, À, 


SORTE de Haywood: 
D, Woods, d'Elm Creek; 
St- 


e prix, 
4e prix, G, 
Claude 

2e compétition: ler prix, A 
Arbez, de St-Claude; 2e prix, 
R, Owens, d'Elm Creek; 3e prix, 
Jos, Rey, de Haywood; de prix, 
R, Chatel, de St-Claude, 

3e compétition: ler prix, D 
Carefoot, d'Elm Creek; 2e prix, 
, Ray, de Haywood: 3e prix, 
Commercial Garage, de St-Clau- 
de; 4e prix, M, Rouire, de Hay- 
wood, 

de compétition, ler prix, D, 
Carefoot, d'Elm Creek; 2e prix, 
A. Bergeron, de Haywood: 3e 
prix, Commercial Garage, de St. 
Claude: 4e prix, D, Woods, 
d'Elm Creek, 


Burgoyne, de 


St-Laurent 
Décès 
Mme Alexandre Chartrand 
(née Mary Campbell) est décé- 
dée le lundi 4 janvier à l'hôpi- 
tal St-Boniface, à l'âge de 55 
ans, et munie des sacrement de 


l'Eglise, après une assez longue | 


maladie, endurée avec résigna- 
tion, 

La défunte laisse dans le 
deuil, outre son époux, 10 en- 
fants, dont le plus jeunes est 
âgé de 10 ans, 

Le service funèbre fut chanté 
dans l'église paroissiale par le 
R, P, L, Brossard, curé, le jeudi 
7 janvier, 

Sincères condoléances à la fa- 
mille éprouvée, 

Va-et-vient 

Parmi les visiteurs venus le 
jour de Noël, on remarquait 
MM. et Mmes Louis Boucher et 
Julien Belot et leurs enfants, 
tous de St-Boniface, chez leurs 
parents, M. et Mme J, Boucher 
et chez leurs frère et belle-soeur, 
M, et Mme Henri Boucher; MM. 
et Mmés Arthur et Jules Allard, 
de Winnipeg, chez leurs beau- 
frère et belle-soeur, M. et Mme 
Eddie Bruce, et leur beaux-pa- 
rents, M. et Mme Norman Gau- 
dry; M. Niel Gaudry, de Bissett, 
Man,, chez ses parents, M. et 
Mme Ernest Gaudry, et Mlle 
Muriel Gaudry, de St-Boniface; 
M. J.-M, Fontaine et son frère, 
Roland, de Dryden, Ont,, chez 
Mme J.-M. Fontaine et M, et 
Mme Henri Combot. 

M. et Mme J.-E. Verrier sont 
allés passer les fêtes de Noël et 
du Jour de l'An chez leurs fils 
et bru, M. et Mme J.-L, Verrier, 
de Chicago, et chez leurs soeur 
et beau-frère, M. et Mme J.-P. 
Bataille, Ils ont rendu visite à 
leur neveu, le R, F, Vincent Ba- 
taille, d'Aurora, IH]. 4 

M. et Mme François Gratton 
et leur famille ont passé le jour 
de Noël chez leurs parents, M, et 
Mme Pierre Combot, à Dufresne, 

M. et Mme Armand Combot et 
leurs enfants se rendaient chez 
leurs parents, M. et Mme Pierre 
à Dufresne, pour le 
Jour de l'An. 

M. Jean Guiboche, de St. Phi- 
lys, instituteur, était chez ses pa- 
rents, M, et Mme Toussaint Gui- 
boche, 

Les vacances de Noël termi- 
nées, M, Adrien Chartrand (fils) 
est retourné au collège d'Otter- 
burne, Man, ? 

Mlle Lise DeGroseillier, ins- 
titutrice, a passé les Fêtes chez 
elle, à Beauharnois, PQ. 

M. Gédéon Deslauriers, de 
Headingiy, rendait visite à M. 
et Mme J.-E. Verrier. 

Tableau d'honneur 


Grade, I: catéchisme, Denise 
Gratton: français, Georges 


St-Boniface, le 22 Janvier 1960 
, + 


-$ 


Cases Re ns 
æ 


Comme en se jouant! 


Notre famille à réussi à économiser, 
comme en se jouant, La raison en est 
simple, Notre compte de banque, où les 
épargnes s'accumulent, nous est 

une source de sécurité et de quiétude 
d'esprit, Nous épargnons tous 
régulièrement à 


LA BANQUE 
CANADIENNE DE COMMERCE 


UN COMPTE D'ÉPARGNE, GAGE DE TRANQUILLITÉ 


NC’ 


Le Pas tie la semaine dernière pour vi- 
AN siter sa soeur à Kelowna, C.-B, 
Décès de Mme Deslauriers  ! Mlle Judy Yakusik et MM. 
Le lundi 11 janvier est décé- {Murray Harvey et Ellis Gratton 
dée à l'hôpital St-Antoine de Le | sont retournés à Winnipeg pour 
Pas, Mme Virginie Deslautiers, |continuer leurs études, Ils é- 
âgée de 82 ans, Elle était née à |taient_ venus passer les Fêtes 
St-Jérôme, PQ, Son mari, Fred |chez leurs parents. 
Deslauriets est décédé en 1948, M, Joe Sabanski est retourné 
La défunte laisse dans le|à Churchill le jeudi 14 janvier. 
deuil, trois fils, Cyprien et Mar-|I] était venu passer Noël avec 
cel, de Le Pas, et Wilfrid, delsa famille. 
Port Moody, C.-B.;: quatre filles, 
Mme Avzilie Boivin, de West- ‘ 
Elie 
Baptème 
Mona-Marie-Louise, fille de 


minster, C.-B. Mme Alida Is- 

ford, de Winnipeg, Mme Alice 
M. et Mme Marcel Bouchard, 
Parrain et marraine, M. et Mme 


Gakabowski, de Girouxville, 
Mérite Zastre, oncle et tante du 
bébé, 


Alta, et Mme Marguerite Klatz, 
de Vancouver; 44 petits-enfants; 
un frère, M, Paul Boivin, et une 
soeur, Délima, d'Otterburne. 
Une foule nombreuse assista 


au service funèbre qui fut chan- 
té le vendredi 15 janvier à la 
cathédrale du Sacré-Coeur, par 
le R. P, R, Major, OM. L'en- 
terrement se fit au cimetière lo- 
cal, Les porteurs étaient, MM, 
Edmond Godin, Albert Lafontai- 
ne, Jimmy Préhard, E, Godin, 
Ed. Ducharme et T, Desmeule, 

Sincères condoléances à la fa- 

mille éprouvée, 
Remerciements 

La famille Deslauriers remer- 
cie tous ceux qui lui ont témoi- 
gné de la sympathie, soit par of- 
frandes de messes et fleurs ou 
assistance aux funérailles, 

Décès 

Mme Christine Ouellette est 
décédée le lundi 4 janvier à l'hô- 
pital St-Antoine de Le Pas, à 
l'âge de 86 ans. Elle a résidé à 
Le Pas durant 45 ans. Le servi- 
ce fut chanté à la cathédrale du 
Sacré-Coeur le 7 janvier. La dé- 
funte laisse dans le deuil, deux 
fils, Laird, de Le Pas, et Harold, 
d'Enterprise, Floride; un neveu, 
Georges, de Le Pas. 

Sincères condoléances à la fa- 
mille éprouvée. 

Va-et-vient 

M: le Dr et Mme D. Gemmil 
ont eu la visite des parents du 
docteur de Brandon, durant la 
saison des Fêtes, 

M. et Mme Dwight Kirton, 
d'Outbook, Sask., sont venus vi- 
siter M. et Mme Jack Berg. 

M. et Mme E. T. Kiddie sont 
revenus de ‘Watrous, Sask,, où 
ils ont visité leurs fille et gen- 
dre, M. le Dr et 
Phillipps. 


Çà et là 

Elaient en visite dans leurs 
familles pour les Fêtes, Miles 
Céline Houde et Euphrasie Le 
Sanhn, de Montréal, et Mlle An- 
ne-Marie LeSann, de Detroit, 

Mme Mérile Beaudry et ses 
enfants, Gilles, Alfred et Diane, 
sont de retour d'une visite aux 
Etats-Unis, 

M. Oliva Dufour est parti tra- 
vailler à Thompson. 

M. et Mme J. Trottier, de Red 

Rock, Ont., étaient récemment 
en promenade chez leurs. pa- 
renits, / 
M. et Mme Léger Girard et 
leur ,bébé, Daniel, sont de re- 
tour, d'une . visite à Lisieux, 
Sask. 

La saison de curling et. de 
hockey est maintenant ouverte. 
Des parties eurent lieu à St-Eus4 
tache, St-François et Elie et la 
chance n'a pas encore favorisé 
les jeunes d'Elie, 

Les membres de la Ligue des 
Dames Catholiques ‘d'Elie ont 
choisi Mme Grégoire Girard 
our remplacer à l'exécutif, 

me Mérile Beaudry, sortant de 
charge, Mme Girard désire an- 
noncer qu'il lui est impossible 
d'accepter pour la raison qu'elle 
a trop d'occupations. Elle désire 
remercier les dames qui ont voté 
en sa faveur. 

Prompt rétablissement à M. 
Adélard Beaudry, patient à l'hô- 
pital St-Boniface. Mme Adélard 
Beaudry, qui était partie en pro- 


Mme H. H.|menade en Californie est reve- 


nue ainsi que sa fille, Lucille, 


Mme Earl McFarlane est par- qui était à Montréal. 


Chartrand; excellence, Paul Du- 


= Municipalité Rurale de Ritchot 


mont; conduite, Odile Rainville. 

Grade Il: cat., Kathleen Bru- 
ce; fr., Brian Bruce: exc., Dar- 
lene Boyer; con., Gisèle Laval- 


lée. 

Grade IIB: cat,, Georges Prai- 
rie; exc., Bertha Guiboche, con. 
Léonard Ducharme. 

Grade Ill: cat., Léo Sansre- 
gs fr., Roland Gratton: exc. 

ja Lucan; con., Sylvia Boyer. 

Grade IV: cat, Hector Léost 
et Alfred McKay; fr, Melvin 
Gaudry et Richard Bruce; exc. 
Hector Léost; con. Linda Coutu. 

Grades V et VIA: cat., Lilian- 
ne St-Cyr; fr., Andréa DeLaron- 
de: exc., Agnès Connélly; con, 
Robertha Birch. 

Grades V et VIB: cat,, Gilbert 
Chartrand: fr, Florian Duchar- 
me; exc., Edgar Léost; con., A- 
lexandre Chàaboyer. 

Grades VII et VIII: cat., Alice 
Langelier et Rosa Perrault: fr. 
Mona Perrault et Emile Guibo- 
che: exc., Ida Raïnville et Ber- 
nard Chartrand: con., Sarah 
Campbell et Marie Boyer. 

Grades IX et X: cat, Elsie 
Devlin; fr. Audrey Bruce: exc. 
Doreen Bruce; con., Eileen Oli- 


ver. 

Grades XI et XII: calt., Paul 
Chartrand: fr, Paul Chartrand: 
exc., Melvin Enstrom; con., Ro- 
salie DeLalonde. 


HÔTEL YORK 


et YORK CAPE 
Len face de l'Hôpital St- Boniface) 


394, rue Toché - Tél, CE 3-9034 


AVIS PUBLIC 


Selon les articles du “Municipal Act” et du “Public School 
Act”, on donne ici avis : ed le Règlement 1-59 du District Scolaire 
de Coquart no 1300 a été passé en lère et 2e lectures par les com- 
missaires dudit District Scolaire et sera soumis aux électeurs au 
temps et à l'endroit décrits ci-dessous. 


Le vote aura lieu le samedi 13 février 1960, de 9 h, a.m, à 
6 h. p.m., dans l’école du District de Coquart no 1300, dans le vil- 
lage d'Ile-de-Chênes: 


Le Règlement susmentionné a pour but d'autoriser les com- 
missaires dudit District Scolaire no 1300 à créer une dette d'obli- 
ations au montant de trente-cinq mille dollars ($35,000.00) pour 
a construction des additions suivantés: 1 salle de classe, 1 salle 
pour institutrices, 2 salles de toilette, un soubassement, plombage 
et chaufferie. Les obligations susmentionnées porteront intérêt au 
taux de 6% % et seront payables à la Banque Canadienne Natio- 
nale, St-Boniface, Man., ou aux principaux centres de ladite Ban- 
ue dans les villes de Winnipeg, Toronto ét Montréal, Canada, au 
choix du détenteur, en vingt versements annuels consécutifs d'égale 
valeur de $3,239.83, incluant le principal et lesintérêts, si l’on 
et le premier versement qui sera de $2,657.30 étant donné que 
les obligations porteront alors intérêt pendant moins d'une année, 
Les obligations seront datées du ler mars 1960 et seront payables 
le 1er jour de décembre de chacune des années 1960 à 1979, inclu- 
sivement. à + 

Le mardi 9 février 1960, le maire de la municipalité de Ritchot 
sera présent au bureau du secrétaire-trésorier de la Municipalité 
Rurale de Ritchot à 10 h. 4.m. dans le but, si nécessaire, de nommer 
par écrit signé par lui deux personnes assignés au bureau de.vota- 
tion et un nombre semblable pour assister au compte final des votes 
par le greffier, au profit de tous ceux qui désirent promouvoir ou 
s'opposer au passage dudit Règlement. 

Le mardi 16 février 1960, à 10 h. am, le greffier de ladite 
Municipalité de Ritchot, dans la province du Manitoba, sera à son 
bureau à St-Adôlphe pour compter les votes pour et contre ledit 
Règlement, | 

De plus, avis est ici donné qu'une copie conforme au fèglement 
est dans les classeurs du bureau municipal au village de St-Adol: 

he, dans la province du Manitoba, et t être étudiée pendant 
es heures de bureau par les personnes intéressées, 42 LEP 


Daté à St-Adolphe, Manitoba, ce 13 janvier 1960. 
" 4 ïÿ Ÿ 6 i : 06 , 4 ré rl sd 


St-Boniface, le 22 janvier 1960 


LA, LIBERTE 


LA NAISSANCE DES PR 


ET LE PATRIOT 


E 


AU PAYS DE FRANCE 


ou de bambou, (Photo NC) 


OTTAWA — Le congrès du 
travail du Canada vient de pu- 
blier une brochure à l'intention 
de ses affiliés dans laquelle il 
déclare que le coût de la main- 
d'oeuvre canadienne est plus bas 

ue celui du Royaume-Uni, des 

tats-Unis ou du Japon malgré 
un marché' domestique plus pe- 
tit. 

Le document qui a été pré- 
paré par l'assistant directeur du 
service des recherches du CTC, 
Russ Bell, démontre que le coût 
de Ja main-d'oeuvre au Canada 
était moins élevé que celui de 
dix des plus grands pays com- 
merçants au monde en 1950 et 
notamment quecelui du Royau- 
me-Uni, des Etats-Unis, de l'Ar- 
entine, de la France, de l'Al- 
emagne de l'Ouest, du Japon, 
des Philippines, de la Norvège 
en 1955 : 

Depuis cinq ans, ajoute le rap- 
port, il n'y a pas eu de change- 
ments appréciables. 

“Il_est clair, précise le mé- 
moire, que ceux qui prétendent 

ue le coût élevé de. la main- 
‘oeuvre au Canada nous place 
dans une situation difficile au 
point de vue du. commerce in- 
ternational ne savent pas faire 
la. différence entre les salaires 
et le coût du travail”, 

Quand les hommes d'affaires 
et les éditorialistes de la haute 
finance, proclament que les ou- 
vriers canadiens gagnent un sa- 
laire de beaucoup supérieur à 
celui : des. travailleurs : javonais, 
ils ont raison, ajoute M. Bell. 

Mais ce qui diminue la valeur 


de leur argument et le détruit 
complètement, c'est qu'ils ne 
font jamais état de la produc- 
tivité supérieure des travailleurs 
canadiens sur celle des ouvriers 
des autres pays, 

Par exemple, dit-il, la valeur 
de la production d'un ouvrier 
japonais était de seulement 8444 
comparativement à 84,259 pour 
le travailleur canadien, ce qui 
signifie que la “productivité 
moÿenne du travaileur canadien 
dépasse de 9% fois celle de l'ou- 
vrier japonais, dit M, Bell, 

Par ailleurs, ajoute-t-il, le sa- 
laire de l'ouvrier canadien ne | 
dépassait que 5% fois celui du 
travailleur. japonais. F 

Cela signifie, conclut-il, qu'à 
cause de cette différence de pro- 
ductivité entre l'ouvrier du Ca- 
nada et celui du Japon, le coût 
du travail dans l'économie ca- 
nadienne est plus bas que celui 
du travail dans l'économie du 
Japon. 

Quand un ouvrier canadien 
reçoit $12 par jour pour produi- 
re 10 unités d'un produit quel- 
conque, le coût du travail au 
Canada s'établit à $1.20 l'unité; 
il est moins élevé que le coût 
de l'ouvrier étranger qui ne ga- 
gne que $4 par jour pour pro- 
duire 2 unités, au prix de #2 


l'unité. 
En 1955, explique M. Bell. 
la Belgique et les 


l'Australie, 
Pays-Bas étaient les seuls grands 
pays commerçants À avoir un 
léger avantage sur le Canada. 
Dans toutes les autres nations 
commerçantes, la proportion du 


Les Chevaliers du St-Sépulcre 


$1268.00 — £ TOUT 


OMPRIS 


Lisbonne — Fatima — Le Vatican 
Rome — L'Egypte — La Palestine 
Athènes — Vienne — Munich 
Oberammergau — Paris — Montréal 


VOYAGES 


Par avion! 15 juillet au 8 août | Par bateau: 3 juil. au 3 sept. 


S'adresser à: G, BELLEFLEUR 


3973 Mentana, Montréal, PQ. - Tél,: LA 3-2583 


La Sauvegarde 
L'assurance-vie est un 
devoir social et familial. 

l 
La plus ancienne des compagnies 


canadiennes-françaises d'assurance-vie, 


Près de $2,600,000 
payés aux assurés 
ou à leurs bénéficiaires en 1957 


Demandes 
_ nos 
polices familiales 


UNE SENSATION DANS LE DOMAINE 
DE L'ASSURANCE-VIE 


Toute la famille protégée sort même police 
Nos représentants 


MANITOBA 


Pltisgs Arskes Poires Gérant St-Eustache. 
Philippe Perron Agent générel Eu Rue gi 
Edouard Lachance Agent spécial 2 nina 
| SASKATCHEWAN à 
Hervé Leblane - Gérant Vonde. 

Udouord Ethier Agent spécial  : St-isidors de Bellevue. 


Les Anciens Normaliens 


TOUT 
COMPRIS 


L'Angleterre/ — La Belgique 
L'Allemagne — L'Autrieche — L'Italie 
San Marino — Le Vatican — Monaco 

La France — L'Espagne 


$1097.00 


Le coût de notre main-d 
est l'un des plus bas au monde 


‘oeuvre 


comparativement à la 


salaire 
était plus élevé 


productivité 
qu'au Canada. 

Il ajoute également qu'en dé- 
pit de la petitesse relative de 
notre marché intérieur, le coût 
du travail, celui du capital, des 
matières premières et tous les 
autres coûts qui entrent dans le 
coût total de la production doi- 
vent être répartis sur un nom- 
bre moins élevé d'unités de pro- 
duction, le coût du travail par 
unité de production dans l'in: 
dustrie manufacturière se com- 
pare favorablement à celui des} 
autres pays. | 

Il est moins élevé que celui 
du Danemark, de l'Inde, du Ja- 
on, du Royaume - Uni et des 
btats-Unis, le même que celui 
de l'Allemagne et de l’'Argenti- 
ne et légèrement supérieur à 
celui des Pays-Bas, de la Belgi- 
que et de la Norvège, 

A l'exception de quelques ra- 
res industries, le coût moyen du 
travail dans l'économie cana- 
dienne et dans l'industrie ma- 
nufacturièré se compare favo- 
rablement à celui des pays com- 
mercants du monde, a conclu 
M. Bell, et ceux qui prétendent 
et affirment le contraire, igno- 
rent complètement les faits, 


Les consécrations. 
épiscopales | 


illicites en Chine 


HONG-KONG — Selon des 
nouvelles parvenues à Hong- 
Kong, trois nouvelles consécra- 
tions épiscopules illicites se sont 
déroulées en Chine au début de 
l'été, ce qui porte le nombre des 
évêques nommés sans l'assenti- 
ment du Saint-Siège et illégiti- 
mement consacrés à vingt-six. 
De même, on a appris à ne R 
Kong que les Evêques demeurés 
fidèles au Saint-Siège et à sa 
discipline avaient reçu l'annonce 
de la convocation du Concile 
Oecuménique (tels par exemple, 
Son Exec. Mgr Tang, administra- 
teur apostolique de Canton, et 
Son Exc, Mgr Tung, évêque de 
Shangaï), tandis que Rome n'au- 
rait pas fait parvenir ce docu- 
ment aux Prélats ayant présidé 
à des consécrations épiscopales 
illicites, ou ayant reçu celles-ci, 

Le journal communiste de 
Hankow, ‘Chan Chiang Jih 
Pao'”',-a annoncé que le prêtre 
Tu Shih-Hua avait été élu évé: 
que de Hanyang, qe suffragant 
de l’archidiocèse de Hankow, 
dans la province de Houpek, le 
19 juillet, et la consécration é: 
piscopale lui a été conférée le 
même jour par Mgr Li Tao-Nan, 
évêque de Puchi, assisté par les 
deux Evêques qu'il avait lui- 
même illégitimement consacrés 
le 13 avril 1958. Les deux au- 
trés évêques illégitimement con- 
sacrés sont Mgr Wang Wei-Min, 
élu par une assemblée réunis- 
sant de nombreux jun, évtque 


! 


le 26 mai à Chang-Chun, évêque 
de Kirin (Mandchouri) et Mg 
Wan-Dia-Huan, élu le 7 dure 
à la tête de l'administration a« 
postolique de Harbin, érigée 
ainsi en diocèse, L'un et l'autre 
FE or consacrés par Mgr P'i. 
(ISP) 


masculins et féminins est actuel- 
lement beaucoup plus nette que 
par le passé, Il n'existe plus que 
quelques prénoms comme Ca- 
mille, Claude, Dominique, Eléo- 
nore, Olympe, Zacharie (les 
deux derniers très rares) qui 
puissent s'appliquer indifférem 
ment aux enfants des deux 


| sexes. 11 n'en était pas de même 


autrefois, Les hommes portaient 
fréquemment parmi leurs pré- 
noms celui de leur mère ou de 
leur marraine , ., quand on ne 
leur donnait pas purement et 
simplement un prénom actuelle 
ment réservé uniquement aux 
filles, Parmi les prénoms mas- 
culins entrant dans ce groupe, 
j'ai relevé: Adélaïde, Agathe, A- 
mélie, Angélique, Catherine 
(mais oui, vous lisez bien, Ca- 
therine pour un homme!), Céles- 
te, Clarence, Constance, Doro- 
thée (trois saints ont porté ce 
nom), Elisabeth, Félicité, Flo- 
rence, Geneviève, Julie, Laure, 
Madeleine, Marguerite, Marthe, 
Rose, Rosalie, Syzanne, Sophie, 
Solange, Thérèse, etc 

Parmi les prénoms féminins 
appartenant à la même espèce, 
je n'ai guère noté qu'Hyppolithe 
et Ignace, 

De nos jours, ces variantes ont 
totalement disparu, exception 
faite pour ‘Marie’ et, dans une 
moindre mesure, pour ‘Anne’, 
qui sont encore portés par des 
hommes sans que personne ne 
songe à s'en offusquer, Le plus 
fréquent de ce genre de prénoms 
est ‘Jean-Marie, 

D'autres influences jouent un 
rôle PepopErEnt dans le choix 
d'un prénom et compliquent la 
tâche de ceux qui dressent des 
listes statistiques, tant le mé- 
canisme qui préside à leur appa- 


|rition est subtil et aléatoire, Au 


premir rang de ces considéra- 
tions, il convient de placer la 
mode, qui, dans ce domaine 
comme dans d'autres, provoque 
des engouements bien souvent 
sans lendemain, Le cas le plus 
typique qui fournira la meilleu- 
re justification est celui de ‘’Na- 
poléon'”, Ce prénom masculin 


Tous missionnaires 


Le chapelet 


Un redressement 

L'idée erroñée que la coopé- 
ration missionnaire se réduit à 
une simple offrande de moyens 
et de secours matériels est ré- 
pandue chez plus d'un chrétien, 
Ce qui en revanche compte le 
lus, c'est l'amour pour les âmes, 
a prière pour leur salut et sur- 
tout la souffrance inspirée de 


la charité, (Sa Sainteté le Pepe] 


Jean XXIII.) 


La prière pour leur salut 


Pour alimenter notre prière 
pour les missions et la rendre 
durable, deux moyens s'offrent 
à nous: l'intention pontificale 
missionnaire du mois et le cha- 
pelet missionnaire, 

Il n'y à rien qui tue une piété, 
comme le vague! On ne prie 
pas longtemps pour les missions, 


quand on se contente de prier | 


pour les missions en général, 
pour les missions perdues dans 
un lointain vaporeux. Loin des 
yeux, loin du coeur! Pour con- 
tinuer sa prière pour les mis- 
sions, pour la rendre persé- 
vérante et pressante, les mis- 
sions doivent être sous nos yeux. 
L'Intention pontificale mission- 
naire du mois expliquée chaque 
mois dans le’ ‘Messager Cana- 
dien du Sacré-Coeur” nous in- 
forme, nous éclaire, déclanche 
notre sympathie, Et nous nous 
mettons à prier. 

Pour continuer cette prière, 
la rendre quotidienne et fidèle, 
rien comme le chapelet des mis- 
sions! Quelle magnifique et 
splendide invention que ce cha- 


TU SERAS UN HOMME 


Si tu peux voir détruit l'ouvrage de ta vie, 


Et sans dire un seul mot te 
Ou perdre en un seul coup 


mettre à rebâtir, 
lé gain de cent parties, 


Sans un geste et sans soupir. : 


Si tu sais être aimant sans être fou d'amour, 
Si tu peux être fort sans cesser d'être tendre, 
“Et, te sentant haï, sans haïr à ton tour, 
Pour tant lutter et te défendre, 


Si tu peux supporter d'entendre tes paroles 
Travesties par des gueux pour exciter des sols, 
Et entendre mentir su* toi leurs bouches folles X 


Sans mentir toi-même, d'un 


mot, 


Si tu sais rester digne en étant populaire, 


Si tu 


eux rester 
t si ü kr 


u 


e en conseillant des Rois, 
sais aimer tous tes amis en frères 


ns qu'aucun d'eux soit tout pour toi, 
Si tu sais méditer, 6bserVer ét connaitre . 


Sans jamais devenir 
Réver, mais sans 1 1 
Penser, sans n'être qu'un 


: Si tu peux être dur, ? 
«8i tu bals être bPavE Ni 
Si tu sais être bon, 

Sans, être moral ou 


j 
si Lu a 
à o pt après 
{ e 


e ‘ou destructeur, 
rêve être ton maitre, 


penseur, 


ais être % rage, 
mais imprudent, 
étre sage 


défaite 


un même front, 
et 


DT 


et les victoires 


VII accorde à ce saint une place 
de choix dans le calendrier: le 


15 août, qui ne tarde pas à de 
venir par surcroit jour de fête 
nationale en France, Le nouveau 
prénom franchira allégrement 
nos frontières et se répandra 
dans le monde entier, Canada 
compris, naturellement, Après 
la chute de l'Aigle, la mode 
et la prudence firent renoncer 
à ce prénom, mais l'accession 
de Napoléon III lui conféra un 
renouveau de popularité 
l'heure actuelle, ce prénom est 
de nouveau très rare, On le ren 
[contre quelquefois parmi les! 


| prénoms des descendants des gé- 
néraux et maréchaux de l'Em- 


pire, où jl ne figure plus tou- 
!Jours au premier rang dans la 
liste des prénoms, et aussi en 
Corse, où le culte de l'Empereur 
|est demeuré très vif 

D'autres prénoms ont connu 


des fortunes analogues, mais les 
causes qui ont déterminé leur 
| déclin sont beaucoup plus diffi- 
ciles à saisir, Le prénom ‘'Hu- 
bert'' très usité pendant tout le 
Moyen Age est devenu assez ra- 
re à l'époque contemporaine, 
l‘‘Antoine', qui venait en très 
bon rang aux XVIe et XVIIe siè- 
|cle a perdu bien du terrain, La 
même remarque vaut pour 
“Martin”, Ce saint particulière- 
ment vénéré en France (il fut 
|l'évangélisateur des Gaules) a 
été très en honneur pendant les 
premiers siècles de l'ère chré- 
tienne, Il a donné son nom à 
{d'innombrables localités de 
|France, Dans certains départe- 
| ments, il existe dix, douze, voire 
lquinze localités de ‘’Saint-Mar- 
tin”, Dans les villes, on ne comp- 
te plus les églises et paroisses 
qui sont dédiées à ce saint, Ac: 
tuellement, le prénom ‘Martin' 
n'est que très rarement employé, 
La forme féminine ‘Martine’, 
l'en revanche, connaît une certai- 
ne vogue depuis 1920, 

Le cas de ‘Guillaume’! est cu- 
rieux à un autre titre, Extréme- 
ment répandu au Moyen Age et 
pendant la Renaissance, où il 
tenait une des premières places 


missionnaire 


lpelet des missions. C'est celle 
d'un grand éducateur de grande 
classe et du plus célèbre prédi- 
cateur américain, Son Exec. Mgr 
Fulton Sheen, évêque auxiliaire 
de New-York. 

Il y a déjà quelques années, 
que Mgr Sheen, président na- 
{tional de la Propagation de la 
Foi, a lancé son ‘Rosaire Mis- 
sionnaire'”, Et ce fut un très 
rand succès, Réciter le chape- 
et des missions avec Mgr Sheen, 
c'est prier pour une intention 
énéreuse et dilatante: obtenir 
a paix et la conversion des hom- 
mes, 


Un chapelet coloré 


Les cinq dizaines du chape- 
let missionnaire ont chacune une 
|couleur différente; elles repré- 
sentent les cinq continents, pour 
lesquels nous offrons notre priè- 
re, 

La dizaine verte est pour l'A- 
frique aux vertes forêts. Le vert 
est aussi la couleur sacrée des 

Musulmans, nombreux en Afri- 
| que. 

L'Amérique est représentée 
|par la dizaine rouge, en souve- 
nir de ses premiers habitants, 
les Peaux Rouges. On priera sur- 
tout pour l'Amérique du Sud où 
fl manque tant de prêtres. 

Pour l'Europe et pour le Pape 
vêtu de blanc, on offre la dizai- 
|.ne blanche, Ici on se fait un de- 


| voir de prier pour les intentions | 


MS ANS missionnaires, 


Le (bleu rappelle les îles in- 
nombrables de l'Océanie, disper- 
séés dans le bleu du Pacifique. 

Quant à l'Asie, pays des hom- 
mes jaunes et du soleil levant, 
elle est évoquée par le jaune. 


Voilà donc entre nos mains 
le “chapelet des cinq parties du 
monde’ pour honorer Notre-Da- 
me, ‘Reine de l'Univers”, Puis- 
se-t-elle rendre notre prière plus 
| large, plus détach e nous et 
de nos intérêts, ouverte sur le 
| monde, sur les intérêts des âmes 
et de l'Eglise, 

A l'heure où les Communistes 
livrent aux missionnaires une 
lutte terrible pour la conquête 
des peuples païens, à l'heure où 
leurs victoires sont un défi à 
notre zèle, allons à celle qui est 
puissante comme une armée ran- 
gée en bataille. Saisissons son 
arme toute puissante: le Rosaire 
n égrenons-le sur le monde en- 

er. 

Récitons tous les jours le cha- 
pelet des missions. 


P. Joseph GENDRON, 5.J. 


Elle exagérait! ... 


Une riche parvenue avait 
sé quelques mois en ue 


Mme perdait aucune occasion 
pressionner ses amis en leur ra- 
contant tout ce qu'elle avait vu 


abandonné 
(Jotre ou 


| CAS, 
depuis 
| Jofré), 


complètement 
le Xe siècle 


Les noms portés par les sou 
verains et les hommes illustres 
ont fourni un contingent nota 
ble de prénoms, Personne ne s'é 
tonnera de noter, à toutes 
périodes de notre histoire, et à 
l'époque actuelle, un grand nom 
lbre de ‘Louis'”' (les français ne 
sont-ils pas, selon la 
les ‘‘fils de saint Louis?) ‘’Hen- 
ri”, Charles", ‘‘Francois”', ‘‘Phi- 
lippe, etc 

Des contingences fortuites 
peuvent influer sur le choix et 
la stabilité des prénoms. Lors de 
la conclusion de la ‘'Triple-Al- 
|liance'’ et de la visite à Paris du 


ÉNOMS. 


(Buite) létailt rare au début du XVIlle , parmi les prénoms masculins, il 

Dans les campagnes, un usa e siècle On le rencontrait parfois | connut un déclin constant à par 
aësez ancien voulait que le r\ en Corse, et on ne savait pas très tir du XVIle siècle et la pre 
(ou Lainé des fils) portât le mé- | bien à quel saint patron le|mière guerre mondiale a pres 
me prénom que son père, à la | Vouer Une majorité Li experts que tlolalement interrompu sa 
façon des rois d'une même dy. | penche, pour un ‘'Néopolus",|carrière, 11 eut été osé de don 
nastie, mals là aussi la tradition | Marlyr, qui vécut vers Ja fin du |ner aux fils de France le pré 
a subl de nombreuses entorses,!1Ve siècle et dont la vie nous |nom de l'empereur d'Allemagne 
Parelllement {1 arrivait souvent | st par ailleurs fort mal connue, | dont les armées dévastaient no. | 
que la fille (ou l'ainée des {is | Les linguistes n'ont pas encore |tre territoire, La même remar: | 
lek) reçut à son baptême l'équis | établi de façon certaine l'étymo- | que s'applique à ‘Berthe ou 
valent féminin du prénom de logie de ce prénom, Avant 1800, |‘’Bertha” (c'était le nom que les 
son père, Cette coutume a intro. | n'avait pas de place bien pré- |allemands avaient donné à jeurs 
duit des prénoms féminins nou. | 18e dans le calendrier Et puis, | pièces d'artillerie à très longue 
veaux, qui ne correspondent à | Par un beau jour d'août 1769, le | portée qui tiraient sur Paris en 
aueun nom de sainie, mais qui|Père Bonaparte eut l'idée de | 1918), En revanche, à la même | 
n'en sont pas moins admis, par conférer ce prénom au second | époque, on enregistra nombre de 
exemple! Andrée (d'après An-|de ses fils, Tout le monde con: | ‘Joffre pour lestgarcçons et mé 
dré), Gilberte (d'après Gilbert), nall la suite, À partir des pre- | me ‘‘Joffrette" pour les filles, en 
Huberte (d'après Hubert), Ray-|Mières années du XIXe siècle, | l'honneur du général, puis ma 
| monde (d'après Raymond) LL bad amer se comptent gn | {#ebal de France, Cette mode ne 
4 rance par milliers, puis par di: | faisait que remettre au goût du 

La limite entre les prénoms !|zaines de milliers, Le Pape Pie | jour un tbe ancien AE fran 


les | 


locution, | 


Tsar Nicolas 11 (1902), on nota | 


en France une recrudescence de 
“Nicolas pour les garçons et 
d'‘Olga'' pour les filles, L'En- 
tente Cordiale a contribué à ac- 
Icroître le nombre des ‘'Edou- 
ard'', Lors de la visite officielle 
que le Président du conseil fran- 
Çais Daladier fit en Tunisie en 

1938, de nombreux habitants du 
pays conférèrent à leurs enfants 
le prénom de ‘'Daladier'', Ce fai- 
sant, ils étaient loin de se dou- 
ter de la signification de ce nom 
de famille provencal, tiré de ‘'a- 
|ladier'”', ‘'alaterne'', qui désigne 
lune espèce d'arbuste du genre 
|nerprun,. 

A l'inverse, il est très peu de 
français qui, à l'heure actuelle, 
font baptiser leurs fils sous le 
prénom ‘Adolphe’. On pense- 
rait tout de suite à un certain 
Adolphe qui fit beaucoup par- 
ler de lui il y a une vingtaine 
d'années et qui n'a pas laissé 
chez nous de tellement bons sou- 
venirs! 

Les romans qui ont enrichi 
notre langue de tant d'expres- 
sions et locutions proverbiales, 
n'ont pas été sans influencer la 
mode des prénoms. Les ouvra- 
ges de Mme de Staël ont popula- 
risé ‘Caroline’ et ‘Delphine, 
Les vers de Lamartine ont im- 
mortalisé ‘‘Elvire'. Des neuvres 
plus récentes, ou des titres de 
films à succès ont remis ‘‘Caro- 
line” à la mode, 


(A suivre) 


VOUS AUSSI, SOYEZ PRÉCIS . 


Assurez-vous que la suscription de vos lattres ot colls porte los 


S Indications sulvantes: 


« Le nom et le prénom du destinataire, 


e Le numéro et la rue, 


ou bien le numéro de la 


route rurale ou de case postale, 
« La ville ou le village. 
« La province (ou l'équivalent) et [4 pays. 
« Vos propres nom at adresse, en haut À 


gauche. 


Pour Vancouver, Winnipeg, Toronto, Ottawa, Montrbal el Québoe, 
prenez blen soin d'indiquer le numèro de la zone postale. 


D HOYPOSTES CAMADIENNES 


il 


Assurance: on établirait un tarif 


spécial pour les 


Une étude des taux d'assu- 
rance ‘automobile prévus pour 
1960 révèle que la plupart des 
compagnies d'assurance automo- 
bile projettent d'appliquer dans 
l'ensemble les mêmes tarifs 
qu'en 1959 et 1958, tout en ac- 
centuant la tendance à favoriser 
davantage le conducteur qui n'a 
pas eu d'accident, 

On a constaté aussi que les 
compagnies d'assurance s'inté- 
réssaient de près au cas des pe- 
tites voitures, ayant en vue l'é- 
tablissement prochain d'un tarif 
spécial pour les automobiles 
dont le coût de réparation s'est 
révélé moins élevé, 


Les représentants officiels des 
compagnies s'empressent de fai- 
re remarquer que les taux d'as- 
surance pour tous les modèles 
d'automobiles et toutes les clas- 
ses de conducteurs ont pour base 
l'éxpérienge statistique, qui fe- 
flète des résultats réels et non 
des prévisions. Ils estiment, tou- 
tefois, que si les petites voitures 
se révèlent nettement moins 
chères À assurer, il est normal 
que leurs conducteurs profitent 
sans tarder de cet état de chose 
grâce À un tarif différentiel, 

En attendant, la plupart des 
compagnies se préparent à con- 
sentir de plus grands rabais sur 
les tarifs réguliers aux aesurés 


petites voitures 


|duite sans accident et qui ris- 
|quent moins d'être impliqués 
dans des accidents. En plus des 
rabais accordés depuis long- 
temps aux conducteurs qui n'ont 
pas eu d'accident depuis un, 
deux ou trois ans, beaucoup de 
tarifs pour 1960 prévoient: 

1 un rabais (qui peut aller 
jusqu'à 48 pour cent) pour les 
|conducteurs qui n'ont pas eu 
| d'accident depuis cina ans, dont 
{l'automobile ne parcourt pas en 
{moyenne plus de 10,000 milles 
lpar an, n'est pas utilisée pour 
des fins commerciales ou pour 
|se rendre au travail et n'est pas 
conduite par une personne ayant 
|moins de 25 ans, 

2 un rabais légèrement inté- 
lrieur (selon la région où l'auto- 
mobile est normalement condui- 
te) pour les voitures de prome- 
|nade dont le conducteur n'a pas 
eu d'accident depuis 5 ans et est 
agé d'au moins 25 ans, que le 
{véhicule soit utilisé pour aller 
au travail ou nom, 

| Dans l'ensemble, les conduc- 
{teurs paieront donc la même pri- 
|me d'assurance, 


2 

N'ayez pas peur de l'obscurité, 
de la difficulté de votre métier, 
car l'homme vaut, non pas par 
l'importance et le retentissement 
de ses actes, mais par la volonté 
qui l'anime. — R; BAZIN,. 


auto, 


Outre les gazolines et les carburants pour moteur à réaction, l’Imptrial Oil rt 
tire du pétrole plus de 600 produits différents: gaz qui sont transformés en; » 
plastiques, paraffines aux fins les plus diverses 
huiles combustibles et asphalte. Est 

Et le fait qu'on réussit À utiliser tous les produits de chaque gallon. 
brut est justement une explication du bas prix des gazolines—qu'elles s 
destinées à un DCS, à un vieux tacot ou À 


Si l'on compare le prix de la gazoline gui 
une aubaine: depuis cinq ans, le prix moyen def produits de conse 


aui ont plusieurs années de con- 


L 


Les nouveaux appareils À réaction DCS utilisent un carburant spécial qui 
a été adapté à sa tâche avec autantede précision que la gazoline de votre 


\ 


, graisses, huiles lubrifiants, 


À une âuto neuve. 


à celui den autres produits, elle est 


Vous ne verrez jamais un nouveau DC8 d'Air-Canada faire son plein d'essence à une 
station Esso Imperial. Air-Canada n'enest pas moins un important client de l'Imperial Oil, 


L'avion à réaction et 
la voiture familiale contribuent 1% 
au bas prix des gazolines 


e 


+. 


% 
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€ | all 


L mr 
.et wift 
urrent, et M. le Dr et Mme 
R, Sylveñtre, d'Assiniboia, chez 

, et Mme Léopold Sylvestre; 
M, et Mme Bauer et leur famil. 
k chez M. Francis Bellefleur; 

, et Mme Paul Fournier et leurs 
deux enfants, de Brandon, Man, 
chez M. Raymond Boulianne; M 
et Mme Charles Quesnelle, de 
Wauchope, et M, Georges Cam- 

gne, de Regina, chez M, et 
me Pierre Campagne; M.'et 
Mme Roger Duperreault et leur 
fils, chez M, et Mme Gérard Du- 
perreault; M, et Mme Ted May- 
nahan et leurs trois enfants, de 
Regina, chez M, et Mme Augus- 
te Allard; M, et Mme Dick Lan- 
lois, de Calgary, chez M, € 
Mme Heisler et leur famille et 
chez M, et Mme George Dosch; 
M. et Mme Alex, Laberge € 
leurs fils, Jean et Robert, de 
Ferland, chez M, et Mme Ar- 
mand Laberge; M, et Mme James 
Forbes et leur fils, de Moose 
Jaw, M, et Mme René Couture 
et leurs deux filles, de Ferland, 
chez M, et Mme Lucien Couture: 
M. et Mme René Fauchon et 
leurs deux fils, de Ferland, chez 
les familles Champigny; M, et 
Mme John: Beattie et leur fils, 
de Moose Jaw, Mlle Rachel Le- 
mieux, LE rot à Assini- 
boia, et Mlle Suzanne Lemieux, 
étudiante garde-malade à Regi- 
na, chez M, et Mme Aibert Le- 
mieux: M, et Mme Emile Rodri- 
ue et leurs trois enfants, de 
Vorbis, chez les familles Ro- 
drigue et Champigny; M. l'abbé 
Lucien Roy, du Grand Séminai- 
re de St-Boniface, M. Raoul Roy, 
de la Colombie-Britannique, et 
M. Albert Roy, de l'Alberta, chez 
Mme Léo Roÿ; M. Robert Bour- 
dages, du collège Campion de 
Regina, chez M, et Mme Jean 
Bourdages; MM. Roger, Benoît 
et Ronald Cayer et Raymond 
Champigny, du collège de Gra- 
res chez leurs parents; 
Miles Dorraine et Georgette 
Bonneau, gardes-malades à Vir- 
den, Man., chez M. et Mme Jean 
Bonneau; Mlle Gisèle Mathieu, 
étudiante à l'Académie du Sa- 
cré-Coeur de Regina, chez M. et 
Mme Charles Mathieu; Mlle Cé- 
cile Rodrigue; étudiante garde- 
malade à Regina, chez M, et 


_ 


— 


Mme Roméo Rodrigue; Mlle Cé- 


cile Lautier, étudiante garde-ma- 
lade à St-Boniface, chez M. et 
Mme Armand Lautier; Milles 
Diane Martin, de l’école norma- 
le de St-Hyacinthe, P.Q, et Li- 
liane Martin, de Gravelbourg, 
chez M. et Mme Albert Martin; 
Mlle Antoinette Martin, de Gra- 


Velbourg, chez les familles Mar-| 


tin, M. André St-Yves, de Re- 
gina, chez M. et Mme Alfred St- 


Gravelbourg 
Çà et là 

M. le Dr et Mme W, T. Sheer 
oft passé quelques jours à Win- 
nipeg durant les Fêtes, Ils ont 
visité M, M. Péreux, patient à 
l'hôpital Deer Lodge, et Mme 
Péreux à sa résidence de St- 
Boniface. 

Milles Isabelle Stengler, Deni- 
se Huel et Blanche Legault sont 
parties pour un mois de vacan- 
ces en Californie et au Mexique. 

M. Roger Péreux a résigné 
comme maire de Gravelbourg,. 
11 a vendu son hôtel ‘Ambassa- 


dor’’ à MM. Bilodeau et Paulhus, 
[l 


de Willow-Bunch, 


Montmartre 


Çà et là 

M. René Lavoy, gérant de la 

Caisse Populaire, a dû être hos- 
pitalisé à la suite d'une crise car- 
diaque, 
, Mme Edmond Perras a dû su- 
bir une intervention chirurgica- 
le à l'hôpital des Soeurs Grises 
de Regina, 

Mme A. Bellisie/a donné nais- 
sance à une fille, premier nou- 
veau-né de l'année 1960 à Mont- 
martre, Sincères félicitations. 

Le dimanche 17 janvier, Mont- 
martre joua contre les Sioux et 
gagna la partie 10 à 4, La pro- 
chaine joute sera jouée le samedi 
23 janvier, 


a! ra 

(1 on mn} 4 
M el Mme Marcel 
d'Assiniboia, chez leurs 

me Donat Joyal sont 
Fêtes chez leurs 
fille et gendre de Calgary. 

M. et Mme Emery Bilodeau 
sont te our N 

rents eyburn, 
Pr, l'abbé Lucien Poulin, de 
Lisieux, était de passage au pres- 
bytère, le mardi 12 janvier, aine 
+ { que M, l'abbé Lucien Rodri- 
que, de St-Victor, qui visita aus- 
si ses parents, M. et Mme Fran- 
çois ni 7? 

aissances 
Félicitations à M, et Mme Gé- 


oi 

vall : 

et 
passer 


‘|rard Granger qui sont les pa- 


rents. de jumeaux, un garçon et 
une fille, nés le 2 janvier’ les 
premiers de l'année 1960, 


Prince-Albert 


La Caisse Populaire 


suelle, les directeurs de la Cais- 
se Populaire de la St-Jean-Bap- 
tiste de Prince-Albert décidèrent | 
que leur assemblée annuelle au- 
ra lieu le dimanche 21 février 
prochain. 

Avis donc aux membres et àl 
tous les Canadiens français d'ê-| 
tre présents afin d'assurer 
succès de cette noble cause, On 


CI 


vous informera sous peu de 
l'heure et de l'endroit de cette 
réunion, 


| Ecoles séparées 

M, le Dr N, J, Dust fut élu 
président du bureau des écoles 
séparées lors de la première as- 
semblée cette année, M, V, H, 
Baker fut élu vice-président, Les 
autres officiers élus sont M, G. 
S, Golton, représentant l'école 
St-Paul: M, Louis Moker, St-Mi- 
chel;: Mme A, O. Edes, Ste-An- 
ne; M. Baker, St-Joseph; M. J, 
J. Macht, St-Marc, et M, G, Sla- 
ter, St. John, 

Deux nouvelles écoles furent 
ouvertes pour la dernière pério- 
de du terme scolaire, l'école! 
Princess Margaret dans la par- 
tie est de la ville qui a un enre- 
gistrement de 109 écoliers et l'é- 
cole Arthur Pechey dans la par- 
tie ouest avec 184 étudiants, 5,- 
000 autres écoliers fréquentent 
les diverses écoles de la ville. 

On ignore quand aüra lieu 
l'ouverture de la nouvelle aile de 
l'Institut Collégial Riverside dont 
les travaux furent retardés par 
la grève des ouvriers, pénurie 
de matériaux nécessaires à Ja 
construction. 

Légion canadienne , : 

Le mercredi 13 janvier avait 
lieu l'installation des officiers 
pour 1960, L'officier qui prési- 
da est le camarade Jack AMOR 
commandeur du district de Hud- 
son Bay. Assistaient aussi: le ca- 
marade C, Adams, commandeur 
de zone de Birch Hills, et l'éche- 
vin D. G, Steuart, représentant 
|de Prince-Albert. 


| Les officiers élus sont le ca- 
|marade Jim Furneï, pour un se- 
cond terme; vice-présidents, M. 
Jack Hadiey, M. G. Walker et 
M. B. Walkenberg; sergent d'ar- 
me, M. Jack Mein; chapelain,! 
Je révérend C, Taylor; directeurs, 
| MM. H. Hogeweide, L. Marshall, 
Sid Pete et W, Louck; MM. T. 
Wick et A. Goodwin, absents, 

L'échevin D, G. Steuart adres- 
sa la parole aux 50 membre 
présents, Le commandant Adams 
félicita cette branche ‘pour le 
certificat accordé par la divi- 
sion provinciale à ceux qui ont 
obtenu cent pour cent sur J'ef- 
fectif de leurs membres du- 
rant 1959 et il annonça que la 
rallie de zone se tiendra, soit à 
Paddockwood ou à Weirdale, 
cette année, 

C'était la première fois que 
M. Young visitait Prince-Albert, 
Il s'est déclaré enchanté de l’ai- 
mable hospitalité dont il fut 
l'objet et félicita les membres 
de cette branche pour le bel 
esprit de corps qui y règne, de 
la manière dont leurs délibéra- 
tions sont conduites au cours de 
leurs réunions et pour le magni- 
fique travail accompli. 11 men- 
tionna que la Légion canadienne 
dépense environ $60,000 par an 
pour promouvoir les sports par- 
ji les jeunes adolescents, 

Il annonça que les finales du 
leurling pour le district de Prin- 
|ce-Albert auront lieu à Tisdale, 
Sask., du 15 au 21 février. 

Un succulent goûter et des ra- 
fraichissements furent servis 
| pour clôturer cette importante 
|réunion, 


\CompAa 
1 chez des, 


Lors. de leur assemblée men-!|zoisse de la famille Couture, 


| Mme Hector Ruest (Cécile Cou- 


ur de recevi 
v, 8r Cécile. 
FAMAr/ + RC < dus 
eux ans à l'école etre de 
herbrooke, PQ, Elle était ac. 
gnée de la Rév, 8r Irène. 
Elisabeth, de St-Boniface, 

Cette visite de trois jours don 
na lieu à une magnifique réu- 
nion familiale, Le Jour de l'An, 

rents et amis se réunirent à 


et le souper, Aux quatre tables 
bien remplies figuraient quatre 
énérations, On comptait 41 R£: 
its-enfants et 8 arrière-petits- 
enfants, 
La réunion fut des plus ani- 
mées, Les sentiments d'une joie 
rofonde se reflétaient sur tous 
es visages, Mgr Louis Lussier, 
P,D, curé de Ponteix, présida 
le repas principal, Les hôtes s'é- 
talent fait un bonheur d'inviter 
M, l'abbé Ernest Brouillard qui 
fut pendant de longues années 
curé de Ferland, ancienne pa- 


Parmi les autres convives fl- 
guraient M, et Mme Jean-Bap- 
tiste Couture, de Gravelbourg, 
et leur fils, Jean-Marie, aviateur 
à Cold Lake, Alta, qui s'était 
rendu pour l'occasion; M, et Mme 
Charles Boisvert (Rose - Alma 
Couture) et M, et Mme Gilles 
Boisvert, de Glentworth: M, et 
Mme Antonio Turgeon (Yvonne 
Couture), de Ferland, et leur 
fils, Gérard, de Regina; M,'et 


ture), de Frenchville; M, et Mme 
Ted Bertrand (Rolande Coutu- 
re) et M, et Mme Robert Luron 
(Laurette Couture), de Ponteix; 
M, et Mme Laurent Henrion 
(Jeanne d'Arc Turgeon), de 
Storthoaks; M. et Mme Richard 
Fontaine (Carmelle Couture); 
M. et Mme Gilbert Boisvert, de 
Hart, et M. Clément Boisvert, 
employé à Calgary, M. et Mme 
Henri Nobert (Antoinette Tur- 
geon) et leurs deux enfants n'ont 
pas pu assister, 

La Rév, Sr Cécile-Anna re- 
partit le 3 janvier, affirmant a- 
voir beaucoup joui de son sé- 
jour parmi les siens qui lui fi- 
rent un si chaleureux accueil, 

Çà et là 

A une assemblée paroissiale, 
le dimanche 10 janvier, M, Ar- 
mand Levasseur a été élu syndic 
pour trois ans en remplacement 
de M, Achille Stringer qui fi- 
nissait un terme de trois ans, Mgr 
L, Lussier, curé, remercia M. 
Stringer pour son dévouement 
et souhaita la bienvenue à M. 
Levasseur, 

M. Fernand Picray, de Bear 
Berry, Alta, a passé deux se- 
maines avec son père, M. Louis 
Picray, son frère, Albert, ses 
soeurs, Mmes M. Bourlon et G. 
Viturat, et son beau-frère, M, 
Gérard Carignan, 

M. Henri Jeanson, de St-Nor- 
bert, Man., a passé deux semai- 
nés chez ses fille et gendre, M, 
et Mme Gérard Carignan, 

Durant les Fêtes, M. et Mme 
D, St-Julien ont visité leurs en- 
fants, M. et Mme E. Reidy, de 
Radville, M. et Mme Grégoire 
St-Julien et Edgar, de Regina. 

M. et Mme J. Binsenberg et 
leurs deux enfants, de Calgary, 
et Mme Fernand Perreault, de 
Val Marie, de retour d'un voya- 
ge en Californie, ont visité leur 
père, beau-père et grand-père, 
M. N. Lacoursière, revenu de 
l'hôpital de Swift Current où il 
a subi une sérieuse opération. 

Mme Louis Forget est partie 
pour Regina et, de là, a pris l'a- 
vion pour se rendre à St. Peters- 
bourg, Floride, pour une couple 
de mois, 

M. Armand Piché, MM. et 
Mmes Lucien Piché, Fernand 
Larochelle et H. Arcand sont 
allés à Fannystelle, Man., assis- 
ter aux noces d'or de leurs oncle 
et-tante, M. et Mme Charles Pi- 


ché, 

Le R, P, Antonio Lacelle, 
O.M.I,, a visité sa mère, Mme 
C, Lacelle, au foyer St-Joseph, 
Il a aussi visité M. et Mme J.-E, 
Verret, 

M. et Mme Fernand Verret ont 
visité leur père et beau-père, M. 
J.-E. Vérret, patient à l'hôpital, 
ainsi que leur mère et belle-mè- 
re, Mme Verret, et M, et Mme 
Achille Stringer. 


Combien d'hommes qui ont, 
comme on dit, leur siège fait, et 
qui, de propos délibéré, ferment 
l'oreille à toute parole, les yeux 


à toute lecture qui contrarie, 


leurs illusions ou ne flatte 
leurs préjugés! — Brochard, 


pas 


æ Serves-vous de cette formule <: 


Voyez le tarif des petites annonces en dernière page. Ecrivez clairement e 

, l 5 pe " ' en lettres moulées. Le nom et 

ce ap si proue ea que en font partie et doivent donc être comptés, Comptex dix mots 
numéro de Boite de La Liberté et le Patriote et ajoutex 25e i is d' i 

réponses, Envoyez un bon de poste avec votre pti OS 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE, 619, avenue McDermot, Winnipeg 2, Man, 


Veuillez insérer la petite annonce suivante: 


| 


| 


CELLIER 
: re | ; 
POPCIT TELLE CET LIL LL DELLE ET LECEEE DE LELENCCOTETCECTEOEEENNEENEEREERENEN Rene 


a salle paroissiale pour le diner ! 


RÉ 


if 


430—Les Jeux 


Adi 


nadiennes 
10-Le pat ensemble 
à 


voc 
800—Radio-Journal 
sp, 


5,55-Chronique, sport, 

#00—Jeunesse Musicale 

1000—Prévision de la 
météo et fin 


Du lundi ou 
vendredi inclusivement 


6055-0 Canada, ouver 
ture et horaire, 
100—hRadio-Journal 
105—Prière du matin 
110—Honjour, 
Compatriotes 
145-hRadio.8.-Coeur 
8.00-Nouvelles 
810—Honjour, 
Compatriotes 
2,00. Tour à Tour 
915—Détente musicale 
9,30=Au fil de l'heure 
10.00—Jaunesse dorée 
1000-Un piano, une 
chanson 
1030-Un homme et 
son péché 
1045—Les visages de 
l'amour 
1100—Radio-Journal 
1110—Intermède 
1115—Musique variée 
1145—Atc-en-ciel 
1200—Musique en dinant 
1230—Le réveil rural 
100-Nouvelles 
110—Communiqués 
115—Prince-Albert 
sur nos ondes 
200—Radio-Journal 


EN IE 


“à 


sde otte 
HER 


LUNDI 
Fu PTS 
a Fat 


7.00 jpsramme 
+R 
jo-Journal 


européens 
10.30-Nouvelles 
10,40.#in 


MARDI 


430-HEntre vous et mol 
546—£En roulant 

ma boule 
615-Chronique mariale 
100.8 ur les boulevards 

arisiens 
14 sychologie de la 

vie quotidienne 
130=Théâtre dans 

un fauteuil 
100—Radios Journal 
8,15Commentaires 
8.20.Des idées et 

des hommes 
2.00... Mélodies 
#,30—Concert 

symphonique 
10,30. Nouvelles 
10,40.#in 


MERCREDI 


4.20.Mond-Point 
6.16L2e p'tit bal 
de l'Ouest 
1.00-Sur les voulevards 
ariniens 
115=Paychologie de la 
vie quotidienne 
130—Les petites 
symphonies 
1.00..Radio-Journal 
415—Commentaires 
820—Quatuor 6 sur 
toutes les scènes 
du monde 
10.10. Nouvelles 
1040—Fin 


JEUDI 


430—Le monde 
du sport 
6.15—A Votre santé 
100-Sur les boulevards 
parisiens 


| ET LE PATRIOTE | 
ADIO PRAIRIES-NORD 


CPNS—1170 Kiloeygles — SASKATOON, SASK. 


à 


x | leur directeur, la dernière leçon 


‘4 Li 
4 UT Ier 
nr f) 


Lu ee dam 


Lau 


[22 
Lo 


0, « 
de la Ligue Fé- 


sont ren- 
contrées chez J 
ti 
: P, G, Van Vynckt, PSM, 
ouré, ouvrit l'assemblée par la 


prière, 

On lut une latine, je d'un 
ancien membre, On fit dés plans 
pour une soirée sociale parois- 
Hapravan avoir lieu ce mois-ci, 


dames étudièrent, avec 


EE da mith'instructs Jack- 
son'!, 

Les chanceuses au tirage fu: 
rent Mmes N, Allen et Schaff, 


#00-—Musique de balèt 
930 Visite à la 
discothèque 
10,00—Les ond 
enfantines 
10,40.Tante Lucille 
l LORS p Ur) 
11.10..Commniau 
1115-Reportage agritole 
1130-Rien qu'une » 
chansqn 
1200-L'Opéra du 
Metropolitan 
400—Radio-Journal 
410—Intermède 
415—LAa langue 
bien pendue 
430—Blienvenue 
Saskatchewan 
6.00-Nouvelles 
1,108 ports 
515—Programme 
hongrois 
645-Chapelet 
100—Programme 
ukrainien 
145.Valses variées 
8.00—Chronique 
canadienne 
8,30—Revue de la 
semaine 
900-Concert léger 
9.55.—Intèrmède 
1000—Nouvelles 
1010—Fin 


RADIO GRAVELBOURG 


CFRG—710 Kilocycles 


CFRG—1230 Kilocycles 


Légende: L - local; R - réseau; D - différé 


DIMANCHE 


9,55L-Ouvyerture, horai- 
re et prévisions 
10,00L-La voix du Cap 
1015L-Le quart d'heure 
de Ste-Anne 
10.30L-La messe parois- 
siale dominicale 
1145L-Musique sagrée 
1155L-Résumé des nou- 
nouvellés de la 
semaine 
12,00R-Le choc des idées 
12.30R-Images du Canada 
1,00R-Concert populaire 
200R-Le tour des 
capitales 
2,30R-Panorama du jazz 
3,00R-Claves et Maracas 
3,15R-Perspectives 
internationales 
3.30R-Les jeux de la 


sagesse 
400R-Radio-Journal 
410L-Lectures, 
musique (alt) 
415D-Regards sur le 
Canada français 
430R-Match intercités 
500R-Nouveautés 
dramatiques 
530R-Feëtival des 
chorales 
600R-Jeunesses 
musicales 
100R-Chronique de 
terre et de mer 
1.30R-Petit ensemble 


vocal 
8,00R-Radio-Journal 
8,15R-Propos 
8.30R-Récital 
8,55R-Chronique sport, 
9.00L-La pensée du soir 
9,02-Fin des émissions 


Du lundi ou 
vendredi inclusivement 


655L-Ouverture, horai- 
et prévisions 
7.00R-Radio-Journal 
7051-Soleil levant 
7,30R-Radio-Journal 
7.33L-Soleil levant 
750L-Soleil levant 
800L-La prière du 


8,55L-Nouvelles 
9.00R-Tour à tour 
9,15L-Pot-pourri 
9.25L-Rapport du mar 
/ ché des grains 
9.30D-Fémina 
9,45D-Psychologie de la 
vie quotidienne 
1000D-Jeunesse dorée 
10.15R-Un piano, une 
* chanson 
10.30D-Un homme et 
son péché 
10,45D-Les visages 
de l'amour 
10,59L-Signal-horaire 
11.00R-Radio-Journal 
11.10L-Chronique sport. 
11.15L-Musique de danse 
11,30L-Chansons et suc- 
cès (Assiniboia) 
12.00L-Nouvelles 
12.15L-Musique 
12.30D-Le réveil rural 
(lère partie) 


Cinq nouveaux timbres 


1245L-Au hasard 
100L-Panorant 
féminin 
1 30L-Renpar du mare 
ché des grains 
200R-Radio-Journal 
(1155-Premier 
mercredi du mois) 
215L-Nos malades 
2.30L-Requètes et re- 
frains 
300L-Coeur à coeur 
(Val Marie) 
3.16L-Le carnet 
mondain 
3.30L-Radio S.-Coeur 
345L-Tout me sourit 
400R-Radio-Journal, 


8.00L-Angélus 
6.02L-Nouvelles et rap 
orts des marchés 
6.10L-En dinant 
(Gravelbourg) 
6.45L-Le chapelet 
en famille 
7.30-V, horaire du soir 
8.00R-Rad{o-Journa} 
815R-Commentaires 
8,30-V, horaire du soir 
10.30R-Nouvelles de 
St-Boniface 
10.40L-La pensée du soir 
10,42-Fin des émissions 
(xx janvier-Fin 
des émissions à 
4 h, #0) 


LUNDI 


7145L-Nouvelles locales 
130L-L'heure de l'Est 
2.05L-Deux coeurs, 
une valse 
430R-Reportages, 

Rond point \ 
700L-Lectures choisies 
730D-Vie ouvrière 
8,30D-Festivals 

européens 


MARDI 


1.30L-Méli-Mélo 
205L-Musique et 
chansons 
4.30R-Entre vous et moi 
1.00L-Tombée du jour 
7.30D-Théâtre dans 
un fauteuil 
830D-Des idées et 
des hommes 
9.00D-Lied et mélodie 
9.30D-Concerts 
symphoniques 


MERCREDI 


745L-Nouvelles locales 
130L-L'heure de l'Est 
205L-A votre ‘santé 
4.30R-Reportages, 

1 


Rond point 


symphonies 

8.30D-Festival du 
mercredi 
JEUDI 
1.30L-Méli-Mélo 

2.05L-Musique et 
chansons 

430R-Le monde 
du sport 


| 700L-Convertis du 
XXe siècle 
1.30D-Place publique 
830D-Soirée littéraire 
(en 4 parties) 


VENDREDI 


145L-Nouvelles locales 
130LeL'heure de l'Est 
205L-Deux coeurs, 
une valse 
430R-Reportages, 
Rond point 
100L=Tombée du jour 
730D-La science peut- 
elle répondre 
8,30R-Petits artistes 
de renom 


: On récita en commun un cha- 
pelet pour le retour des catholi- 
ques non pratiquants, 

Mmes Joenson, White et Sig- 
fusson servirent le goûter, ‘ 


Wolseley 


Soirée paroissiale 


Le dimanche 17 janvier, M, 
Antonio Béliveau et son groupe 
comprenant les familles Albe 
Dureault, Georges Béliveau, Al- 
honse Pitre, Nestor Cormier, 
ouls Dureault, Jos, Ruzicka, 
Jos, Bénard, Mme Roge Perras, 
Mile Rose-Marie Kreisler orga- 
nisèrent une soirée paroissiale 
qui apporta la somme de $202, 
Les prix aux cartes allèrent 
à M, Jos, Petrychyn et Mme Léo 
Perras, M, Léo Perras et Mme 
Emile Tourigny, M, l'abbé L, 
Savoie et Mme Anne Marwalski, 
Le prix d'entrée alla à Mme 
Alphonse Pitre, ; 
es chanceux au bingo furent 
MM. N. Cormier, Irvin Keith, 
Adrien Bonneville, Roger Du- 
chesne, Léon Coueslan et Henri 


Coueslan, Mmes Alma Cormier | « 


et Marie Couckyt et Mlle Irène 
Dureault (2), M. Henri Coues- 
lan gagna le billet de cinq dol- 
lars, j 
Va-et-vient 

MM, Lionel et Laurent Lan- 
lois assistèrent aux fêtes des 
ubilés d'argent sacerdotaux de 
Son Exec, Mgr P, Piché, OM, 
et de MM. les abbés A. Moquin, 
R, Bérubé et O, Lemay, à Gra- 


vier, À 
M, Ernest Béliveau, de Moose 
Jaw, passa quelques jours chez 
M. et Mme Antonio Béliveau, 
M. et Mme A. Pitre assistè- 
rent au mariage de M. R, Klein 
à Regina, le 16 janvier, 
M, et Mme G, Beckett (Geor- 
gina Béliveau) sont les heureux 
parents de jumeaux (un garçon 
et une fille) nés le 15 janvier 
à Moosomin, : 
M. et Mme Sim Kosier et leur 
famille, de Fillmore, visitèrent 
Mme Rose Perras, dernièrement, 
Le 8 janvier, à la demeure de 
Mme Antonio Béliveau, 23 da- 


9.00D-Orch, symph, delmes se réunirent pour un thé- 


adio-Canada 
10.00D-Vie économique 


SAMEDI 


surprise en l'honneur de Mme 
F, Savoie qui célébrait son 70e 
anniversaire de naissance, Un 


655L-Ouverture, horai- | kimono de nylon lui fut présen- 


re et prévisions 
00R-Radio-Journal 
05L-Soleil levant 


145L-Nouvelles locales | honneur, 
hs 


150L-Solell levant 
800L-La prière du 


matin 
8,15L- Variétés 
Swift Current 


Willow-Bunch 
845L-Soc, Can. Etablis- 
sement rural 

855L-Nouvelles 
9.00L-Commentaire 
k Sask, Wheat Pool 


9,30L-Le Maraudeur 
10.00D-Les ondes 
enfantines 
10,30L-Le vieux 
raconteur 
11.00R-Radio-Journal 
11110L-Chansons- 
vedettes 
11.30L-Chansons - vedet- 
tes (Assiniboia) 
12.00R-Opéra du 
Metropolitan 
330L-Requêtes et 
refrains 
4.00R-Radio-Journal 
4.10L-Le carnet 
mondain 
415R-La langue 
bien pendue 
430L-Radio S.-Coeur 
445L-Tout me soufit 
500L-La période 
des jeunes 
530L-Blanc et Noir 
6.00L-L'Angèlus 
6.02L-En dinant 
{Gravelbourg) 
6.25R-Radio-Journal 
6.30L-Nos missions 
/ sur les ondes 
6.45L-Le chapelet 
en famille 
700L-Folklore 
1.30D-Quand l'opéra se 
donne des airs 


a\ 


8,30D-Revue de la 


semaine 
9.00D-Concert léger 
9.55L-Intermède 
10.00R-Nouvelles 

de St-Boniface 
10.10L-La pensée du soir 
1012-Fin des émissions 


paraîtront en 1960 . 


OTTAWA — Au moins cinq 
nouveaux timbres paraitront en 


agnons, 


ille-Marie 


1960, d'après le communiqué que 
vient de remettre le ministre des 
Postes, M, William Hamilton. De 
plus, l’aérogramme bleu pour la 
correspondance outre-mer sera 
entièrement refait. ‘ 

De nouveaux dessins sont -à 
l'étude pour la série ordinaire à 
l'effigie de Sa Majesté la Reine. 
Vraisemblablement, l’année 1960 
verra au moins deux valeurs de 
cette série se transformer, Rien 
de définitif encore, mais les 
changements envisagés sont d'en- 
vergure. Le timbre conserverait 
son petit format, mais le dessin 
serait imprimé dans le sens de 
la longueur: du rectangle, Le 
portrait de Ja Reine y restera le 
principal élément, mais sans oc- 
cuper tout l’espace, Le reste por- 
tera, outre l'indication de la va- 
leur et les mentions nécessaires, 
un symbole nettement canadien 
et qui pourra changer d'une va- 
leur à l'autre. 

L'aérogramme courant de 10c 
remonte à 1953. La version 1960 
sera bicolore et je papier lui- 
même, d’un bleu plus vif, La 
correspondance pourra ainsi se 
lire plus facilement. Enfin, on 

a aussi le timbre im- 
primé que porte l'aérogramme. 

Le Ministère des Postes pré- 
voit trois timbres commémora- 


éblabrer le tricentens d 
n 
au Long-Sa 
Fait Len ses com- 


2 


Une vignette spéciale de 
marquera le cinquantième anni- 


exploit qui a sauvé 
5c 


versaire de la fondation du mou- 


vement Guide au 


Canada. L'As- 


sociation des Guides du Canada 


fait partie d'un vaste or 


nisme 


international de fraternité qui 


cherche à répandre l’ämitié et 


la compréhension dans le monde 


entier. 


Un troisième timbre spécial 


attirera l'attention sur les res- 


Au cours de l’année, tres 
communiqués D pb des 
précisions sur les dessins,: les 


couleurs et les dim 


sources naturelles du Canada, 
afin que la conservation et l'em- 

loi raisonné de ces ressources 
ntéressent davantage le public. 


Des artistes canadiens dessi- 
neront En RTE nbres: | 


plus | 


et 
4 une rec n « 
CT EP piges 


‘| tor Lepage. 


Une indulgence attachée 


té, Mme Savoie remercia les da- 
mes pour ce beau geste en son 


St-Denis 


Messe de minuit 


Les paroissiens de St-Denis 
désirent remercier de tout coeur 
M. l'abbé O, Lacroix pour être 
venu célébrer la messe de mi- 
nuit. Il y eut de nombreuses com- 
munions, presque tous les pa- 
roissiens s'approchèrent de la 
sainte table, Avec Mme Maurice 
Haudegand à l'orgue, la chorale, 
sous la présidence de M. a 
mond Caron, chanta de magnifi- 
ques cantiques, Félicitations pour 
le succès obtenu, 


‘ Partie de cartes 


Le 29 novembré, il y eut par- 
tie de cartes dans la salle pa- 
roissiale, Plusieurs paroissiens 
de Vonda et quelques-uns de Sas- 
katoon sont venus se joindre à 
ceux de St-Denis pour une veil- 
lée très agréable et pleine d’en- 
train. 

Les prix aux cartes allèrent à 
Mile Rose-Hélène Gaudet, de 
Vonda (une dinde, don de 
Adjutor Lepage), et à M. Robert 
Denis (uné oie, don de M. René 
Bénard), Des billets.sur une din: 
de, don de M. Clodomir Deris, 
furent vendus et rapportèrent 
une jolie somme, Le numéro 
chanceux alla à M, Laurent Pion, 
Une poupée, don de MM. Ed- 
mour Pion et Clotaire Denis, 
fils, fut gagnée par Mme Adju- 


Grand merci à tous ceux qui 
ont aidé, soit par leurs dons ou 
assistance, à faire de cette veil: 
lée un beau succès. 


Baptèmes 
Marie-Lucille-Diane, fille de 
M. et Mme Paul Denis, née le 
2 décembre. Parrain et marrai- 
ne, M, et Mme Philippe Rivard, 
de Vonda, | 
Marie-Annette, fille de M et 
Mme Lucien Denis, née le 21 
décembre, Parrain et marraine, 
M, et Mme F. Dellezay. 
Joseph-Kenneth, fils de M, et 
Mme Laurent Laliberté, né le 
14 décembre. Parrain et marrai- 
ne, M. Philippe Laliberté et 
Mme Zoéline Laliberté. 
Malade 

Prompt rétablissement à. M. 
Adjutor Lepage, père, autrefois 
de St-Denis, 
un séjour à 


qe “vient de passer 
l'hôpital, 


à l'anneau nuptial 
CITE DU VATICAN — ‘Les 
tes du Saint-Siège”, publica- 
" officielle du Vatican, an- 
nt que S. S, le Jean 
accorde une 


sent l'anneau de mariage de 
et -récitent 


ulgence 

e de 300 jours à tous les | 
uples v , lorsqu'un con- 
int'ou 16s et PRET à 


KE 


St-Boniface, le 22 jarwier 1960 


POUDING à l'] 


dans une sauce riche 


Dans un plat à four d'une con» 
 tenance de 6 tasses, verser 


14 tasse de sirop d'érable 


etmettre à four modéré, 375°, 
pendant qu'on détrempe la 
pâte, Tamiser ensemble 


L'iasse de farine à pâtis- 
serie tamisée une fois 
OÙ 74 de tasse de farine 
D a tamisée une 

ols , 


1/4 «. à thé de Poudre à 
Pâte ‘Magic' 


Vous serez fière de 


Va dec, à thé de sol 
un pou de noix muscade 
répée 


Défaire en crème 
4 c. à table de beurre 
Y incorporer 
9 c. à table de sucre 
granulé fin 
1 oeuf 
Au mélange crémeux ajouter 
alternativement les ingrédients 
secs el 
VA tasse de lait 
mélangeant légère- 
ment après chaque 
addition, Verser la 
âte sur le sirop 
d'érable chaud dans 
le plat à four, 
Parsemer de 
Va detasse d'omdindes 
mondées, hachées 
Cuire 25 à 30 min, 
au four préchauffé, 
Servir chaud, nappé 
de crème fraiche, 
Donne 4 à 6 por- 
tions. 


dire en le servant: 


“Je l'ai fait moi-même... avec la ‘Magic’! 


. Zenon Park. 


Va-et-vient 

M. et Mme Marius Bernard 
passent l'hiver à Prince George, 
C.-B, et visitent en même temps 
leurs enfants à différents en- 
droits, 

M. et Mme Edouard Ouellette 
et leurs enfants sont partis en 


velbourg, le dimanche 17 jan- novembre dernier demeurer à 


New Westminster, C.-B, 

M. et Mme Xavier Soucy pas- 
sent quélques mois chez leurs 
tils et bru, M. et Mme Charles 
Soucy et leur famille, de St-Bo- 
niface, 

M. et Mme Delphin Michaud 
visitéront pendant üne couple 
de mois leurs enfants et leurs 
familles à Delmas, Duncan et 
autres: endroits de la Colombie- 
Britannique, 

M. et Mme Jos, Duperreault, 
partis depuis quelques semaines, 
visiteront au cours des mois d'hi- 
ver leurs fille et gendre, M, et 
Mme Georges Fortier, de Nam- 
pa, Alta, et d'autres*parents en 
Colombie-Britannique. 

Depuis le ler décembre, le 
service de téléphone qui, jusqu'à 
cette date, était de huit heures 
du matin à dix heures du soir 
seulement est maintenant de 
vingt-quatre heures tous les 
jours sans exception. 


Etaient en.visite à l'occasion | 


de Noël ou du Jour de l’An chez 
leurs parents ou amis: Mme Jo- 
seph Chartier, du Mont St-Jo- 
seph de Prince-Albert, chez son 


mille; M, et Mme Emile Revoie, 
de Tway, chez leurs fille et gen- 
dre, M, et Mme Philippe Mar- 
childon; M. et Mme Gérard A- 
pril et leur famille, de Saska- 
toon, chez leurs parents, M, et 
Mme Onézime April; M. Urbain 
Moyen, de Thompson Lake, Man., 
chez ses parents, M, et Mme E- 
milien Moÿen, ainsi que M. An- 
dré Dansereau, de l'Aviation ca- 
nadienne; M. et Mme Léo Pou- 
lin et leur famille, accompagnés 
de leurs amis, M. et Mme Char- 
les Fillion, de St-Jean-Baptiste, 
Män., Mme Yvonne Poulin, de 
St-Boniface, et M, Alphée Pou- 
lin, d'Aylsham, chez M. et Mme 
Laurier MecCrea; M. Aurélien 
Lalonde, de Thompson Lake, 
Man. chez. ses parents, M. et 
Mme Armand Lalonde; Mlle Ro- 
seline Hudon, de North Battle- 
ford, et M. et Mme Julien Hau- 
degand, de Vonda, chez leurs pa- 
rents, M. et Mme Marcel Hudon; 
M. et Mme Denis Favreau et 
leurs fillettes, de Tisdale, chez 
M. et Mme Eugène Favreau; M. 
et Mme. Bertrand Beaulieu et 
leur famille, d'Estevan, chez 
MM. et Mmes Amable St-Amant 
et Pierre Beaulieu; M. et Mme 
Napoléon Courteau et leurs fils, 
M. et Mme Léonard Houle et 
leur fille, Paulette, de Prince- 
Albert, chez M. et Mme Mauri- 
ce Courteau; M. l'abbé Arthur 
Marchildon, de Prince-Albert, et 
M. Luc Marchildon, de Winni- 
g, chez leurs mère et soeur, 
me Anna Marchildon et Thé- 
rèse; M. et Mme Eugène Beau- 
chesne et leurs enfants, de Prin- 
ce-Albert, chez Mme O. Beau- 
chesne: Miles Aline et Suzanne 
Marchildon, de Radville, et M. 
et Mme ‘Harry Richardson, de 
Saskatoon, chez M. et Mme Al- 
bert Marchildon; M. et Mme Nor- 
man Larmand et-trois de leurs 
enfants, de Fort St. John, C.-B. 
et M. Ernest Mercier, de Van- 
couver, C.-B., chez Mme Dama- 
se Chabot et sa famille;; MM. Lu- 
cien St-Amant et Olivier Beau- 
lieu, loyés à Hudson Bay cet 
hiver, chez eux; MM. Georges 
et René Moyen, du collège de 
Graneipourn et Mile Marilyn 
Moyen, de l’Académie de Prin- 
ce-Albert, chez leurs parents, M. 
et Mme Lucien Moyen; M. et 
Mme Maurice Bussière, de St- 
Front, M. et e Léo Moyen et 
leurs enfants, d'Estevan, chez les 

es À d, Emilien et Lu- 
cien Moyen, Jean Courteau, Léon 
et Marchildon; Mme Lau- 
ine rreault, je | 1CA 


-Albert 


fils, M. Louis Chartier et sa fa-| 


e, France, Mg à ni 
de ur mais ils n'ont pas 


Georges Pelletier et leurs fillet- 
tes, de’ Tisdale, chez M, et Mme 
Auguste Hudon; Mile Geneviève 
Mercier, étudiante garde-malade 
à Saskatoon, chez ses parents, 
M. et Mme Henri Mercier; Mlle 
Louise Turcotte, de l'école des 
gardes-malades de Prince-Albert, 
chez ses parents, M, et Mme E- 
mile Turcotte; Mlle Marie-Paule 
Mercier, du personnel de l'hôpi- 
tal de Tisdale, chez ses parents, 
M. et Mme Georges Mercier; M, 
l'abbé Henri Renaud, de l'évé- 
ché de Prince-Albert, chez ses 
parents, M. et Mme Louis Re- 
naud; MM. Pierre et Jean Ber- 
natchez, de Kinuso, Alta, chez 
leurs parents, M. et Mme Omer 
Bernatchez; M. Daniel Lalonde, 
chez ses parents, M. et Mme O- 
mer Lalonde; M' John Groves, 
chez M. et Mme Edmond Hudon; 
M. Denis Chabot, de Lethbridge, 
“Alta, chez ses parents, M. et Mme 
Léopold Chabot; Mme Maurice 
Lareau et ses deux fils, de Prin- 
ce-Albert, chez M. et Mme Al- 
bért Lareau; M. et Mme Ber- 
nard Wassill et leur famille, de 
Hudson Bay, chez MM, et Mmes 
J-B, Wassill et Arthur Daoust; 
|M. et Mme André Sirois et leurs 
fillettes, de Swift Current, chez 
MM, et Mmes Jos, Sirois et Mau- 
rice Courteau. 

M, et Mme Yvan Pinard et 
leur fillette, Claude, sont partis 
le 26 décembre pour retourner 
{à Sherbrooke, PQ. après un sé- 
jour de cinq mois chez M. et 


Mme L,-Philippe Hudon, parents 


de Mme Pinard. 


M. et Mme Edmond Hudon et 
leurs enfants et Mme Jos. Hudon 
sont’allés passer quelques jours 
chez M. et Mme Gaston Hudon, 
de Prince-Albert, à l’occasion de 
Noël, 

M, Aïthur Daoust, de Summit 
Lake, C.-B., est venu passer les 
Fêtes chez lui et avec son fils, 
Richard, il s'est rendu à Winni- 
peg visiter sa fille, Lucie, at ses 
füs et bru, M. et Mme Jéan-Bap- 
tiste Daoust, 

M. et Mme Rémi Lalonde et 
leur bébé se sont rendus à Mont- 
martre passer Noël chez M, et 
Mme Fred Perras, parents de 
Mme Lalonde. 

M. et Mme Freddie Lalonde 
et leurs deux enfants sont partis 
la semaine dernière en remor- 
que pour les Etats-Unis où ils 
passeront les mois d'hiver. Ils 
visiteront l'Arizona et différents 
autres états, 

Mlle Diane Rancourt s'est ren- 
due dernièrement à Edmonton 
où elle passera quelques semai- 
nes chez ses soeur et beau-frère, 
M. et Mme Wilfrid Leblanc, qui 


[sut les heureux parents d'un 


autre garçon. 

M. et Mme Théodule Lalonde 
sont allés à Saskatoon où M 
Lalonde a assisté au congrès des 
représentants du plan d'assuran- 
ce du “gouvernement provincial. 
Ils ont visité en même temps 
leurs fils, Claude et Julien, ainsi 
que M. et Mme Gérard April, 
Mlle Yvette April et M. et Mme 
Gaston Detillieux. 


Coderre 


Çà et là 


Le dimanche 17 janvier eut 
lieu l'assemblée paroissiale an- 
nuelle, M. Lambert Alix fut nom- 
mé marguillier, remplaçant M. 
Maurice Beaudette qui sortait de 
charge. Le même jour eut lieu 
aussi la bénédiction des enfants 
de la paroisse, Malgré le froid, 
un grand nombre d'enfants é- 
taient présents. Tous reçurent un 
cadeau-souvenir, distribué par 
les dames de la Ligue Fé e 
Catholique. 


M. et Mme Albert Parent et 
leur fils, Fours, de èche, 
M. et Mme Gérard Lizée et leur 


famille; de Gravelbourg, étaient 
en visite chez es J.-B, Gau- 
cher et Aurore Parent, ) 


c visi 1 

ri r dA Mine Josepb 

automobile en Mr vl cÿ près 

Le 13 janvier, l 
i ei Mie 


M. et Mme Nick Schrick, de. 


LE 


\ 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Nos Mots Croisés 7 Storthoaks * | 
Ne 116— Cà et là | 


M, et Mme Henri Paradis et 
leur bébé sont allés passer les 
Fêtes chez leurs parents, M, et 
‘Mme Léon Jamault, à Notre 
Dame-de-Lourdes, Man 

M, et Mme Adélard Chicoine 
sont partis en Floride pour y 


passer l'hiver, ° 
Mme M.-R, Millette est reve de la Croix 
nue d'un voyage dans le nord| 
et l'ouest de la province où elle 
rendit visite à ses enfants 

MM, Aimé et Cémille Carriè 
re se sont rendus à San Clara, invitent les jeunes filles de bonne volonté à venir les joindre au service 


Man,, afin d'assister aux funé , 
TS de Pr "Aale. M AT du Maitre dons: l'enseignement, soin des malades (hôpitaux, hospices), 


St-Boniface, le 22 janvier 1960 | 
Un coopérateur averti, Saint-Front 


p 

d L ° P Le # janvier: Allan-Oscar, fils 
e vis enon ar de Lionel Bussière et de Marilyn 
Fraser, né à l'hôpital de Spalding 
ZENON PARK — M, Paul.|dont elle faisait partie, Voici la |le 2ÿ décembre, Parrain et mar- 
Emile Lacroix, du Service d'As: | liste éloquente des organisations raine, M, et Mme Oscar Messier, 

surance-Vie Prêt et Epargne au auxquelles M. Lacroix partiei- oncle et lante de l'enfant, 
Siège Social de l'Assurance. Vie et activement: directeur de la à et là X 
Desjardins à Lévis, PQ, a ré-| Caisse populaire, président de! Le Jour de l'An, les familles 
signé ses importantes tions | la St-Vincent-de.Paul, président | Maurice Maisan et André Régie, 
et accepté la gérance de la Vais- [des cœurs d'Orientation des |dé Watson, Maurice Plamondon 
se populaire de Zenon Park, en|Foyers, vice-président régional de Manitou Beach, Sask,, et Paul 
Saskatchewan, M. et Mme La-|des Lacordaires, directeur de la | Molsan, de 8t-Front, se réunis. 
croix et leur belle famille de|St- Jean: Baptiste, membre du |salent chez M, et Mme Emilien 
cinq enfants auitteront Lévis le | Service Familial de la Rive-Sud, Moisan pour recevoir la béné- 
27 janvier prochain et, voya-|président paroissial de la Fédé- |diction paternelle de Voure pa 
t_ geant en avion, se rendront im-|ration des Oeuvres, membre de |rents, M, et Mme Borromée Moi- 


Notre Dame 


médiatement à leur nouvelle ré-|la chorale paroissiale, trésorier | san, arrière loint à ! 
sidence de la Société des Concerts de la Selon les PORTO OA UE, £ s +. le ligpe SOA LA missions lointaines, oeuvres paroisiales et service social, 
Monsieur Lacroix apportera | Rive-Sud et membre de la Li-|1l gout en 1959 19 baptêmes, [fils Emile, ont fait un court| Venes aujoud'hul == Ecrivez à 
dans ses nouvelles fonctions tou- | que du Sacré-Coeur, trol8 mariages et une sépulture, | voyage à Regina pour soins mé: | Rev, Mère Régionale, Forget, Sask, 
te sa bonne volonté et mettra au| M, Alfred Rouleau, directeur |£elle de M, Pierre Robitaille, dé- dicaux: Celui-ci à été détenu à ou 
profit du mouvement coopératif | général de l'Assurance- Vie Des, | cédé à Windsor, Ont, et inhumé l'hôpital pour quelques jours Noviciat, 231 - 24e rue est, Prince-Albert, Sask, 
de la Saskatchewan ses excel: | jardins, écrivait récemment à la |à St-Front. Par contre, Ils Indi- l‘"Mtmes Albett 'Chlo «: ( 
lentes qualités de coopérateur | direction de La Liberté et le Pa: |auent une diminution de la po- LP vert ‘Chicoine, Ca H 
averti et expérimenté, triote: ‘Ce que je me suis per- ulation causée par le départ des fial4 TA y HA areul Hand | g SRE \ 
Avant son départ de Lévis, la | mis d'affirmer est certainement [Jeunes qui vont ailleurs pour Len 06 7m, AYDOES Lapierre dl |lin Tre : 
\ : ' , Î ill Adrien Brisebois ont fait un sé e en in Tremblay, gardien de buts, 
famille Lacroix sera l'objet d'u«|réalisable, Nous avons, dans la | TAVARGET, our à l'hônital de Redver | et son aide, Paul Parent 
ne grande manifestation parois: | province de Québec, d'excellen- |. Le dimanghe 27 décembre, M. à eibih 4 aa Ph antdrns Va-et-vient Messe de minuit 
siale de la part des mouvements | les personnes se recrutant dans François Aurlat, un des plon- HORIZONTALEMENT VIRTICALEMENT an: y " A l'occasion des fêtes de Noël La messe de minuit fut célé- 
ns 1g dise MOYENNE et QUI DOUr- nlers de la colonie, était élu syn- " F Jackfish let du Jour de l'An, nombreux | brée pieusement, L'église artisti- 
S : t L “ ralent vraiment jouer un rôle au sd M APN D De 1—Action de pâlir, l—Actions de chanter mal et | furent les anciens paroissiens et! quement décorée, ainsi que le 
aint-LOUIS sin de a popu sion canadién- Hub p , a 2- ges au toucher, Qui À as À Va-ct-vient autres personnes qui sont venus|chant bien préparé par les dé: 
F à ne-françalse , de ue cana- ° L k adhérent fortement. arcouru des yeux, AUTO | rendre visite à leurs parents et! vouées Soeur le la Présenta- 
Çà et là dien." MM. Lucien, Lionel et Denis \ Ville allemande, — Unité Le dimanche 10 janvier, M, | amis: de la Colombie-Britanni tion de Marie, spbUYU Par. les 
La-messe de minuit fut célé, NE 2: Quessy, de Saskatoon, et André 3—Placer des fonds. Pà Page et Mme Alphonse Dupuis ont|que, M. et Mme Lionel Cour-| membres du D Lame AE 
brée dans une atmosphère de vé- AUFIAS, de 1 SU er LT ont Titre communiste, — É S-Publie le texte d'an auteur RE DRQU qe leurs amis à! Ghâne et leur fils, Albert, et M qui n'ont pas craint les tatigues 
ritable piété, L'assistance fut Saskatoon pau 14 ou p À StFront eurs Adresse, - Enduire d'une couche \ Lbs RR. pp G Cré seau” I let Mme Maurice Gauthier; d'Ed-| quand il s'agissait d'assister aux 
nombreuse et il y eut un grand parent et AMIS CO BE EURE S—Lieu qui porte un nom dè plâtre. + ŸE 6 Crépeau, L.-| monton, Mile Liliane Savard; exercices, ont grandement con- 
nombre de communions, La cho: La Ligue M, et Mme Henri Vaillancourt particulier, - 4—Somme payée par mois, Éi Li D À PP tous rols|de North Battleford, MM, Jo-|tribué à une digne célébration 
rale, sous l'habile direction de! La dernière réunion mensuel- 4 LE à Flin Flon et à Bell- Scientifiquement: canard, | 5—Promenade de débauche |tatent tre nee ère. | SEP Dumais et Maurice Cyr;| d'une si grande fête 
Hoi ges ne } le PU per la pre dv 0808 Mile Viviane Dufault est par- & red À Li) eng À 6 dy ogg de toute nature, lces jours derniers 1% TOUT ur Vas di 4 ea + RTE F -« 
" ‘ J D, » d à , .— ‘| e ï WT { M 11 L ! , , ? 1] o1s5e, uisque 4] . 
propre ERA, og et dé can- Mme F, Altragge présida la réu- Ge pOur OFAUSS À FARRONTE D rÉRe | T-Siens, — Crâne, — Chefs A 2 DRE MERE Co tle. | ct ere eh Pa Pr | roissiens n'ont un carilion cie: 
taient de passage à St-Louis Pr présidentes des différents Mme T. Daniel (née Simone di roecade nue, & at PSN Britannique et il s'arrêtera à famille, M. et Mme Patrice Chré- SR NS ar mL À 
our les Fêtes: M. et Mme Ro-|comités donnèrent leurs rap- Messier) a passé deux semaines f—Canaux, — Transportes- B a At à Edmonton, Red Deer et Calgary.ltien, Miles Clémentine et E-|traditionnels cantiques de Noël {d 
Een Casavant, de Lloydminster à l'hôpital de Spalding et Mme de tués po ison d'Europe, — A soi M. et Mme Wilfrid Be douardine D Ray le : 4 , 

, : | ports. F toi, 5—Mois. … Toute 1 d M, « me Wilfrid Beaudéin |douardinc umas, aymonde! vibrèrent dans les airs et à la 
chez Mme H. Régnier, mère de| La fée de Noël pour les élè- B, Moisan & ca te qques 10—Espèce d'aconit des pr “dard pe roite et Mme Gérard, accompagnés de|Ruel, Jacqueline Lajeunesse et| grande joie de tous furent en 
Mme Casavant; M. Robert Cou-| ves sourds-muets a été organi- [Jours à L'HÔPITAL Ge Rose Valley. montagnes. — Boite où n Jens Mme Albert Gérard, de Newl|Patricia Boyd; de Weyburn,|tendus à une bonne distance à 
in, d liège Notre-D d ' Le R, P, G, Massé, P.S.M, est c carte, . 4 à s de , 
sin, du collège Notre-Dame delsée sous l'habilé direction de Westminster, C.-B., étaient en vi-| Mlle Rita Bujold, infirmière; de|la ronde. 

Prince-Albert; Mile, Rose-Marie| Mme Altragge, assistée *|allé voir son confrère, le R. P. mangent les bestiaux. 10—Tableau blanc. — site chez M. et Mme Damase Ar-|'Thompson, Man, M. Armand eos ot ON RARE EUR ue 2 
Cochet, institutrice à Saskatoon, | Mmes À er 0 1: À er p À, Robveille, P,S.M., à Périgord. 11-—-Triage, — Fiente des Inspections des troupes, cand, ainsi que chez M. et Mme | Lepage: du Manitoba, MM. Gil: 
lle Doris McDougall, insti- Û “ht 401801 | M, et Mme Emilien Moisan sangliers ou bêtes noires, |11--Au monde, — Rongeur, — j: \ dus / Ty 114 Pa TT Su à : 
pre iv gars le, Armand Perrault, Gérard |, leur oncle, M.J. Vaillancourt,|  12-Celle qui lance la balle à]  Pestée Do A M À TE ATEN à A a arte 
utrice à Sandy Bay. Phaneuf et MIl the Henriet, | ©! 1° SAN à ( ’ À nbpéi Ft vier, |tuteurs; de Marcelin, Mlle So 
M. Médéric McDougall recon- MM. SAR nv DUT sont allés voir une parente à la paume. — Manche d'un |12-—Mouche africaine, — Point M, et Mme Fernand L'Heu-|lange Desrochers, institutrice Mariage Clarkson-Lebel 
cui Ce automobile sa file, 2e Henriet donnèrent de leur temps Zenon Park, la semaine dernière, jeu. cardinal, reux sont revenus d'un voyage! Les étudiants suivants vinrent P Le 16 RovemES. M, l'or F0 
ris, ans u'une compagne, e ur ide: t { ] met de trois semaines en Colombie-| passer leurs vacances dans leurs! Lemay, cure, Jénissait eé marias 
Shirley Willet, de Vonde, jus | es, D MODMONEE “8 Radvill POLUTION DV PROBLEMS No 115 Britannique, familles: de l'Université de Sas-|ge de Mile Marie-Claire Lebel, 
qu'à Sandy Bay, un trajet d'en-| Plus de soixante élèves joui- aavuie HORIZONTALEMENT: 1. Lici-/VERTICALEMENT: 1. Liber- Mme Armelle Joyal est allée|katoon, MM. Gilles Delisle et|fille de M. et Mme Ephrem Le- 
viron 450 milles, r la directi ù tâtoires; 2. Iconolâtre; 3. Berlticides; 2. Icelui — A ù à Willow-Bunch chercher son|Emile Cyr; du pensionnat de! bel, de Val Marie, avec M. Ar- 
ent des jeux sous la direction Va-et-vient ; neth; 3. c 
M..et Mme Eugène Benoit et|{e Miles L, O'Connor et K. Phi-| Le 4 ja de M n- EEE | — Nèthe — El; 4, Eleva — TélCorètes — 11; 4, In — Dégoise; ménage: elle s'installe au village | Duck Lake, Miles Lorraine Pa-|thur Clarkson, de Brooks, Alla, 
leur tillette, Louise, passèrent le| lion. Les élèves de Mme M. T lui janvier, M, Ephrem Fra- = Clé: 5. Ret —— Lie = Dion:!5. Tonalement: 6. Ale — El …— de Jacktish, quette et Lina Lajeunesse; de! M. l'abbé T-B, Roy, curé de 
temps des Fêtes chez les parents | Allingham présentèrent un pro- dette a allé conduire ses en-| à viède — Routin: 7. Semes.lEh; 7. Tattersall: 8. Otie — Mile Elise Carignan est retour- | l'Académie de la Présentation de| Masefield, assistait au choeur, 
de Mme Benoit, M. et Mme E, : [{ants, Eva, Jean et Guy, au cour tre: 8. Ca — 5 Âte Péa À ss née à Domremy après avoir pas-| Marie de Prince-Albert, Mlles|Les servants de messe étaient : 
gramme de danses, Les danseu t'de Wil t rl À ' a — Gela At; 9,/0T — Auer; 9, Ire — Dure — P P 
Sénécal, à Rosetown. ses étaient Susan. Bradbrooke, Vi u L oh 2, orence, Inion — La — Eve: 10. DélitiCab: 10, Ré — Cité — ER: 11 sé ses vacances chez ses parents, | Ghislaine Couture, Paulette et Arthur et Philippe Pinel, 
Prompt rétablissement à M.|Dixie Lee Henson, Fay Knoff a clinique de Regina. = Luere: 11. Et — KA .— Nu:lEloi —- Avenu: 12. Solennité M, et Mme Elphège Carignan, |Elaine St-Pierre, et du collège La mariée entra à l'église au 
ie , Of, | M. Albert Durand a conduit ! , d,2@ 128 Notre-Dame de  Prince-Albert, | bras de son père au son d'une 
Jean Boyer et Mme Louis Do-| Kathleen Pickell et Fay Ross; au 12. Sheetharbour r Gouret ' 
de l'U- | ‘Ulles étudiants, Dorothy Simons + d ours MM. Clément Jean, Gilles Bilo:| marche nuptiale, jouée par une à 
derai, patients à l'hôpital de l'U-| piano, Mile O. Jantz, F1 ' | 
niversité, et à Mme Calixte Bran-| La partie a ‘ou Mer Lid/ loué Pauline et Denis Durand, Mariu Le club de gouret “Jackfish | deau, Roger Cyr, Clément St-|religieuse. Elle était ravissante ' 
er, à l'hôpital Ste-Famille dede récréation du Collège St- æt Alphonse Bourassa, au cou- Comets'' s'est joint cette année à | Pierre et Florent Bilodeau. dans sa longue robe blanche de 
Pince: Albert omas: tous ls élèves reçurent Ve L. se NE FPE Ch ps d a ligue ce : ae re “44”, ce Activités paroissiales nylon et de jui re corses 
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La réunion mensuelle P.| des petits cadeaux donnés par le |et leurs enfants sont allés visi- ronique LL artie à Edam, le dimanche soir|eut lieu l'organisation -d'une|gues manches se terminant en 


de l'AC.F.C, eut lieu à la de- 
meure du président, M. Médéric 
MeDougall, le jeudi 14 janvier. 
Il y eut. discussion sur divers 
sujets. La prochaine réunion au- 
ra lieu le 15 février chez M. 
Lionel Boyer, vice-président, 


Cuelenaere, 


Conseil des Sts-Martyrs-Cana-|{er jeur fille et soeur, Léonie 

diens de la Ligue, ostulante au couvent St-Louis 
La vente des billets sur le pa- |RMarquis. 

nier de provisions et la dinde a| MM, Don Manstield et Fer- 

été un réel succès. Les recettes | hand Bourassa sont partis conti- 

nettes s'élèvent à $125. 75. Les | her leurs études à l'Université 

pannt furent: M. Doug Green |de Saskatoon. 


anvier, contre Meota, Ils ont| Chambre de Commerce pour le de lis. Son voile court |, 
été victorieux par un compte de! district de Debden, Le comité|était retenu par une couronne ÿ 
© er e lave 6-4, Les Comets étaient les hôtes, |fut élu comme suit: M. Thomas | composée de perles et de pee 
le dimanche 7 janvier, du club|Collins, président; M. Georges | du Rhin. Son bouquet était com» 
de Cochin. Après une partie bien| Klein, vice-président, M. E.|posé de roses rouges, 
SASKATCHEWA intéressante, le compte resta é-| Dresler, secrétaire; MM. Daniel La dame d'honneur était Mme | 
Aériaut) ét Russ Robétison, Le N gal, 6-6. Les buts pour Cochin|Paquette, Roland Beaulac, Ro-| Raymond Lebel, belle-soeur de : 
DUT cn di T4 one te MM. et Mmes Gérard et Louls ont été comptés par Ross Morton|ger Paquette, Maurice Durette,| la mariée, et la fille d'honneur, Li 
ce M jp À nes dd Gaudreau ont passé la fin de se- (3)/ Tony Thunderchild, Ken|René Lemire, Raymond Paul, Mile Rose-Marie Rivard, de M 
Hs pc Irène Lebelle et maine chez M. et Mme Jean Mau- “Les Chevaliers récitée par le R. P, P. Plamon-| Tucker. et Léonard Delorme! Armand Fréchette, Herb Leh- Blairmore, Alta, cousine de la î 
rice, à Souris Valley, de la Table Ronde” don, Daniel Couture donna lec- | (Chacun un). man, P, Marchuk et Bernard|mariée. Elles portaient des toi- 


Hall & Schmit Mile Lucille Marcotte, Cent dol-| Le 7 janvier, M. Rodolphe! 1%, F , 1 1 k= sl 

’ a pièce “Les Chevaliers del ture des minutes de la dernière| Danny : L'Heureux, Norbert Lukan. ettes jaune et bleue, genre co . 

AVOCATS ET NOTAIRES at Von ani da: ere pr re) ar pre Table Ronde” fut présentée | académie. ‘ |Duhaime et Gilbert Blanchette |: Afin d'aider de leurs sages | tail, avec bandeaux GaNTIS AE ES 
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aroni a été remis par la présidente, |Gpération oculaire, Sa soeur, soir: ce! drame: décrit les aus A de Peer nv pour. Jackfish, de ce comité, les membres de la! Les garçons d'honneur étaient 


Û Félieitatio tb h Chambre de Commerce de Prin-| MM; -Raymond Lebel, frère de 
RUN On TRE PRRRIANAES ! TR sy oi MM. R. G. McaArter, | la aride, NT Clarkson, 


- [aux joueurs de Jackfish. 
Nikita Khrouchtchov dans le do j M. Anderson, F, Hadley et R.|de Brooks, Alta, frère du mariée, 


J. M. Cuelenaere, QC. 


2. Guen nens Mme Altragge et M. Ernest| Mme Brimble, est venue passer | {res d' 
K. J. Schmit, BA, LLB, 


Bourgault, président, l'accepla | quelques semaines avec lui. 


un chevalier qui part'à 
la recherche du saint Graal et 


au nom de l’école. M. et Mme Jean Maurice et 
Téléphone: ROger 3-7441 Mmes S. du Chalard et Théo. |jeurs d ÿ le découvre enfin après avoir|maine international et donna son 
Prince-Albert, Sask. Préf [leurs enfants, de Souris Valley, |&,r0nté nombre d'obstacles mi j Cowan, ont tenu à assister à cet-| MM. Jean Lebel et Raymond 
_ ee ne NUE et |rout allés à Moose Jaw pote nu sur sa route. AE ht de prit Pb LP re Cantal te règne séuniogs, LOU pré- 4 due agissaient comme huis: 
sence fut très appréciée. À 


la vente des cartes de Noël et|sjister à une réunion familiale À 
DR nue ump ln Lt tre y Rs CL a 


d'éviter une guerre nucléaire, 


, Agapes fraternelles Equipe de hockey La réception et le souper eu- 
L'orateur suivant traita de la ; à ! - 

+ g' L'équipe de hockey, membre|rent lieu chez les parents de la 
colère: s'adressant surtout aux PA 4 (ReAUOS HR Daïlale de Hlibte Big V, se compose | mariée et la soirée dansante, 


pes d Le DA vlbrent : où hi: | SRHIPEUS y mac et son #ils, [1e rôle de Galahad. Ses parents, 
+ Raou! Bourassa © Sn | Alain le Gros et Anygée, mon-| caractères pondérés, Léo Bosc| “ " L 

le Jean-Pierre Do rétend que ces derniers peuvent |euré de Cantal, et de Mme Bo: | Pie MP einer, Médard De ea 

’ recque, en ‘ ÿ ÿ 

fogue: Guy L tre el Aain|faire beaucoup pour aider les| ie np pe rar En Emile Lehouillier, André | breux et beaux cadeaux, 


veur d'un don au poste CFNS, et | paul, sont venus er. le Jou 
une cotisation per capita”” de J'An avec eur mère et #4 ad. |traient les capacités dramatiques 
. l'a e Margerie s'adres- | mère, Mme rise Bourassa, |Nopue, Guy Lavallé r à l'école lle i 
sa sure aux preral Lee F4 et M. et Mme Jpseph Bourassa, fal® l'Enchpateur Merlin ot nf Heat à modérer leur tempé-|, À gr ps Paquette, Gérald Boddy, Lau-| Pour le voyage de noces, la 4 
eus à Fopia f8 à es 7 ri Léost personnifiait le Roi Ar-| : thi petite soirée familiale pour les|rent Durette, Roger  Durette, | mariée portait une toilette de : MN 
de prendre quelques minutes Albertville thur tandis que Gérald Gauthier| + n RU : que orateur pa-|Frères du Sacré-Coeur et les Fil-| Philippe Ruel, Camile Bilodeau, | lainage bleue avec manteau, sou- M 
réuni - Us prendre à jouait le rôle du grand-père de | "11. Sur eSiTa nos Mooney: | jes de la Croix, leurs professeurs. | Aimé Lehouillier, Georges Tis-|liers et bourse noirs, chapeau 
rs RS » "Ag À ps vi ge à et là Galahad, Aubron LH Pécheur, [il Parla de l’Amazône, fleuve! Das huit heures, le dimanche | serand, Hermann Beaulac, Pau-'et gants roses. 


éant de l'Amérique du Sud..Cet ee 
À la clôture de la réunion, un | : Le dimanche 13 décembre, les] Au nombre des autres figu- déve. plus familier avec le lan- ni 8 Janin PARLE int 
délicieux goûter fut servi par |Enfants de Mari eurent leur|rants, on notait Gérald Mar-|gue anglaise, a réussi à rendre|4 she 1 pa 8er PATTES 
Mmes Henri Marcotte et Gérard | réception. Miles Joanne Wilkins |chand, D.-P. Le ae Claude Al-|$on discours français avec une|®s à gr A poiun A sr ns 
Phaneuf. et Louise Gobeil furent les deux | lard, Serge Poulin, Guy Richard, | prononciation et une diction par- | 4 PAPA PANNE. HEPRSRQNIONS 
Va-et-vient nouvelles reçues, La partie delAndré Couture et Donald Al-|faites. Daniel fut chaudement | SF: | ; 
M. l'abbé B. de Margerie, M. |cartes qui eut lieu le même soir lard, Dans le rôle des chevaliers Puüis,-afin de lancer l'entrain, 


applaudi par l'auditoire enthou- 
et Mmes Charles Papen et leur | fut un vrai succès: on remarquait Normand Bois: are qul auprés son effort. |les quelque quarante personnes 
qui assistaient à cette heureuse 


fils, Robert, visitèrent M, et| Le mardi soir 22 décembre, | vert, Daniel Couture, Raymond N 
fs, Robert, visent M dl énts de tous les élèves sont | Tourigny, +mand Mercier, Or-| EU Ut minare Le geule dé. ["encontre se groupèrent autour 
Vonda, à loccasion du Jour de|venus jouir du spectacle d'un | ville Amyotte, Ovide Dion, Louis à tion d é Le R des tables pour jouer quelques 
l'An. concert de Noël qui fut très ap-| Marchand, Ernest Tremblay, J.-|? A dr mers parce jan [bonnes parties de cärtes dans 
M et Mme Henri Marcotte, |précié de tous, Le clou de la soi-|P. Grimard, Bernard Perron et Le j ca Là a , {pd : Ty rN une atmosphère de simplicité fa- 
MM. Ernest et Robert Marcotte |rée fut la distribution des ca-|Rèné Arguin. a e F de pv i à îe -|miliale et de joyeuse sympathie. 
et Milles Lucille et Rita Marcotte | deaux placés autour de l'arbre | : La représentation de cette piè- | Moire excellente sont à signaler. | Tout en s'amusant, on en profi- 
se sont rendus à Domremy, vi- | de Noël bien décoré, Les enfants|ce peut être considérée comme| Louis Marchand se leva en-|tait pour nouer un lien d'amitié 
siter M. Adélard Marcotte et kqui ne fréquentent pas l'école re-|un succès: les joueurs ont très|suite pour donner une critique |plus fort qui permettra de tra- 
Mme Rose Préfontaine, le Jour |çurent aussi quelques friandises. | bien rempli leur rôle et l'on pou- concise et précise, vailler dans une plus franche 
de l'An, élicitations aux maitresses et|vait remarquer l'enthousiasme Le Père Directeur fit enfin|collaboration à l'oeuvre de l'é- 
Mme Aimé Loiselle est par-|maître, Miles Madeleine Le-|en même temps que le sérieux| quelques remarques, remercia|ducation catholique et française 

tie à Winnipeg pour visiter sa|blanc et Marie Bonneau, Mmesldes figurants. 11 faut féliciter |les élèves de leur collaboration, | de notre jeunesse. k 
fille et son gendre, M. et Mme | Thérèse . Beauchêne, ‘ Laurentie notamment Claude Morin, qui,|redit sa reconnaissance au co-| Après les cartes, ce fut des 
S D. Campbell, à l'occasion de la Gobeil et Thérèse Brassard et |dans un rôle assez long, ne mon-|mité sortant de charge et félicita | jeux, des chants en groupes et 
Constructions tous genres naissance de’ leur fils, Mathieu, | M. Félix Branger, tra aucune hésitation et inter-|le nouveau comité récemment l'ainsi la soirée s'écoula dans une 
élu. chaude cordialité, Puis vint le 


Téléphone RO 4-4760 Mile Marthe Henriet passa la |, Etaient en v site pour les té-|préta le personnage du Roi Ar- 
f tes de Noël: et du Jour de l’An:|thur d'une voix claire et avec| L'hymne “O Canada” clôtura|moment. dès agapes que Mme 
444 - 15e rue Ouest tin.de semaine À Regina. la séance et ainsi se terminait | Boivin et Mile Lemieux avaient 


: M. et Mme Philippe Gobeil, de |des jeux de physionomie très ré- 
PRINCE-ALBERT, SASK. Mlle Claudette Brunelle et son St-Boniface, Man., chez M. é vélateurs. D.-P. Lepage ne man-|une autre intéressante réunion | préparées avec un goût et une 
de l'Académie St-Pierre. délicatesse: d'expertes. 


frère, Paul, de Nipawin, sont re- à d' t d d 
tournés chez leurs parents après | Mond Gobeil; M; et Mme Geor.|qua pas d'ajouter au drame ces 

ges Pellerin, d'Uranium City, moments de détente et sut aérer, | : : LR 
avoir passé plusieurs jours avec | £a, Ke Mme Paul Emile Pel:|pour ainsi dire, l'atmosphère &6: ne de M: à bé Dalle présente Le RE, Yvan 
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gr ir Lie Liu Ed D dut entin souligner le dé; ls/eurent d'ailleurs l'occasion rait mentir, ‘cest l'union qui il nous fait plaisir alor 
Fobni Wall fous de Humboldt, | vouement inlassable du R. P. dernièrement de démontrer leur |fera notre fgrce". Il prouva par d'accepter des travaux d 
Chez M; et Mme Lucien Bras: |Henri Desrochers, O.M., et le habileté, Mercredi dernier, enlune suite d'arguments appuyés ”. rénovation d'intérieur, | 
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tion supérieure, 

M. l'abbé Delisle appuya de 
son, autorité les ex ns du 
Frère Yvan et se dit heureux de \ 
gg ane ge ponee Le 
l'oeuvre 4 et reli- 

‘cet- | gieuses Bellegarde o 
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 Feux-follets… Loup 


En cette époque où les hom- 
mes ne révent que de planètes 
à conquérir, de lune à coloniser, 
de guerres atomiques, ils n'ont 
plus guère le temps de s'occuper 
des Joups-garous, des feux-fol- 
lets, de Ja chasse-galerie, gente 
ténébreuse qui, il y a un siècle, 
terrorisait encore nos pères, 

I] y à une quarantaine d'an- 
nées, un vieux citoyen de St- 
Grégoire de Nicolet, PQ, M. 
Altred Désilets, confiait à un pe- 
tit ouvrage sans prétention, 
“Souvenirs d'un octogénaire”, 
quelques notes sur ses contem- 

rains, leur manière de vivre, 
eurs croyances, C'est ainsi qu'il 
ñ été amené à parler de la ‘‘gen- 
te ténébreuse', 

Non pas qu'il ait été lui-même 
un visionnaire, Non, Mais ji] a 
tellement entendu parler de ces 
choses étranges, M, Désilets ra- 
conte, dans son livre, en termes 
simples, ce qu'en disait un vieux 
voisin de sa maison du premier 
rang de St-Grégoire, le père 
Dargis. Lui, par exemple, avait 
eu plusieurs aventures aveg la 
gente ténébreuse, L1 en parlait 
avec autorité. 

M. Désilets raconte: ‘Mon 

and-père et ses frères tenaient 

€ la bouche du père Dargis les 
faits suivants. 


Les feux-follets 


MUn soir, le père Dargis avait 
chargé son canot de trente mi- 
noôts de blé, pour aller le faire 
moudre au moulin du Cap-de- 
la-Madeleine,. sur les rive oppo- 
sée du fleuve, une distance de 
plus de quatre milles. Attardé 

är l'opération du chargement, 
e père Dargis n'avait pu laisser 
la Rive Sud qu'à la nuit noire, 
ce qui, du reste, ne le préoccu- 
pait guère, C'était un homme 
qui, pour la force, en valait deux 
et que la lutte n'effrayait pas. 

“Il prit l’aviron et travailla 
ferme jusqu'à ce qu'il fut rendu 
au chenal. A cet endroit, il sen- 
tit son canot s'immobiliser par 
uné force insoupçonnée. Un ma- 
laise, sinon la frayeur, s'empara 
dé lui et le porta à réfléchir, On 
le lui avait dit, et d'ailleurs tout 
le monde savait que les feux- 
follets habitaient l'eau profonde, 
et que, si on les appelait du nom 
offensant de ‘‘culs grillés”, toute 
leur troupe se mettrait en branle 
et le jetterait avec son canot de 
l'autre côté du fleuve. 
“Bah, se dit Dargis, ce sont 
des contes en l'air, Toutefois, si 
j'essayais. Et de sa grosse voix 


jeunes” 


qui grondait comme le tonnerre, 
il répéta le eri conventionnel 
trois fois, Sa voix n'était pas 
encore éteinte dans sa Korke, 
u'un feu-follet dansait sur le 
evant de son canot et lui don- 
na un soufflet qui le renversa 
et lui fit perdre connaissan- 
00,3 
Pendant combien de lemps? 
Il ne peut le dire, Mais lorsqu'il 
s'éveilla, il reconnut qu'il était 
avec son canot sur la rive nord 
du fleuve, à quelques cents pieds 
du moulin, C'était pendant les 
heures de la puissance des feux- 
follets et bien qu'il portât faci- 
lement six minots de blé sur ses 
épaules, il ne put avant l'auro- 
re, en déplacer un seul, ni se 
rendre au moulin pour raconter 
sa mésaventure, 

“Pendant tout ce temps, il eut 
la figure tuméfiée et souffrit de 
cuisantes douleurs qui cessèrent 
complètement, au point du jour, 
Jusque là, le père Dargis n'a- 
vait pas connu la peur, mais en- 
suite, la nuit, lorsqu'il était hors 
de chez lui, il admettait qu'il 
s'effarouchait facilement”, 

Les feux-follets étaient-ils tel- 
lement dangereux? Les hommes 
de science expliquent ainsi leur 
présence; les feux-follets sont 
des flammes légères et fugitives 


| produites par des émanations de 


phosphure d'hydrogène sponta- 
nément inflammables qui se dé- 
gagent des endroits marécageux 
et des lieux tels que cimetières, 
où des matières animales se dé- 
composent. On ne parle pas des 
eaux profondes où les vieux 
croyaient surtout trouver les 
feux-follets, 


Les loups-garous 


M, Désilets poursuit son récit: 
“Une autre fois, le père Dar- 
gis avait été retenu, malgré lui, 
à Bécancour, Il avait six milles 
à fairè, à la noirceur (“sic”), 
pour regagner sa maison, Et ce- 
la, par un chemin coupé par la 
forêt, Car les défrichements é- 
taient rares et peu avancés, Il 
hâtait le pas et mille fantômes 
hantaient son immagination, 

“Son aventure avec les feux- 
follets lui revenait toute frai- 
che à la mémoire, Or, au plus 
profond du bois, il s'aperçut 
qu'il était suivi d'un animal de 
la corpulence d'un homme cou- 
vert de longs poils, au regard 
honteux, mais les yeux flam- 
boyants comme des tisons, 

‘“Effrayé, il prit sa course et 
la bête le suivit, effleurant, sou- 


Un message du 


Saint-Père à la 


Jeunesse Catholique Internationale 


A l'occasion de la IVe Assemblée générale de la ‘Fédération 
Internationale de la Jeunesse Catholique”, tenue à Buenos Aires, 
du 6 au 13 décembre 1959, S. S, Jean XXIII a envoyé le message 


suivant, en français: 


Nous avons appris avec une paternelle satisfaction que la IVe 
Assemblée générale de la Fédération Internationale de la Jeunesse 
Catholique tient ses assises dans la grande capitale de la chère 
Nation Argentine, Aussi est-ce d'un coeur joyeux que Nous vous|lement de deux à trois heures 
saluons, chers fils, et que Nous formons des voeux fervents pour|par nuit. Il prêchait plusieurs 
cette réunion où votre Fédération rassemble pour la première fois 
en Amérique Latine des Assistants ecclésiastiques, des dirigeants 
et des délégués provenant de nombreux pays. Grâce à la généreuse 
hospitalité de l'Association qui vous accueille, cette rencontre est 
significative et bien propre à attirer particulièrement l'attention 
des chrétiens sur les problèmes qui intéressent l’apostolat des jeu- 


nes, et par suite l'avenir de l'Eglise, dans un continent assurément | 


bien engagé sur la voie du progrès matériel et spirituel, mais qui 
se montre aussi vivement désireux de profiter de l'expérience plus 
ancienne des autres et de leur aide fraternélle, 

Il y à dans ce désir comme un rappel opportun pour tous les 


membres de la Fédération — 
générale ou spécialisée - 


qu'ils soient d'Action Catholique | 
de la nécessité d’une collaboration tou- 


jours plus étroite de chacun aussi bien à l'intérieur des Associations 
qu’au plan national ou international, en vue de réaliser sa propre 
sanctification et de gagner au Christ ses frères dans une généreuse 
fidélité aux directives de l'Eglise et des Evêques. 

Chers fils, ce sont bien de tels buts que vous vous êtes proposés 


en choisissant pour thème de votre rencontre 


“La responsabilité 


des jeunes en face du monde d'aujourd'hui et de demain”. Ce choix 


les ressources immenses de la création qui s'offrent à vos yeux 
émerveillés, les acquisitions innombrables et prestigieuses de la 
science et de la technique, mais aussi, hélas, les conditions difficiles 
de l'existence que vous rencontrez sur, votre chemin, exigent plus 


que jamais une solide formation morale, professionnelle, sociale, | 


civique et, par-dessus tout, une vie chrétienne profonde, 


Bien des organismes et des personnes vous permettent heu-| 
reusement d'acquérir les compétences diverses qui sont nécessaires | 


à votre avenir, mais Nous voulons souligner aujourd'hui devant 


vous toute l'importance du rôle de vos Aumôniers pour l'acquisition | 


d'une vie intérieure sûre et authentique, Qui en effet vous ouvrira 
les sources pures de la doctrine chrétienne? Qui vous donnera le 


sens du sacrifice et vous aidera dans la conquête de la rude maitrise | 
de vous-mêmes? Qui vous apprendra à déchiffrer en vos âmes les| 


discrètes indications du Seigneur et à y répondre par une vie géné- 
reuse de prière, par un recours fréquent aux sacrements et le don 
de vous-mêmes aux autres, sinon le prêtre placé par l'Eglise vigi- 
lante à vos côtés pour vous aider, vous faire grandir dans la grâce, 
afin que Vous soyez parmi vos frères les témoins que Jésus attend? 
Comme vous devez remercier vos aumôniers! Le meilleur merci 
ne serazt-il pas de leur témoigner une docilité aimante et aussi, 
puisqu'ils interprètent auprès de vous les directives de l'Eglise, 
une obéissance filiale et un assentiment cordial? 

Etsi Dieu venait à poser sur vous un regard de prédilection — 
comme Nous l'en supplions avec ferveur — pour choisir dans vos 


rangs des ministres de 


la/prière et aux quatorze oeuvres de miséricorde, 


ses autels ou d'humbles religieux voués à 


sachez accueillir 


avec joie et générosité cet appel de l'amour divin et préparez-vous 
allègrement au bon service dans la vigne du Seigneur. 

C'est dans ces dispositions, chers jeunes de l’action catholique |en a qui se négligent là-dessus. 
réunis À Buenos Aires, que Nous appelons sur vos travaux d’abon- 
dantés lumières divines, én gage desquelles Nous faisons descendre 
sur vous, sur les associations que vous représentez et sur-tous les|x mangé des oeufs pour son dé- 


jeunes catholiques du mondé; 
Apostolique, 


Du Vatican, le 25 novembre 1959. 


-IOANNES XXII PP, 


S= 


| 


garous … 


vent, ses Lalons de son nez vis- 
queux, À bout de force, il s'ars 
rêta et la bête fit de même, Tout 
à coup, la peur qui le saisissait 
disparut et il se rendit compte 
qu'il avait affaire à un loup- 
garou, j 

“Il se souvint qu'il était re- 
commandé, en pareille occasion, 
de se signer dévotement, puis de 
tirer une goutte-de sang du nez 
de la bêle pour que celui qui en 
avait pris la forme fût rendu à 
son état premier, C'est ce qu'il 
fit, et, la première goutte de 
sang tirée, il se trouva face à 
face avec une de ses connais- 
sances qui n'avait pas fait ses 
Pâques depuis sept ans, Le dia- 
ble s'était emparé de lui et le 
faisait errer toutes les nuits, par 
les chemins les plus ténébreux, 
jusqu'au jour, 11 n'y avait que 
sa femme qui le savait et elle 
ne pouvait le déclarer à person- 
ne, pas même au curé, 

“Dargis, qui était un dévot, ne 
laissa pas son homme qu'il ne 
l'eût mené à confesse: après 
quoi, il le ramena à sa femme, 

Tout cela était un secret im- 
pénétrable, et c'est pourquoi, 
d'après la tradition, les loups- 
garous étaient si nombreux et 
restaient inconnus”, 


Un grain de sel 


“Le père Dargis finissali tou- 


jours ses histoires en disant, tout 
souriant: ‘Pour prendre un oi- 
seau rare, il faut toujours un 
grain de sel”, Là, et ayant plu- 
sieurs fois tenté, sans succès, de 
prendre, avec du sel des oiseaux 
que je voyais pour la première 
fois, j'ai bien soupçonné le père 
Dargis de nous avoir jeté de la 
poudre aux yeux, 

Mais au fait, qu'est-ce qu'un 
loup-garou? Son nom est formé 
de loup et d'un mot emprunté 
à l'anglo-saxon, ‘‘zverewolf”, 
homme loup, Le loup-garou est 
une sorte de lutin ou de sorcier 
errant la nuit, transformé en 
loup. 

Le peuple de campagne appe- 
lait loup-garou, ou lycanthrope, 
un sorcier qui, travesti en loup, 
courait les champs pendant la 
nuit, Sa peau était à l'épreuve 
des balles’ à moins que celles-ci 
n'eussent été bénites dans la cha- 
pelle St-Hubert, patron des chas- 
seurs et que le tireur portât sur 
lui du trèfle à quatre’ feuilles: 

(La Presse) 


Saint Pierre Claver, un grand 
missionnaire du XVäile siècle, 
l’apôtre des Noirs, dormait seu- 


fois par jour, visitait des centai- 
nes de malades et priait la plus 
grande partie de la nuit, 


Le courrior 


des Jeunes 
St-Norbert, Man. | 


le 13 janvier, 1960, 


|Chère cousine Josette, 


Je viens aujourd'hui vous di- 
re un gros merci pour le beau 
billet de $3.00 que j'ai reçu com- 
me premier prix du concours de 
Noël, Je vais le déposer à la 


| Caisse Scolaire et ainsi jé ne se- 
[rai pas tentée de le dépenser 


pour ‘‘des riens”. 
Je vous souhaite une Heureu- 


: de ° DS {se Année 1960 avec, nous tous 
vous honore et prouve assez le sérieux et le sain réalisme avec| Von L 
lesquels vous entendez aborder la vie. Vous comprenez bien que! ;. 


“petits cousins'”..Je souhaite 
| également à tous les pêtits amis 
let amies de langue française au 


| Manitoba, en Saskatchewan et 
en Alberta que l'année nouvelle 


| leur apporte santé, bonheur, suc- 
cès et que tous ensemble nous 


çaise, 
Bonjour tous! 
Rose-Marie ROY. 


Face à la musique 


Un compositeur russe a réussi 
|à s'évader de l'U.R.SS, et à ve- 
nir se réfugier au Canada. Il y 
rencontre un confrère qui lui @é- 
clare: 

— En ces dernières années, 
j'ai terminé ma symphonie en si 
| bémol. 
| —— Moi, répond le réfugié, les 
|autorités moscovites m'avaient 
| imposé une symphonie en Si ;,. 
| bérie. ” 


Les jours sont longs 


Une institutrice insistait au- 
près de ses élèves sur les exi- 
gences de la. propreté. : 
Le De grâce, habituez-vous à 
{laver vos mains! disait-elle. I y 


Prenez le petit Arthur, par 
exemple. Seulement à lui regar- 
der les doigts, je puis dire qu'il 


une affectueuse et large Bénédiction | jeuner, ce matin. 


| ,— Là, je Vous prends, made- 
mibiselle. 2 D Pr le 
pet omme, C' ef ma- 
tin que j'ai mangé des oeufs! 


LA LIBERTE € 


LE PATRIOTE 
A LA CONQUÊTE DU MONDE 


1 + Sous l'impulsion de l'esprit 


Réalisé per la SOCIETE CATHOLIQUE DE LA BIBLE. 


\1, Le discours d'Etiènne, dont l'in- 
vective finale fora de lui un martyr, 
retrace les grandes étapes de l'histoire 
du peuple hébreu, et montre les prinei- 
paux personnages de cette histoire: Jo- 
seph, Moïse, etc, persécutés comme le 
fut Jésus, Voici d'abord Abraham, que 
Dieu appelle, lui demandant de quitter 
son pays pour fonder le peuple que 
Yahvé s'est choisi, 


2. Joseph était un jeune homme pos- 
sédant de grands dons prophétiques, et 
pour lequel son père Jacob avait une 

éférence. Ses) frères étaient joloux de 
ui. Un jour, le jeune homme est envoyé 
vers de lointains pâturages, près de ses 
frères, Ceux-ci le jettent d'abord dans 
une citerne sans oau, puis, voyant passer 
une caravane de marchands, le vendent 
à ces trafiquants ismaéliens pour vingt 


i 


d'après les Actes des Apôtres 


3. Joséph fut emmené por la care- 
vane ot revendu on Egypte, Le don qu'a: 


vait Joseph d'expliquer les songes lui! 


attira les faveurs du Pharaon qui l'éta- 
blit chof sur tout le pays, Le volei tel 
que nous pouvons l'imaginer d'après des 
sculptures égyptiennes, tenant à la moin 
lo clef de vie symbole de sagesse et de 
puissance, Le blé qu'il fit cultiver nour- 
rit l'Egypte ot les pays voisins pendant 


Images de Marie Pignal 
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4, Les frères de Joseph vinrent cher. 
cher du blé en Egypte. lis ne reconnu 
rent pos leur frère; mais celui-ci se nome 
me et les comble de bions, puis il fit 
venir Jacob, son vieux père, Voici ce 
dernier tendant les bros à ce fils qu'il 
avait tent pleuré, le croyant mort, 


St-Boniface, le 22 janvier 1960 


Nous dédions cet article 
aux Gais Manitobains et aux 
membres de la Relève, jeu- 
nes Canadiens français qui 


font connaitre et aimer les ri- 

chesses du folklore dans les 

Prairies canadiennes, 
Cousine JOSETTE 


Quarante Canadiens français 
exécutent les danses de divers 
groupes ethniques avec tant 
d'authencité que les Canadiens 
d'origine européenne qui les re- 
gardent faire se sentent trans- 
portés à leurs terres natales, On 
les appelle les ‘‘Feux-Follets”, 
et ils sont sous la direction d'un 


jeune imprimeur qui ne veut pas 
que le Canada deviennent ‘un 
mélimélo amalgamé,” 

“Nous voulons connaitre et 
propager les traditions des im- 
migrants qui deviennent Cana- 
diens afin de pouvoir faire une 
meilleure nation”, dit le direc- 
teur Michel Cartier, ‘Tous les 
immigrants apportent quelque 
chose pour enrichir nos vies, Ils 
veulent s'intégrer à notre race, 
mais si nous leur faisons aban- 
donner toutes leurs caractéris- 
tiques, c'est nous qui y per- 


drons,”’ ; 
Fondée en 1953 

Michel, 26 ans, commença à 
s'intéresser au folklore il y a 7 
ans quand, pour terminer son 
lcours d'imprimerie il écrivit 
une thèse sur l'alphabet, Un an 
plus tard, en 1953, il fonda le 
groupe des ‘Feux-Follets” et 
abandonna complètement l'im- 
primerie, 

Ayant leur centre social dans 
un édifice de deux étages fourni 
par la ville de Montréal, les 
Feux-Follets ont dansé au Cana- 
da, en Europe et aux Etats-Unis, 

Au Canada ils exécutent en 
groupe ce qu'ils apprennent in- 
dividuellement dans divers 
pays. 

“Il n'est pas facile pour des 
gens d’une nationalité de mai- 
triser l’art, la technique et l'ex- 
pression d'une autre nationali- 
té,” a dit Michel au cours d’une 
entrevue, ‘Nous y parvehons, 
mais nous travaillons dur.” 

Certains des danseurs — ceux 
qui sont originaires du Canada 
visitent l'Europe pour se 
plonger dans l'atmosphère. Les 
autres, des Européens, ensei- 
gnent au groupe ce qu'ils savent 
déjà et en échange apprennent 
la culture canadienne-française, 

Dans leurs voyages les mem- 
bres des Feux-Follets, qui sont 
tous employés de diverses en- 
treprises, ont recueilli 1,200 vo- 
lumes, une discothèque de 800 
disques, quelques instruments et 
175 costumes. 

Costumes précieux 

Les costumes sont probable- 
ment leurs plus chers trésors. 

“Nous sommes le seul groupe 
qui possède une telle collec- 
tion,’ dit Michel. Il y a des cos- 
tumes authentiques de Hollan- 
de, du Japon, de Bulgarie, de 
Roumanie, d'Allemagne et de 
Suisse, 

“Tous sont faits à la main par 
des paysannes qui vivent dans 
le pays d'origine des costumes. 
Je les ai commandés moi-même. 

“Celui-ci, dit-il en montrant 
un costume bulgare, vaut $200.” 

“Quand nous donnons des re- 
présentations au Canada, nos 
spectateurs voient des choses 


fassions un effort pour mieux | aufhentiques par leur technique, 
parler notré belle langue fran-|leur musique, l'émotion qu'elles 


expriment et même les costu- 
mes.” 

Michel, qui parle vlusieurs 
langues, “toutes très mal”, a vi- 
sité 15 pays d'Europe au cours 


| des deux dernières années, Il 


fut invité par des groupes qui 
avaient entendu parler de son 
oeuvre. Il 4 passé en moyenne 
un mois dans chaque pays. 
Authenticité 

“J'ai enregistré sur bobine 75 
pour cent de la musique bulgare 
en Amérique”. 

De plus, il demande à ses mu- 
siciens de copier le manuscrit 
afin que l'orchestre des Feux- 
Follets puisse la jouer exacte: 
ment comme elle est enregis- 
en 


+ 
Lire 


MEN \ 


pièces d'argent, 


Le Canada n'apprécie pas vraiment 
toute la valeur du folklore” 


trée, À la suite d'un voyage de 
cinq mois en 1957 il revint avec 
40 danses, 

L'orchestre des Feux-Follets 
est dirigé par Martin Doppel- 
hammer, un joueur de cithare 
qui vint de la Haute-Bawière en 
1953 et est maintenant citoyen 
canadien, 

M. Cartier était juge au fes- 
tival international de danse 
folklorique à Moscou en 1957 et 
en août dernier il était membre 
d'un comité de juges au con- 
cours de Vienne, 

“Le Canada 
vraiment toute 
folklore,” dit-il, 

En 1955 les membres du grou- 
pe durent payer leurs propres 
billets pour se rendre à un fes- 
tival de folklore à Toronto, 

“Nous voulions que le Canada 
français fût représenté et nous 
n'avons pu trouver de souscrip- 
teur. Nous avons même fait nos 
costumes nous-mêmes. 

Le groupe exécuta une danse 
CNE PERRET au festi- 
val. 


n'apprécie pas 
la valeur du 


Notes agricoles 


Les conserves à l'aide de 


rayons sont 


Le Canada bat la marche dans 
les recherches qui se font en vue 
d'utiliser les rayons infra-rouges 
pour le blanchiment qui précède 
la mise en boîtes des fruits et 
des légumes, 


Une équipe d'hommes de 
science dirigée par M. E, À. As- 
selbergs, de l'Institut de recher- 
ches sur les végétaux au mi- 
nistère de l'Agriculture du Ca- 
nada, a prouvé que les lampes à 
rayons infra-rouges sont supé- 
rieures à la vapeur d'eau pour 
blanchir les pommes, le céleri, 
les pois et: les pommes de terre. 

Dans le cas de pommes, du cé- 
leri et des pois, les rayons infra- 
rouges (1) réduisent la quantité 
d'eau et par conséquent rédui- 
sent les frais de manutention et 
d'entreposage, (2) n’altèrent ni 
la saveur ni la valeur alimentai- 
re comme le font l'eau et la var 
peur et (3) améliorent la textu- 
re, la saveur et l'apparence, 


Dans le cas des pommes de 
terre, ils(1) réduisent l'absorp- 
tion chez les frites et (2) per- 
mettent une meilleure récupé- 
ration de la matière première, 


Le Canada qui se livre à des 
recherches de ce genre depuis 
1955 est le premier pays connu 
à faire des expériences en labo- 
ratoire avec les rayons infra- 
rouges pour le blanchiment des 
fruits et des légumes. M, Assel- 
bergs a commencé à s'intéresser 
au procédé alors qu'il était. à l’u- 
niversité vers la fin des années 


Doit-on semer du grain 
récolté sur la ferme? 


Voici à ce sujet un message 
de M, André Auger, directeur 
du Service provincial de la gran. 
de culture, dans la province de 
Québec: V 


“Plusieurs cultivateurs se po- 
sent la question à savoir si le 
grain qu'ils ont récolté sur leur 
ferme peut être employé com- 
me semence, Pourquoi pas? si 
ce grain est de la variété conve- 
nant à la région, s’il a bien mûri 
et s'il a été récolté et conservé 
en bonne condition, 

En utilisant son propre grain 
comme semence, on évite le ris- 
que d'introduire sur sa ferme 
des mauvaises herbes nouvelles. 
Et Dieu sait si nous en avons 
suffisamment. On évite égale- 
ment de débourser au moment 
où il y tant d'autres achats à 
faire. 

Il y a lieu, toutefois, de pe 
oublier que toute semence doit 
être, bien criblée avant d'être 
confiée au sol. : 

Si votre grain est de qualité 
douteuse, si le rendement sem- 
ble non satisfaisant parce que la 
variété ne mürit pas bien, qu'el- 
le est susceptible aux maladies 
et que sa paille est trop faible 
il n'Y a pas à hésiter, on doit 
changer de semence et choisir 
une variété qui a fait ses preu- 
ves dans la région. 

Souvenons-nous qu'on n'éco- 
nomise jamais en employant des 
semences de deuxième ou troi- 


sept années de famine, 


Devant la reine 

Toutefois leurs travaux ont 
connu plus de succès récem- 
ment, L'été dernier ils ont dan- 
sé devant la reine et le prince 
Philippe à la fête enfantine au 
stade de Lorimier et aussi à la 
réception offerte par la ville de 
Montréal à la troupe des Bol- 
shoi, 

L'an dernier la Fédération 
folklorique du Québec nomma 
les Feux - Follets le principal 
groupe et les chargea d'ensei- 
gnér la danse comme moyen 
de récréation en groupe, Jus- 
qu'à ce jour il y a 65: groupes, 
comptant 50,000 -membres du 
Manitoba au Nouveau - Bruns- 
wick, qui apprennent les danses 
des Feux-Follets, 

Michel dit que ces groupes es- 
pèrent réaliser des films et ré- 
pandre leur oeuvre dans tout le 
Canada, 

“Nous avons notre propre 
folklore qui est aussi coloré et 
même parfois plus beau encore 
que tout ce que j'ai vu à ce 
jour’’, dit-il, 


supérieures 


Unis, la Yougoslavie, l'Espagne, 
la Belgique, l'Italie et les pays 
d'Amérique latine ont demandé 
au Canada des renseignements à 
ce sujet, 

Un établissement dé conser- 
ves du sud de l'Ontario utilise 
déjà le procédé dans la mise en 
conserve du céleri à l'échelle 
commerciale, 1] prépare lé céle- 


ri en septembrg pour le condi- 
tionner au cours de l'hiver et 
s'épargne ainsi les frais élevés 
de l'importation, Un tunnel à 
rayons infra-rouges de 20 pieds 
de longueur peut blanchir plus 
de 1,000 livres du produit fini à 
l'heure, 

L'épluchage des pommes par 
rayons infra-rouges fait l'objet 
d'expériences au laboratoire fé- 
déral, Les chercheurs ont trou- 
vé que Ja perte de, poids par ce 
procédé se limitait à 24 p. cent, 
tandis qu'elle atteignait de 15 à 
18 p. cent lorsqu'ils utilisaient 
l’'éplucheuse mécanique, 

Les trois principaux foyers de 
rayons infra-rouges dont ils se 
sont servis pour des expériences 
sont le Calrod, le tube à quartz 
et la lampe à quartz, La princi- 
pale différence entre ces instru- 
ments vient du degré de chaleur 
qui passe dans le filament. Avec 
les deux premiers, la chaleur 
peut aller de 1,400 à 1,800 de- 
grés F, tandis que, chez le troi- 
sième, la température du fila- 
ment peut atteindre 4,000 de- 
grés F, 

La chaleur inffa-rouge n'est 
pas une méthode efficace pour 
tous les légumes. Par exemple, 
elle n'a pas encore donné la sa- 
tisfaction dans le cas des asper- 
ges, des navets et des carottes, 
“Mais, dit M. Asselbergs, à me- 
sure que nous obtiendrons plus 
de renseignements nous parvien- 
drons à tourner les difficultés 
que nous avons rencontrées dans 
le cas de” ces légumes”. 


———— ——. —_————————————_———— —————_—._————_—————_ 


LA 


par Jacques LEMOYNE 
Exclusif à ‘’La Liberté et le Patriote’ 


La saison de la chasse à l'é- 
quipe qui représentera le Cana- 
da aux jeux Olympiques de 
Squaw Valley (ou est-ce squack 
Valley) est ouverte, et les coups 
de canon retentissent d'un océ- 
an à l'autre, Même le président 
Campbell intervient et affirme 
qu'il serait temps que nous mon- 
trions au monde entier ce que 
nous pouvons faire au hockey, 
Les journaux aussi s'en mêlent 
et les joueurs d'une équipe qui 
a remporté six des sept derniè- 
res joutes participent au débat, 
Un des frères Warwick a même 
déclaré: ‘Il est essentiel que le 
Canada gagne. En Europe on at- 
tache beaucoup d'importance à 
ces joutes et, pour les pays der- 
rière le rideau de fer, une dé- 
faite des Russes leur donne une 
occasion toute spéciale de mani- 
fester leur mépris envers leurs 
persécuteurs.” Warwick affirme 
qu'il sait ce qu'il dit puisqu'il 
revient d'un voyage en Pologne, 
et qu'il a pu se rendre compte, 
sur place, de l'estime dont nous 
jouissons, surtout quand nous 
battons les Russes. Si nous ne 
pouvons gagner la course aux 
spoutniks, gagnons au moins les 
joutes de hockey et faisons-le 
de façon assez décisive pour en- 
lever aux adversaires un seul 
doute au sujet de notre puis- 
sance, 

Il a raison 

Nous partageons l'opinion de 
Warwick au sujet de l’importan- 
ce pour le Canada de remporter 
le championnat aux jeux Olym- 
piques, Mais nous ne croyons 
pas qu'on puisse changer grand 
chose à la situation. Pour les 
peuples libres l'acceptation d’u- 
ne victoire, ou d'une défaite, sur 
de terrain des sports, est sans 
conséquence. sérieuse, La nation 
se divertit et elle ne cherche pas 
à se manifester outre-mesure 
dans ces jeux. Il y a longtemps; 
espérons-le, que nous nous som- 
mes guéris du mythe du surhom- 
me et cette phase infantiliste de 
la civilisation ne parle pas très 
hautement en faveur de ceux qui 
en ont fait une doctrine, Mais 
elle existe quand même et il est 
inutile de la nier pour faire croi- 
re qu'elle ne jouit d'aucun pres- 
tige, ou qu'elle n'influence qu’u- 
ne minorité. Quand les hommes 
sont réduits à l'état d'esclaves, 
que ce soit physiquement ou mo- 
ralement, tout ce qui atteint le 
prestige de leurs* géoliers leur 
est motif à espoir et à réjouis- 
sance, C'est un signe que Ja li- 
berté reste encore la plus forte 
et c'est une nouvelle dose d'es- 
poir qui permet à l’homme de 
continuer à travailler dans le 
but de connaitre des jours meil- 
leurs. Pourtant, si nous voulons 
ne pas tomber dans les abus de 
nos adversaires il nous faut ac- 
cepter notre mode de vie et sa 
philosophie, et savoir la mettre 
en pratique, C'est une simple 
question de logique. 

Qu'il se taise! ? 

Le président Campbell de la 
Ligue Nationale ferait beaucoup 


te histoire, On pourrait lui de- 
mander pourquoi la Ligue n'en- 
voie pas une équipe rencontrer 
les équipes nationales russes et 
autres, sur leur propre terrain, 
durant l'hiver, Cela coûterait 
cher, mais si Campbell tient 
tant au prestige du pays il n'a 
qu'à convaincre ses employeurs” 
de l'importance d'un tel voyage. 
Les Canadiens représenteraient 
très bien notre pays dans une 
tournée de quatre ou cinq joutes 
en Europe, Avec l'offre d'un bo- 
nus pour chaque victoire par 
plus de 7 buts, les joutes prou- 
veraient la supérioté de notre 
pays, et M, Campbell aurait la 
conscience tranquille, Une vic- 
toire décisive par une équipe de 
la Nationale mettrait fin à de 
nombreuses discussions, Elle 
prouverait le point de vue du 
Canada pour les 20 prochaines 
années au moins, et permettrait 
aux esclaves dont parle M. War- 
wick d'avoir de la joie pour 
longtemps. Le président  Camp- 
bell devrait songer à cela et 
prendre des. mesures pour que 
nous vengions notre honneur 
menacé, sur le terrain même des 
“amateurs” ‘‘professionnels” de 
Russie et d'ailleurs, 


Et s'ils gagnent! 


Si les Dutchmen remportent 
la victoire, la nouvelle fera peu 
de bruit au Canada, Nous som-: 
mes meilléurs gagnants que per- 
dants, Nous croyons sincèrement 
que l’équipe canadienne a de 
bonnes chances de triompher, 
Même nos amateurs sont capa- 
bles de jouer de l'excéllent ho- 
ckey et le fait qu'il n’y a pas de 
mise en échec aussi rude que 
dans la Nationale ou dans les 
joutes régulières disputées au 
Canada devrait nous aider, Nous 
avons des patineurs’ rapides, et 
surtout d'excellents manieurs de 
bâton qui ne peuvent briller 
dans un jeu où la mise en échec 
est serrée, mais qui ont beau- 
coup plus de latitude au jeu in- 
ternational. Souhaïîtons aux 
Dutchmen de jouér le mieux 
possible et espérons que même 
si le Canada venait à perdre, ce 
qui serait bête et ennuyeux, que 
le président Campbell.et tous les 
bons apôtres du hockey sauront 
envoyer en Russie, et ailleurs en 
Europe, le club de hockey Les 
Canadiens, Ce serait mieux 
qu'une tournée de joutes hors 
concours durant les premiers 
jours du printemps et les argu- 
ments lourds que nous pourrions 
apporter alors auraient plus de 
valeur, dans le monde du sport, 
qué la bombe atomique et toutes 
les autres explosions du genre, 


Le dompteur d'ours 


Un employé s'amène au bu- 
reau, un lundi matin, avec plus 
d'une demi-heure de retard, Le 
patron l'interpelle: 

— Vous auriez dû être ici à. 
neuf heures! : 

+ Comment ça? réplique-naï. 
vement le retardataire, S'est-il 
produit quelque chose de spé- 


mieux de se taire dans toute cet-'cial? 


St-Bonitace, le 22 janvier 1960 


Tuultiun de “Le Llaré 


«l L Patriote” 


RIEN QUE 


SON COEUR 
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CHAPITRE XIV 


Un tel aveu laissa Michel Vin- 
cent enivré de félicité, Plus rien 
au monde ne comptait pour lui, 
Qu'importait si la loi la liait à 
un autre, si cet autre'elle le haïs. 
sait sans lui avoir jamais appär- 
tenu que légalement! 

De tels liens se rompent, se 
dénouent facilement, Et Michel 
se faisait un jeu d'en délivrer 
la pauvre Jacquemine, La seule 
chose qui puisse compter pour 
lui maintenant au monde, c'é- 
tait ce du'il avait lu dans ses 
veux, ce que lui avaient crié son 
émotion et ses lèvres mêmes ,,. 

C'était qu'elle l'almait, lui, 
Michel! 

Après les hésitations, les trou- 
bles, les craintes du début de sa 
passion, après la jalousie, les 
doutes soulevés par son premier 
refus, après l'horrible choc de 
la révélation du marlage secret, 
la certitude de cet amour par 
tagé était si merveilleuse qu'elle 
effaçait, qu'elle anéantissait tout 
le reste aux’ yeux qu'elle é- 
blouissait, 

Elle l'aimait! Ah! combien 
comptait peu, en face de cela, 
l'illusoire mariage dont elle 
avait été la victime douloureu- 
se! Elle l'aimait , , . Bientôt, ils 
seraient heureux ensemble! 

Car Michel ne voulait pas un 
instant s'arrêter au ‘‘Jamais!” 
jeté par Jacquemine dans son 
désarroi, 

J1 était certain de pouvoir 
bientôt le transformer en “tou- 
jours”. L'annulation d'un tel 
marlage s'obtiendrait avec la 
plus grande facilité, et s'il n'a- 
vait’ pas insisté, c'élait pour ne 
pas effaroucher la pauvre en- 
fant que son innocence, affolée 
par une situation insolite, ren- 
dait aveugle et apeurée, incapa- 
ble d'en évaluer la gravité exac- 
te, se croyant liée pour toujours 
à un misérable, sans espoir de 
délivrance. 

Longtemps, dans la gloire en- 

.soleillée du jardin, il promena 
sans hâte ses songes heureux et 
les calculs positifs qui bâtis- 
saient la future liberté de Jac- 
quemine. Il établissait ses pro- 
ets, dressait le plan de l'action 
udiciaire à intenter, se souve- 
nait d'une amitié de jeunesse 
avec un éminent prélat qui faci- 
litérait et hâteraïit les démarches 
auprès du paltr Pas pour l'an- 
nulation religieuse de ce maria- 
ge inexistant, comptait les se- 
maines, les mois qu’il leur fau- 
drait attendre la liberté pour 
Jacquemine . . . le bonheur d’u- 
ne heureuse union effaçant l'au- 
tre pour tous deux. 

Chez Vincent, l'intensité des 
réflexions s'accompagnait tou- 
jours d'un besoin de mouve- 
ment. Instinctivement, tandis 
qu’il songeait ainsi, ses pasyle 
portèrent hors du pare, dans les 
bois avoisinants. Pendant plu- 
sieurs heures, il les parcourut au 
rythme accéléré de ses décisions 
et de ses espoirs. 

Quand il revint au château, 
l'heure du diner était proche, 
L'idée de retrouver Jacqauemine, 
de relire dans ses yeux l'aveu 
prononcé tout à l'heure par ses 
lèvres, amena sur son Visage un 
tel rayonnement que Josette, qui 
le rencontrait au bas des mar- 
ches de la terrasse, ne put rete- 
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nir un mouvement de jalousie 
soupçonneuse. 

ue vous voici rayonnant, 
Michel! Vous est-il done arrivé 
une chose particulièrement «- 
gréable? 

11 sourit mystérieusement, 

— Peut-être bien , . 

— Cependant, fit-elle, har- 
gneuse, il me semble que vous 
avez perdu dans les bois cette 
secrétaire incomparable qu'est 
Jacquemine Bernier? I1 n'y a 
pas de quoi vous réjouir, il me 
semble? 

Elle le regardait toujours, du 
même air soupconneux, 1l devi- 
na la cause de cette petite inqui- 
sition, ayant depuis longtemps 
compris.qu'il aurait bien peu à 
dire ou à faire pour que cette 
gamine tombât dans ses bras, Et 
il riposta, narquois: 

…— Vous vous trompez, Joset- 
te, ma mie! Je n'ai pas perdu 
Jacquemine Bernier, ce dont je 
ne me consolerais jamais d'ail- 
leurs, je me hâte de le dire, 

ur la bonne raison que je ne 
‘avais pas emmenée avec moi 
‘dans les bois’, comme vous di- 


tes. 

…— Ah! fit-elle, incrédule en- 
core, Cependant, je ne l'ai pas 
aperçue de l'après-midi? 

Ji sourit, comprenant que Jac- 
quemine avait voulu savourer 
dans la solitude toutes les émo- 
tions de leur entretien. 

— C'est au'elle sera restée 
dans sa chambre, sans doute, 
Non, justement, fit-elle, 
toujours soupçonneuse: j'y suis 
montée inutilement à l'instant. 

Rien, cependant, ne pouvait 
troubler la félicité de Michel, 

— Resiée dans le jardin, a- 
lors; mais dans un petit coin 
que vous n'aurez pas trouvé, 

Et, saisissant l'occasion de 
“ja” revoir en tête à tête, sans 
importuns, avant le diner: 

— Je vais la chercher! fit:il, 
retrouvant sa vivacité de gamin 
pour courir entre les parterres, 

Mais ce fut vainement qu'il 
arcourut les allées, qu'il sonda 
es bosquets et les buissons, qu'il 
contourna les massifs et les haies 
en appelant: 

— Jacquemine?  Jacquemine 
, , . Où êtes-vous? Ne me ta- 
quinez pas, méchante! 


. Simplement intrigué, tout d'a 


bord, il fut bientôt tout déçu et 


revint une demi-heure plus tard, 


déconfit, espérant 
au salon. } 

— Bredouille! fit-il en sou- 
riant à sa cousine qui était de- 
meurée aux aguets dans le grand 
vestibule, Mais vous êtes sans 
doute plus heureuse que moi, 
Josette? Problablement avez- 
vous revu l'insaisissable Jacque- 
mine? 

—+— Mais pas du tout, dit-elle, 
avec un sourire ambigu. Elle 
n'est pas encore descendue, Et 
cependant le second coup du di- 
ner vient de sonner. 

— Tiens! fit-il sourdement in- 
quiet soudain, Une promenade 
un peu longue, sans doute, l'au- 
ra entraînée plus loin qu'elle ne 
le pensait. 

Mais Mlle Vincent, qui surve- 


la. retrouver 


nait, jeta soudain une note alar- 


mante dans l'entretien: 

— Extraordinaire, la dispari- 
tion inexpliquée de cette petite 
Jacquemine, tu ne trouves pas, 
Michel? 

— Mais, ma tante, elle est 
peut-être très explicable , . , 


ces tendres brioches 
agrémentées d’une garni- 
ture à l’orange, au macis 
et aux bacanes sont un 
régal à ne pas manquer! 
Faites-en très bientôt et, 

vous assurer les meil- 
leurs résultats, employez la 
Levure Sèche Active 
Fleischmann. 


+ 


L 
DH HET EEE TES 


Saveur appétissante ! 


Si vous cuisez à la maison, 


BRIOCHES AUX PACANES 


Mlle Bernier est en vacances, ne 
l'oublions pas, Elle n'est, donc 
pas tenue à des heures précises, 

…— Tout de même, fit-elle, les 
sourcils froncés, Moi, j'ai une 
mauvaise impression, 

Agacé de se sentir, lui aussi, 
sourdement angoissé, il protesta 
en levant une épaule: 

— Oh! Mais vous, tante ,,, 

Cependant, au bout d'un quart 
d'heure, lorsqu'on dut admettre 
que Jacquemine ne descendait 
pas au troisième coup du diner, 
11 leva vers Mile Vincent un re- 
gard changé, pâli, soudain trou- 


— l'ante, ne voulez-vous pus 
monter jusqu'à la chambre de 
Mlie Bernier, voir si rien d'inso- 
lite ne ,,, Je crois que, devant 
ce retard inconcevable, vous 
pouvez sans indiscrétion . , . 

11 ne savait comment formu- 
lér la crainte qui, soudain, en- 
vahissait son esprit et son'coeur 
au souvenir de ce jour, déjà loin- 
tain, où Jacquemine avait voulu 
s'enfuir après son premier aveu, 

Et tandis que sa tante s'élan- 
cait dehors avec sa vivacité ha- 
bituelle, il se mit à arpenter le 
salon d'une marche nerveuse, 

Josette, qui le regardait de 
biais avec un soupir: 

— Croyez-vous que nous di- 
nerons ce soir, Michel? 
fit-il furieux: en tout cas, ne 
comptez pas sur mol ,,. 


nait, le visage contraint et in- 
quiet, 
— Eh bien! ma tante? fit.il 
én se jetant au-devant d'elle, 
…— Eh bien! rien d'extraordi- 
naire! Tout est en orde là-haut, 
—— [1,,,il ne manque rien? 
— Rien que son petit tailleur 
noir et son chapelier, dit-elle, 
Mais j'ai trouvé, posée sur sa 
table, cette lettre à ton adres- 


#0. 
‘ Elle s'interrompit, saisie par 
la brusquerie avec laquelle, lui 
ayant arraché la lettre qu'elle 
tenait, son neveu s'élançait hors 
de la pièce dont il claquait la 
porte derrière lui, . 

Te qu'il a? deman- 
da-t-elle stupéfaite à Josette qui, 
les yeux bas, semblait savourer 
discrètement un triomphe se- 
cret, 


— Ce qu'il a? fit l'autre ra-| 


geuse, Pas besoin d'être sorcière 
pour le deviner, allez, tante! Il 
est amoureux fou de cette peti- 
te intrigante! 

Pourquoi, intrigante? fit 
l'indulgente vieille fille, Cette 
petite .,, 

. — Est tout autre chose que 
vous ne le pensez tous deux! Si 
je vous disais ce que je sais ... 

Mais les sourcils de Mlle Vin- 
cent se froncèrent, 

— Je ne veux pas que tu me 
le dises! fit-elle, coupant nette- 
ment les commérages qu'elle dé- 
testait, Viens diner, puisque ni 
Jacquemine, ni Michel, ne nous 
tiendront société sans doute ce 
soir: mais ne reviens pas sur ce 
sujet ,,, 

Dans son cabinet de travail, 
atterré, anéanti par la ruine im- 
prévue, de tous ses espoirs ré- 
cents, Michel relisait la lettre 
hâtive que Jacquemine lui avait 
laissée: 

‘“‘Pardonnez-moi: je pars! Il le 
faut, maintenant-que vous savez 
“tout”, Notre vie si douce est 
devenue impossible; je ne veux 
pas que vous puissiez souffrir 
davantage et je n'ai pas non plus 
lé courage d'endurer le long sup- 
plice que serait, désormais, 
l'existence commune avec cette 
rs constante que je suis liée 

tout jamais à un autre! Tout 


— Rien ne vous en empêche | 


Et comme Mile Vincent reve- | 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Les dirigeants de l'Office in- 
tternational de l'enseignement ca- 
tholique, réunis à Utrecht, en 
Hollande, pour commémorer le 
30e anniversaire de l'Encyclique 
“Divini illius Magistri' de Pie 
X1 sur l'éducation, ont reçu de S, 
8, Jean XXII un message de la 
plus haute importance, 

Le Souverain Pontifa déclare 
d'abord que l'Encyclique de Pie 
XI n'a rien perdu de sa vérité, 
Puis il ajoute: ‘Aujourd'hui 
comme hier, l'Eglise affirme hau- 
tement que ses droits et ceux de 
la famille en ce domaine sont 
antérieurs à ceux de l'Etat; au- 
jourd'hui comme hier, elle af- 
firme son propre droit d'avoir 
des écoles où soit inculquée, par 
des maitres aux convictions s0- 
lides, une conception chrétienne 
de la vie, où tout l'enseignement 
soit donné dans la lumière de 
la foi," 


Parlant ensuite des ‘'associa- 
tions de parents” qui sont le 
fruit de l'intérêt croissant mon- 
tré par les Fred chrétiens 
pour les problèmes d'enseigne- 
ment et d'éducation et faisant 
également remarquer que les di- 
rectives de l'Encyclique de Pie 
XI n'étaient sans doute pas é- 
trangères à cet intérêt, le Saint- 
Père a notamment affirmé des 
“associations de parents” qu'el- 
les ‘‘se sont révélées tout à fait 
opportunes et utiles pour assu- 
rer là collaboration, toujours si 
souhaitable, entre les familles et 
les maitres auxquels elles con- 
fient leurs enfants,” 


Voici le texte intégral de ce 
{message du Souverain Pontife: 

“A nos Vénérables Frères et 
chers Fils réunis à Utrecht pour 
commémorer le trentième anni- 
versaire de l'Encyclique ‘Divini 
illius Magistr\', 

“Nous sommes présent en es- 
prit au milieu de vous et vous 
félicitons de tout coeur d'avoir 
qu solenniser l'anniversaire 

'u 


Sa Sainteté le Pape Jean XXII 
loue les associations des parents 


ments du de Notre 


pontificat 
grand prédécesseur Pie XI, cette 


‘charte de l'éducation chrétien 
ne de la jeunesse’ que fut l'En- 
cyelique ‘Divini illius Magistri' 

“Monument admirable, en vé 
rité, du Magistère de l'Eghse, et 
qui méritait bien cette solennel 
le commémoration, Avec quelle 
fermeté dans les principes, quel 


XIE 


ment catholique, chargés d'as- 
surer la coordination des efforta 


entre les écoles catholiques et 
ide représenter celles-ci auprès 
des autorités civiles, A leur tour 
ces services nallonuux se sont! 


le lucidité dans l'exposition le! 


grne pontife y assigne les rô 
es respectifs de la famille, de 
l'Eglise et de l'Etat dans la gran 
de tâche de l'éducation! Quelle 
fine psychologie dans l'analyse 
de celui qui est le sujet de cette 
éducation, l'enfant, et quelle so 
lidité d'argumentation pour mon 
trer combien est justifiée l'exi 
gence de l'Eglise d'un ‘milieu’ 
éducatif en harmonie avec la foi 


| de ses enfants! 


“Nous le déclarons sans hési 


|ter, ce document capital n'a rien 


n des plus mémorables docu-l vices nationaux de 


perdu de sa vérité, Aujourd'hui 
comme hier, l'Eglise affirme 
hautement que ses droits et ceux 
de la famille en ce domaine sont 
antérieurs à ceux de l'Etat; au- 
jourd'hui comme hier, elle affir- 


mis d'accord pour constituer des 
orgardsmes internationaux, Avec 
des possibilités d'action et de re- 
présentation répondant aux di 
mensions du fnonde actuel, C'est 
ainsi qu'est né notamment l'Of.| 
fice International de l'Enseigne 
ment Catholique, qui s'est acquis | 


déjà tant de mérites, et dont, 
l'initiative est à l'origine de vo-| 
tre réunion d'aujourd'hui, Com 
ment pourrait-on ne pus se ré-| 
{jouir de tant de bon et fruc-| 
lueux travail au service de l'E} 
glise dans un domaine si pré-| 
cieux à ses veux, celui de l'êédu 
|cation de ses enfants! 

‘Nous souhaitons de lout coeur 
que ces efforts soient poursulvin 
et intensifiés, À une époque ou| 
Ils autorités nationales et inter-| 
nationales, justement soucieuses | 
de , l'élévation intellectuelle et 
| morale de l'humanité, organisent 
sur une vaste échelle la diffu-| 
sion de l'éducation, de lu science 
et de la culture, la présence heti- 
ve des fils de l'Eglise est plus 
que jamais nécessaire pour ex: 
poser, représenter, défendre] 
quand il le faut, le point de vue 
de l'Eglise 

“Dans l'organisation de l'en 
seignement chrétien d'autre part, 
ils sauront adapter aux nouvel! 


me son propre droit d'avoir des! 


écoles où soit inculquée, par des 
maitres aux convictions solides, 
une conception chrétienne de la 
vie, où tout l'enseignement soit 
donné dans la lumière de la foi 


“Il est permis de penser que 


les claires directives de Pie XI! 


dans cette Encyclique n'ont pas 
été étrangères à l'intérêt crois- 
sant montré par les parents chré- 


tiens, aw cours de ces dernières | 


décades, pour les problèmes d'en- 
seignement et d'éducation, On «a 
vu se multiplier notamment, au- 
tour des écoles, les ‘associations 
de parents’, qui se sont révélées 
tout à fait opportunes et utiles 
pour assurer la collaboration, 
toujours si souhaitable, entre les 
familles et les maitres auxquels 
elles confient leurs enfants, On 
a vu, de plus, se développer ou 
se créer en maints pays des ser- 
l'enseigne- 


AU SERVICE DE 
VOTRE BONHEUR 


Une discipline s'impose 
à tous les cardiaques 


(Suite et fin) 


. pars le. Dr Adrien Plouffe 


En voici la preuve: c'est l'his- 
toire d'un médecin qui prati- 
quait à la campagne depuis qua- 
rante ans, Lèé plus beaù type de 
ces médecins au service du ma- 
lade à toutes les heures du jour 
et de la nuit, Jamais de repos, 


ce que vous vouliez tenter est|jamais de vacances. Un soir, il 
inutile, Je ne peux pas, je ne|g'est affaissé sous les coups d'u- 
veux pas, être libérée autre-|ne thrombose coronaire, Îl a dû 
ment que par la mort! Pour tou-| passer plusieurs semaines, cou- 
jours, je suis la femme de cet|ché dans son living-room, car 
homme que je-hais. Adieu donc! |on n'osait pas, tellement il était 
Oubliez-moi et soyez heu-|faible, le conduire dans sa cham- 
reux ,,, bre au second étage. Il a été obli- 
CHAPITRE XV gé d'abandonner sa pratique. Il 

.. ne voulait pas RE EN Ce ché- 

Depuis huit jours, Mile Vin-|ne se croyait de taille à repren- 
cent épiait en silence l'expres-|dre son travail, mais il a fini 
sion de douleur violente, qui, | par entendre la voix du gros bon 
aussitôt qu'il perdait le contrôle |kens, 11 n’a jamais accepté son 
de lui-même, se répandait sur |sort avec le sourire aux lèvres, 


les traits de son neveu. 

Il semblait, certes, encore trop 
raidi en une défense hautaine 
pour qu'elle osât lui DE une 
question, Mais à le deviner si 
profondément atteint, elle sen- 
tait que le moment n'était plus 
éloigné où il viendrait chercher, 
de lui-même, le refuge de ses 
peines d'enfant pour son chagrin 
d'homme, et, cachant sa tête au 


enfin l'aveu de sa douleur tout 
entière. 
Et ce moment, elle l'appelait 
de tout son coeur. 11 lui semblait 
ue, lorsqu'elle serait au courant 
e la situation, elle pourrait 
peut-être y apporter quélque a- 
paisement, quelque solution. 
Mais, en attendant, elle se po- 
sait anxieusement la question 
qui hantait les jours et les nuits 
de Michel. M 
— Pourquoi? 
Car rien ne pouvait lui faire 
comprendre le motif de la fuite 
de cette enfant qu'elle avait ap- 
pris à aimer et estimer pendant 
son trop court séjour à Kersac. 
Aussi, bien résolue à trouver 
le mot de l'énigme, elle résolut 
de forcer le silence de son neveu 
en ayant l'air d'attaquer celle 
{qu'il aimait si visiblement. 
…— Tout de même, commença- 
{t-elle un soir sur un ton de re- 


he 


. +. Si vous saviez ,., 
Eh À 


creux de son épaule, murmürer. 


mais ses confrères, ses enfants 
et ses amis l'ont convaincu. Il se 
reposait et il était toujours sous 
la surveillance de son médecin. 
Il a survécu ainsi huit ans à son 
attaque, Il est mort en 1954, 


En face, M. X a commis une 
imprudence quelques semaines 
après la même maladie et son 
coeur s'est arrêté, On ne joue 
pas avec un coeur malade et le 
moindre effort peut devenir re- 
grettable pour soi et pour les 
nôtres. | 
Heureusement, vous dont le 
coeur est malade, vous êtes rai- 
sonnable et, n’ignorant pas la 
gravité de votre cas, vous avez 
baissé pavillon devant les arrêts 
rigoureux ‘de la science, Vous 
vous êtes soumis de bonne grâce 
à ce régime de wie tranquille 
qui n’a rien d'affotant, mais vous 
avez choisi le moyen de vivre 
encore quelques années. Vous 
vous êtes résigné à votre sort 


pas de grandeur, Mais, je vous 
én prie, ne soyez jamais tenté 
de vous engager dans la voie de 
l'imprudence. Vous êtes encôre 
jeune et vous pourriez parfois 
avoir le goût d'envoyer prome- 
PRE RU 


La Semaine du Dimanche 


sacrée au dimanc 
apporte à la 
soit bi 


et cette soumission ne manque|: 


ner ces messieurs de la Faculté 
de Médecine! Soyez sage, Ne 
l'oubliez jamais, la mort vous 
a déjà frôlé de son aile. La moin- 
dre imprudence pourrait vous 
jouer un mauvais tour et vous 
n'auriez pas le temps de regret- 
ter un instant de rebellion, 


Le médecin hygiéniste peut 
vous citer en exemple à tant 
d'autres qui ont une maladie de 
coeur et qui ne suivent pas leur 
régime. S'ils vont un tout petit 
peu mieux, ils s'imaginent qu'ils 
peuvent se lancer dans quelque 
prouesse: s'ils sortent vainqueurs 
de l'expérience, cela les enhar- 
dit, ils recommencent et ils s'é- 
croulént sans vie. 


Si vous avez choisi la bonne 
route de la vie tranquille, tant 
mieux pour vous et pour les vô- 
tres, car, dans votre cas, cette 
route, c'est le chemin du roi qui 
conduit au salut, mais tenez bon. 
Continuez d'avoir l'intelligence 
de la santé, car c'est l'intelligen- 
ce de Ja vie, d'une vie qui peut 
durer encore longtemps. Ap- 
puyez-vous sur les précautions 
d'usage, n'esquisez aucun geste 
qui peut fatiguer votre coeur et 
vous conserverez plusieurs an- 
nées ce bien inäppréciable et in- 
comparable, la vie. Avec toutes 
ses inventions et toutes ses dé- 
couvertes, avec tout le confert 
dont il s'entouré, l'homme n'a 
encore trouvé rien de plus dési- 


rable, rién de mieux que la vie!|gage des 
Vivre, cela vaut bien quelques|cordons 


sacrifices! 
Adrien PLOUFFE, 


ices de piété accom i|- 
exerc ep DR 


gui détente, quels lo 
permis? 


L'éternel féminin 


en vrai fils de l'Eglise, 


| vous 


séquences pour l'enseignement, 
| La Foi chrétienne n'a certes rien 


la technique qui en est issue, 


| 


les situations les principes tou- 
jours actuels de l'Encyclique.| 
Bien des choses en effet ont 
changé ou évolué depuis trente 
ans, Nous pensons ici aux pro- 
grès notables de l'enseignement 
religieux, aux dernières acqui- 
sitions utiles de la pédagogie, 
aux efforts tentés de façon loua- 
ble pour Le Vos l'instruction 
proprement dite par une éduca- 
tion où l'enfant trouve dans une 
atmosphère chrétienne un pr 
nouissement de sa personnalité, 
où il maitrise peu à peu son 
coeur et sa sensibilité, affermit 
sa volonté et apprend à vivre 


“Mais laissez-Nous surtout 
dire Nos préoccupations 
devant le développement actuel 
du monde technique et ses con- 


à redouter de la science, ni de 


elle nous enseigne au contraire 


lque leurs possibilités nouvelles 


sont une glorification de la bon- 
té créatrice du Dieu qui a dit: 
‘Emplissez la terre et soumettez- 
là’ (Gen, 1, 28), Mais elle nous 
enseigne également que ce sont 
là de simples moyens mis à la 
dispositions de l'homme, qui peut 
en user pour le meilleur comme 
aussi, hélas! pour le pire, Cest 
pourquoi il Nous parait indis- 
pensable aujdurd'hui que des ca- 
tholiques convaincus soient pré- 
sents en grand nombre dans ce 
domaine en plein essor de l'ac- 
tivité humaine afin de l'orien- 
ter dans le sens voulu par le 
Créateur: c'est pourquoi il con- 
vient aussi que nombreux soient 
les enfants qui puissent trouver 
dans des écoles techniques ca- 
tholiques de valeur ‘une forma- 
tion spécialisée et une éducation 
vraiment chrétienne qui leur 
permettront de constituer de- 
main les élites professionnelles 
et morales dont le monde et l'E- 
glise ont tant besoin. 

“Ces confidences de Notre sol- 
licitude pastorale, Nous vous les 
faisons afin de vous témoigner 
Notre estime pour votre action 
conformé à l'Encyclique ‘Divini 
illius Magistri’ selon les déve- 
loppements qu'elle implique dans 
la société actuelle. Elles seront 
aussi pour vous un bon encou- 
ragement à travailler, comme 
vous l'avez fait dans le passé, à 
correspondre aux exigences sa 
l'Eglise et aux désirs de son Che 
en matière d'éducation, Dans 
cette assurance, Nous invoquons 
volontiers sur chacun de vous, 
Vénérables Frères et chers Fils, 
une large effusion de grâces, en 
uelles Nous vous ac- 
e grand coeur Notre 
affectueuse Bénédiction Aposto- 
lique."! , 


Mées (6 portions) 
É d'eau 
fécule de. 


‘pas qu'une visite chez l'oculiste 


propre et sec et la ] 
dant 24 heures. Rincez à! 


Douttutt de 


Pause 11° 


Q. J'ai quinre ans et un 
jeune étudiant que J'ai ren- 
contrée pendant les vacanues 
de Noël m'éerit des lettres, 
Jd'almernis bien y répondre, | 
mals je crains qu'il montre 
mes lettres à ses amis et qu'en- 
semble ils rient de moi et me | 


| considèrent une ‘“coureuse de | 


établir ainsi des relations fort 
intéressantes et utiles, car vous 
vous appliquerez sans doute à 
bien écrire, Faites lire vos let:| 
tres de temps à autre à votre 
mère, Elle sera heureuse de la 
confiance que vous lui témoi- 
gnerez et saura vous donner des 
conseils à l'occasion, N'oubliez 
pas qu'elle aussi à eu quinze 
ans, qu'elle a dû avoir des amis 
et qu'elle comprend très bien sa 
grande fille, De plus, elle a ac- 
quis une expérience de la vie] 
et cherchera, grâce à elle, à vous 
éviter les erreurs qu'elle peut| 
avoir commises à votre âge, Cet- 
te correspondance ne doit natu- 
rellement pas nuire à vos études, 
se 


Q. — Nous sommes les pa- 
rents d'adolescents de quinze, 
dix-sept et dix-huit ans, Nous | 
avons un foyer très agréable 
et souvent nos jeunes invitent 
leurs amis pour des petites 
soirées. Quand ils reçoivent, 
nous gr re toujours à la 
maison et tous semblent s'a- 
muser beaucoup et honnête- 
ment, Nous leur permettons 
d'assister à des réunions du 
même genre cher leurs amis 
pourvu que les parents solent 
présents, Or, depuis quelque 
temps, mes soeurs nous oriti- 
quent beaucoup, disant que ; 
nous donnons trop de latitude 
à nos enfants. Croyez-vous 
que notre attitude envers eux 
est trop large? Merci, — FAI- 
SONS POUR BIEN FAIRE, 
R,— Au contraire, je vous fé- 
licite de votre attitude envers 
vos jeunes et léurs amis et j'es- 

père que de nombreux parents 
suivront votre exemple. Il est 
bon que les jeunes gens et les! 
jeunes filles se rencontrent dans | 
une famille gous la protection! 
des parents, Vous faites bien 
d'interdire la fréquentation des 
salles de danse à vos enfants. 
Ils n'y apprendraient rien de 


Bijoux et bibelots 


\, 


Presque toutes les mamans 
d'aujourd'hui ont à coeur de don- 
ner à leurs enfants une solide 
instruction et tiennent à consta- 
ter des progrès sensibles dans 
leurs études, Toutefois, si les ré- 
sultats obtenus ne sont pas tou- 
jours aussi satisfaisants qu'elles 
auraient souhaité et si le rap: 
port mensuel laisse à désirer, 
elles sont portées à blâmer l'élè- 
ve ou le professeur, Il est PE 
tant reconnu- qu'une vue défec- 
tueuse est, dans bien des cas, 
l'un des facteurs qui nuisent au 
développement intellectuel de 
l'enfant et entravent son applis 
cation à l'étude. Ne pensez-vous 


pourrait peut-être apporter une 
solution au problèmes 

+ 4 + 
#Pour donner à votre plancher 
en ciment un fini dur et à l'é- 
preuve de l'eau, ajoutez une cho- 
pine de verre, soluble ‘water 
glass’ (se trouve chez le quin- 
caillier) à quatre chopines d'eau. 
A l’aide d’un pinceau, appliquez 
ce mélange votre plancher 
issez sécher 


'eau claire, laissez sécher et a- 
joutez une autre couche. Trois 
ou quatre couches donnent un 
meilleur résultat. 

+ # + 
Monsieur — Quel ennui, mon 
rasoir ne coupe plus! 

Jacquot — Oh, si papa 
pe er de Maur 2 
r la 
sardines. 


boite de 


& PL + * + + S8 À 
Parlez avee Votre | , VOUS 
vous ferez 


Due 


ê 


| de 
|de parents en refusant de rece 


bon el seraient exposés à (aire 
mauvaises rencontres, Trop 


voir les amis de leurs enfants 
les forcent à sortir, D'autres per 
mettent aux amis de venir à la 
maison et profitent de l'occasion 
pour sortir, ce qui est loul aussi 
imprudent, Evidemment, quand 


garcons’, Votre opinion, #il | un certain nombre de jeunes en 
vous plait, Merei, vähissent la maison, ce n'est pax 
YEUX BAUNS, reposant pour les parents, maix 
R Vous avez sans doule quel bonheur de es savoir la 
une bonne maman qui vous u|tout près s'amusant honnête 
fait comprendre qu'il faut lou-|ment, Continuez à agir comme 
jours être discrète dans ses écrits, | vous le faites, Ceux qui vous 
et je vous félicite de votre hési- |eritiquent n'ont peut-être pas 
tation, Vous me semblez sérieu-| l'esprit de famille et de géné 
se pour votre âge et je crois |ronité que vous avez, Quand vos 
qu'avec la ‘permission de vos|enfants seront partis faire leur 
parents, vous pouvez écrire des! vie, ils auront de beaux souve 
{lettres amicales à ce jeune ca |nirs à transmettre aux leurs, et 
marade, Si votre ami sait lui! vous vous rappellerez avec nos 
aussi rester duns la note de l'a-|talgie les gaies veillées d'autre 
mitié, vous pouvez tous deux]! fois 


Q. — Le mari d'une bonne 
amie se conduit très mal, Elle, 
par contre, fait tout pour le 
rendre heureux et 1} me sem- 
ble que c'est injuste qu'elle 
ne sache pas qu'elle perd son 
temps, Croyez-vous que je de- 
vrais l'avertir de l'inconduite 
de cet homme infâme? 


AMIE PEINEE, 


R Si vous vous intéresser 
à cette épouse délaissée, si vous 
avez pour elle un peu d'amitié, 
la plus mauvaise action que vous 
pourriez commettre serait de la 
prévenir de l'infidélité de son 
mari. Si vous êtes absolument 
certaine que ce monsieur se con- 
duit mal et s'il est un ami de 
votre mari, vous pouvez suggé- 
rer à celui-ci de lui parler, avec 
grande discrétion évidemment, 
ou encore demander à’ un ami 
plus âgé ou à un prêtre qui le 
connait. de chercher à. le rame: 
ner à ses devoirs, De grâce, ne 
donner aucune raison à votre 
amie de douter de la fidélité de 
son mari. Vous n'avez pas le 
droit de mettre le trouble dans 
ce ménage, I est fort probable, 
vous savez, que si cet homme 
manque à ses devoirs d'époux, 
sa femme soit au courant et que 
pour-le bien de la famille, elle 
souffre en silence, "Imaginez son 
chagrin si elle APPEL ue 
son secret est celui de ‘’Polichi- 
nelle", 

LI L2 

Q. — Pour une ordination 
qui aura lieu tôt au printemps, 
serait-il convenable de porter 
une robe de lainage avec une 
jaquette de fourrure? Merci, 

LISE, 

R. — Cette toilette convien- 
drait très bien, Vous pourriez 
aussi porter une robe de soie 
unie, si la température le per- 


met, 
LOUISE, 


Coffret 


de 


Rosette 


de l'épicerie, se diriger seule 
vers les divers étalages, utiliser 
son savoir-faire et son initiative 
ee vous prêter main-forte dans 
es achats de la semaine, Cela 
vous soulagera de bien des tra- 
cas et sera une belle expérience 
pour elle, 
# + 

Un monsieur disait à un de 
ses amis que, depuis des éterni- 
tés, sa femme s'obstinait à se 
donner 29 ans, 

La mienne est plus raisonna- 
ble, répondit monsieur D , ., 
J'ai fini par la décider à entrer 
dans la trentaine . . . Mais je 
n'ai jamais pu l'en faire sortir! 

+: 4.+ + 

Lorsqu'un accréc doit être ré- 
paré dans un rideau de fin tis- 
sus, le travail deviendra beau- 
coup plus facile si vous couvrez 


la déchirure avec un morceau 


de papier blanc et reprisez à la 


machine à coudre, Lavez ensuite 


Rare 
sur les soies. 
x +. :+ 


Ajoutez 
ns à 


# 


4ù 


4 


"1 


Pb orage 
j ! 1 
das k, 
nil 2 sous par met, Pas 
changement dette Àjou- 
Se pour un numéro de 
boite 


* 
me VO, 46-No 4! 


Pour téléphoner 
une petite annonce 
signalez SPruce 5-8447 


entre # h, du matin et midi ou 
entre # h, et 4 h, de l'après-midi 
du lundi au ve [l 


TINANE CINMEY — Vous pouvez 
Ÿ wi rovurer 18 dgéléb 
SANTE 138 ubhes M KE. Habourin 
19%, avenue Proventher BtBanitare 
Par ls voste: 8100 tranoo  132-T 


ON DEMANDE DAME responsable, 
d'âge moyen pour garder 2 enfants, 
Chambre, pension €t salaire, Mignus 
lex: Alpine 3-1463, ‘1.500.220, 


1 PERSONNES AGE MOYEN alme- 
ralent acheter maison: 4 où 4 pièces 
à St-Bonitace, Norwood, BUVIAI ou 
Sacré-Coeur de Winnipeg, près égli- 
se, Paieralent comptant. #'adresser 
à Holte 441, La Liherté et le Patriote, 
619, avenue MeDermot, Winni es 2, 

40-481-41C, 


ON DEMANDE DAME OÙ FILLE FIA- 
ALE pour travaux ménagers dans 
malson moderne, Chambre privée 
2 enfants, S'adrenser À 296, rue Kit 
son, Norwood, au signaler: Chdar 
35000, 41493410, 

ON DEMANDE — Plus de dames pour 
solliciter des commandes pour fan 
dails, jupes Tartan, eravales, ehaus- 
settes ae yle', ete, marque SWEET- 
HEART, Ans complet ou partiel 
Catalogue 1990 disponible, Kerire à 
Sweethenrt Sales Ltd, Yarmouth, 
NE, 41-491-42C, 


Pas de cheveux gris . .. 
Ki vous faites usage du merveilleux 
produit JAMAIS GRIS. Aus si 
vous soûffrez de fhumatisme où 
d'Arthrite, 

Ecrivez pour nos dépliants gratuits 
C. C. Jamieson 
Boite postale 22, Transcona, Man, 
Téléphone: CAstle 2-4402 


HOVATZOS 
FLÉURISTES 


Spécialité; fleurs pour mariages 
Bou uets de vorsage et autres 
ouronnes mortuaires 


253, ave Notre-Dame. Winnipeg 
Téléphone WHitcholl 3-2934 


Horlogér suisse 
Louis Matile 
ve 
& Fils 
maintenant au no 237, rue Garry 


vis-4-vis le nouvel Hôtel des Postes 


Téléphone WhHitehall 2-6625 


Prenez un repas à le dinde servi 
n'importe quel jour de la semai- 
ne sauf le dimanche, CE 
entre 11 h. 30 am. 

et 8 li, om. AY 


HAVEN LUNCH 


344, rue Main, Winnipeg 
Un régal pour toute la famille 
Notre spécialité: le poulet frit 


Salle de banquet 
pour toutes occasions 


Téléphone WHitehall 2-9076 


Pour réparations de dactylogra- 
phes, de machine à additionner, 
pour achat et location de dac- 
tylotypes neuves et d'occasion, 


adressez-vous à 
Reliance Typewriter 


Co. 


Menri de MOISSAC, prop, 


Téléphones 
Bureau WhHitehall 2-7052 
Résidence CHapel 7-9126 


322, rue Donald, Winnipeg 


PHARMACIE 


SLT. 
EAUT 


PHARMACY 
Maintenant située à 
243, rue Marion, Norwood 

A l'angle de la rue Traverse 


à mi-chemin entre les rues 
Taché et des Meurons 
Téléphone CHapel 7-3533 
Nous livrons à domicile 


Cartes de souhaits en francais 
et en anglais 


1: AV ETRT 


Faites-vous 
donner 
votre 
permanente 
de 
1960 


chez 


dé 
Golden Beauty Salon 


où vous pouvez vous faire taire 
la plus nouvelle permanente -— à 
la dernière mode de Paris, New- 
York ou Hollywood au prix de 


$5.95 «vu 


Une bouteille d'exquis partum 
français GRATIS avec chaque per- 
manente 


Pos de rendez-vous nécessaire. 


Emménez vos amis et votre fomille 


Golden Beauty Salon 


St. Mary's et Hargrave, Winnipeg 


Une rue au sud de la gare d'autobus 
en face de la cathédrale Ste-Marie 


Protitez-en pour diner chez 
Golden Drugs. Repas complet 69e 


306, édifice Avenue 


ré 


WILFRID ROYAL (INSURANCE) LIMITED 
SAFÉCO AR re umle à 


Téléphone WHitehall 3-1558 


fi PERSON 


ee 


ose Civi 
(Fédéral) 
OPÉRATEURS DE RADIO 
02.50 — fat 


y d Département du ft Chaque deuxième dimanche 
Fé10n des Services de l'Air de foi 


à 7, 
Der" en 2e LA sat du mois, à partir du 14 février, 
y € où \ : 

Le ae de Une eur | le poste CBW roded users h 

quis, Faites la demande immédiate. | Hrand-messe dominicale de 

A là Commission du rvlee Cv h, à M h, d' et la prière du pa 
, Bureau de Poste Général de Wine lin chaque jour durant la même 
D venue Graham, VDS! semaine, de 9 h. 33 à 9, ln 45 du 

seen matin, 

USTeNNILES MAR: EVER pour Une série d'émissions 44 
cuisson sans eau" Pour service, sa loours catholiques du dimanche 
End ALP PReUgr, RE passera en andes dix dimanches 

ee consécutifs, commençant le pre- 
mier dimanche de mai, 

La première messe sera radlo- 
diffusée de l'église St-Ignace le 
dimanche 14 février: le 13 mars, 
de St-Nicolus (ukrainien): 10 
avril, de St-Edouard: 8 mal, de 
St-Alphonse (East Kildonan): 12 
juin, de Holy Ghost, Les curés 


EXCELLENTE OCCASION DE LOUER 
à Mi-Bonilace, à prix raisonnable, 
local 90° x 90° idéal pour entreprises 
commerciales: bureau, magasin, etc, 
Crand terrain de stationnement, W'as 
dresser à 298, avenue Cathedral, Win- 
nipeg, où signaler; AUstice 9-5484, 

UAmAIc, 


i 


11 Elargiwwez vos connaissances par la 
correspondance, Augmentez votre 
collection, Obtener 5 noms et adrés- 


= 


ON SOLLICITE DEN DEMANDES 
pour la position de Secrétaire 


Lontre #0,50, Indiquez vos pré 
|[ 000 ont : pr irésorier duvdistrict scolaire Los 


férencer, Service national, sérieux ? rette Centre, no 092, Sept classes 
réparties entre les grades un a 
huit, Entrée en fonction imme- 


et discret, Adressez KEN-AMI ENH, 
” , 

dant it diate, Les demandes doivent être 
adressées à M, Homéo Manaigre, 
président de la Commission sc0- 


| 
OUEN = 8t-Boniface, 536, rue AUl- | 
er ur 2 piéces et cuisine, 2e aire, 44 vu Mag ny PA La 
tlage. Adultes { prélérence, Rigna- (AS nouer es Apres ORIC 
leu: CHapel 17-1979, 19.471-42C, | ob d 
mn | 
A LOUER — Nue Aulneau, Prés collège | 
et basilique, Logis: 4 pos Salle | À VENDRE 
de bain privée, ler étage, Libre: ler St-honlface — Maison: 114 étage 
février, Signaler: CEdar AT | En bon état, 4 chambres en haut 
WHitehall 3-0094, Tu five bdd Pourrait avoir une 'de au premier, 
Murs: plâtre, Bien décoré, Belle 
|A LOUER 30 milles est de Winnipeg AE, sous famille, Près auto: 
Grande route no 15, Ferme: bonne bus, école, ete, Comptant requis 
grande maison avec électricité et 51.500, Balance comme loyer, S'a= 
eau, Bonne grande étable avec puits dresser À l'agent exclusif: M 
20 acres en culture, Environ 100 acres dean-C, Campeau, Le jour À 
en foin, S'adresser à KR, Toupin, Ste: | WHitehall 2-8244; le soir à Globe 
Kita, Man, 10-480-41C. 20714, 
’ | or De! 1 Confiez-nous la vente de votre 
A VENDRE — St-Bonflace, rue De la maison 
Morénie, Maison: 4 pièces. Bon état CRABE &: CO, LTD 
Planchers! bois dur, Chautfage: huile, "HondË 4 1093 “ 
Belle location, Près écoles, magasins, * TAAUE Fri 
autobus, ete, Pas d'agent, Signalez: 290, rue Garry, Winnipeg, y 
CHapel 7-3116, 10-4410, 41.501410, 
A VENDRE — Poteaux de cèdre et de 
sapin rouge! 180 chacun, sur location CCE 
26 milles à l'est de Ste-Anne, Mar, A VENDRE 
sur route Trans-Canada, S'adresser à \ p asill À hé! 
Hoit 449, La Liberté et le Patriote, | St-Boniface — Près basilique et hôpl- 
619, avenue MecDermot, Winnipeg 2,1! tal, Bungalow moderne: 6 pièces. 


40.489-43P, 3 chambres à coucher, 2 ans, Lot: 
| 50' x 135', Garage, Montant substan- 
| tiel comptant, Balance à termes, 


Norwood — Bungalow’ moderne: 6 piè- 


A VENDRE — Windsor Park, Bunga- 
| low! 5 pièces, Chauffage: gaz, Taxes; 


V rnothéque: 6%. Comptant re- ces, 3 chambres À coucher, Lot: 50 
AE HRnoEeque Lee Fr, PRoubert, x 110', Salle de. récréation au sous 
WHitehalt 3-3000 le soir ét WHitehall bassement, $4,000 comptant, Balance 
3-0581 le jour, 41-485-42P,| À termes, 

nn St-Vital — Bungalow moderne: ! piè- 
|A VENDRE — St-Boniface, Maison ces, 3 chambres à coucher. Logis: 
“ ces. Chauffage: huile, Soubas-| ‘ pièces au soubassement pour re- 


S 1à , 3 20 
"ne la grandeur, Garage, Près! venu. Taxes: $172.00, Lot: 50° x ]20', 
Ut delle Prix #10,800 à ter- Montant substantiel requis, Balan- 
me, Appelez: propriétaire à CEdar| ce à termes. 

3-1353, 41-497-41C, | Rue La Vérendrye — Bungalow: 8 piè- 
ces. 3 chambres à coucher, 1 ans, 


EN LT Û Bungalow: Chauffage: huile, Taxes: #178.00, Ga- 
D te 7 Gonna BMW | rage double, 34,00 comptant, Balan- 
Comptant requis: 82,500, FYPORUQUe ce à termes. 
NHA: 6%. Appelez: J. 'Smallwoo : 
JUstice 20928, F. Foubert, WHitehall S'adresser à À, AYOTTE 
ENV AIR IArIN (08 Je DUrRORS RENE 191, bivd Dollard, St-Boniface 
AN ATP CE ? ft Téléphone: CEdar 3-5845 
A VENDRE,— Ste-Elisabeth, Grande 239-472-4100, 


maison: 18 x 26’, 4 chambres à cou- 
cher au 2e, Cuisine avec armoires, 
et salon au ler, 2 lots, Maison peut 
être déménagée, Signalez: are | 


VETERANS REALTY 
302, édifice Melntyre 
Téléphone: WiHitehall 2-712% 


32-2935, 41-495-42C, 


A VENDRE — Commerce d'épicerie: 
‘Mondor's United Store”, Situé au }St-Boniface — Bungalow: 5 pièces, 2 
centre du village d'Hle-de-Chénes, en | où 3 chambres à coucher, Grande 
face de l'église, Offre avantageuse | cuisine, Chauffage: huile. $8,900 à 


à personne intéressée, S'adresser termes 
Mme M, Mondor, Lle-de-C nn TE Si-Boniface —- Près hôpital, Bungalow: 
st ni 1 5 pièces, 3 chambres à coucher, Sou- 
te . rer 70 à bassement à la grandeur, Chauffage: 
A VENDRE — 40 milles au sud de huile, Taxes basses, À termes, 
Winnipeg. Ferme: 240 acres: 100 en}, ; Ve 
guérét d'été, 40 en pâturage, Foin,|St-Boniface — Bungalow: 3 pièces 
bâtiments, eau en abondance, Terre| Eau chaude et froide, Soubassement 
haute: 14 pieds de pente, Toutes bâ-| à la grandeur, Egouts rendus au 
tisses en bon état, Electricité, Sur soubassement, Chauffage: huile, Ga- 
grande route. Téléphone. Ecole supé- rage, Lot: 50’, $5,250 
rieure au village, à 2 milles. Bon | Norwood - Près Holy Créss, Maison: 
pare-brise. Prix raisonnable. S'adres- ä pièces. 3 chambreé À coucher, Sou- 
ser à Paul Marcotte, St-Malo, Man.| bassement À la fraatiur, Chauffage: 
Téléphone:, 315-1-3, 41-490-41C, huile, Garage. $11,500 à termes. 
done bone man " Norwood — Prés Précieux-Sang, Mai- 
81 VOUS DESIREZ TOUT COMPTANT | on: 6 pièces. 3 chambres à coucher, 
pour JOEL HALO, AppaRe QUE Erer Chauffage: huile, Garage. Possession 
ete A à LR hs SE Ne à “ , 
DRE maison dvec comptant requis | !mmédiate, Comptant requis;, 83,000, 
à partir de $500! 26-299-T.F. | N. Bernier, 594, rue St-Jean-Baptiste 
CEdar 3-2027 
0, 4, DeSteur, 56, rue Lawndale 
GLobe 2-2285 


GE DE PROPRIETE de ville ou 


| 
| 
POUR ACHAT, VENTE OU FECHAN- | 
de campagne, fermes, commerces | 


39-477-41C, 


TOUGAS REALTY 
190, avenue Provencher 


prêts, assurances, S'adresser à A. 
Ayotte, 191, bivd Dollard. Télé- 
phone: CEdar 3-5845, | 

22-385-T,F, 


ÿ £ A VENDRE 
Supports Spencer ||st-Bonitace — Rue De la Morénie. 
Maison moderne: 4 pièces, Chauffa- 
Corsets, gaines, soutiens-gorges, SUP ge: huile. $10,600, 


ports chirurgicaux poûür hommes et St-Boniface — Près écoles. Maison mo- 

temmes, faits sur mesure, S'adresser derne: 5 pièces, $12,500, 

pour rendez-vous: Lillian Evans, 47, |St-Boniface — Rue Berry. Près hôpi- 

chemin Elm Park, St-Vital, CHäpel tal, Malson: 7 pièces. 89,900 

17-4507 St-Boniface -: Près cathédrale, Mai- 

Priseiothe son: 4 pièces, $7,900. 

A | Nor wood -— Maison moderne :,6 pièces. | 

PR ET TS MA TANT UN chauffage: huile, $13,900. | 

GUERTIN Frères St-Boniface — Commerce d'épicerie et 


viande, Logis: 5 pièces, Bon chiffre 
d'affaires. $22,000, 

Magasin général — Dans bon village 
canadien-français. 18 milles de Win- 

| nipeg, Gros chiffre d'affaires, $22,000, 

Commerce d'épicerie et viande, 18 
milles de Winnipeg. 51,800, plus mar- 


MARCHANDS DE PEINTURES 
— Gros et détail — 
Accessoires pour peintres 


343, rue Sherbrook 


2 chandises environ $2,500, Loyer: $50 
| Winnipeg — Tél. SUnset 3-7258 pour commerce et logis moderne: 
5 pièces, 


Pour achat où vente d'hypothèques, 
perception de loyers où paiements sur 
ypothèques rapport d'impôt, | 


léléphones: | 
BUREAU: CHapel 7-8178 
A::J. Boulanger: WH 3-2134 


PIANOS ET ORGUES 
A VENDRE 
Agent exclusif pour tes lanos 
Heintzman et Sherlock-Manning et 
les orgues Hammond 


Communiauez avec notre représen- 35-42541C, 
tant francais. M. Jean Carignan’ +  — 


J. J. H, McLEAN & CO. LTD. 
Angle des rues Graham et Edmonton 
Winnipeg - Tél.: WHitehall 2-4231 


| 


SYLVESTRE REALTY | 
AGENT D'ASSURANCE 


455, Louis-Riel, St-Boniface 


Résidence: CEdar 3-5050 
10-972-T,F, 


Davidson 
Monumental Co. 


MONUMENTS — BORDURES 
DESSUS DE FOSSE EN BETON 


(réduction sur commandes d'hiver) 
605, ave Harbison, Winnipeg 
Téléphone.: LEnox 3-8418 


Animaux moris enlevés 
rapidement, gratuitement 


Mid-West Rendering Ltd. 
St-Bonitace 
Téléphone’ CHapel 7-1347 


Aprés les heures de bureau, 
téléphoner à CHapel 7-9295 


On demande vieille monnaie 
et vieux timbres 


© Pour achat, vente où échange de 

propriétés de ville où de campa- 

are, fermes, commerces où hôtels 

Prêts — Tout genre d'assurances 
S'adresser à 


ABPIN REALTY 


120. ave Provencher, $t-Boniface 
ARPIN 


Pour recevoir port payé, très gros 
catalogue des prix que nous poyons 
pour vieille monnaie et vieux tim- 
bres, faites parvenir, 25 sous en 
monnaie à 


ALBERT STERN & CO. 


616, éditice Melntyre 


Téléphones: Bur: CHapes 1-8023 
Rés: GLobe 2-3618 


416, rue Main, Winnipeg 2, Men, 


Propriétés immobilières 
de tout genre — maisons biocs- 
appartements, ouvértures d'entre 
prises, terrains terres agricoles. 


Voyez votre nouveau 
représentant (rançais 


FOUR PROVINCES 

INVESTMENT CO; 
Fred Hamelin, 332, tue Main 
Téléphone: WHitehali 2-1256 
Résidemce: Alpine 3-4/92 
26 St. Michauls Road, St: Vita : 


Winnipeg, Man, 


#i 


tue Prière du matin et messe dominicale 
len ondes à Winnipeg dès février 


de ces paroisses dirigeront la 
prière du matin durant la se- 
Dares dans l'ordre susmention: 
né, 

Au programme d'été pour la 
messe et la prière du matin fi- 
ureront les paroisses suivantes: 

résentation de la Bienheureuse 
Vierge Marie. (ukrainien), .10 
juillet; St-Vital (Fort Garry), 14 
août, cathédrale des 85, Vladi- 
mir et Olga (ukrainien), 11 sep- 
tembre, 

Pour les émissions d'automne 
et d'hiver, la messe sera radio- 
diffusée de Holy Cross (Nor- 
wood),  Notre-Dame-des-Victoi- 
res, Sainte-Eucharistie (ukräi- 
nien), Immaculée Conception et 
autres paroisses du Grand-Win- 
nipeg. Toutes ces émissions se- 
ront transmises en direct, 

M, l'abbé U, Morand, vicaire 
à Si:Vital, Fort Garry, sera en 
charge des émissions ‘Sunday 
School! on the air’ durant dix 
dimanches consécutifs, commen- 
cant le ler mai, de 9 h, 15 à 9 
h, 45 am. Les causeries à la 
prière du matin et aux cours du 
dimanche auront pour thème, la 
prière liturgique. 

Ces émissions catholiques se- 
ront entendues sur les ondes, 
grâce aux directeurs locaux de 
Radio-Canada, Un comité avi- 
seur religieux a été formé à l'au- 


Chevaliers 


de Colomb 


Conseil Provencher no 2450 


Assemblée du 14 janvier 

Lors de cette assemblée, le 
président du comité d'activités 
religieuses, frère R.-A.-L, Mer- 
cier, nous faisait remarquer 
qu'il était impossible pour le 
Conseil de réserver une date 
fixe en 1960 auprès de la Mai- 
son des Retraites. 11 conseillait 
à ceux qui désiraient faire une 
relraile fermée de se joindre au 
groupe de la paroisse du Sacré- 
Coeur, Plusieurs membres pré- 
sents donnèrent leurs noms pour 
celte retraite, fixée pour le 11 au 
13 mars prochains. Avis aux au- 
tres interessés, car il ne reste 
que quelques places disponibles, 
C'est dire que l'oeuvre des re- 
traites fermées a fait d'énormes 
progrès depuis son début et que 
de plus en plus nos laïcs réali- 
sent tout le bien que l'on peut 
en retirer. Démandez, plutôt à 
quiconque a participé à ce pieux 
et vivifiant exercice dans le 
passé, 

Le gros lot 

Qui sera l’heureux gagnant de 
l'un de nos prix magnifiques, 
soit comme acheteur ou vendeur 
de l'un des billets de la grande 
loterie, 11 faut se hâter, car dès 
le 15 février, jetons, billets non 
vendus et argents devront être 
remis à qui de droit, Après céla, 
le grand tirage, 

Le parlement siégera 

Oui, et au fédéral, à Ottawa, 
et au provincial, à Winnipeg, En 
ces deux cas, nos droits minori- 
taires sont en jeu. A Ottawa l'on 
promet de soumettre le Bill of 
Rights dont les clauses devront 
être examinées avec beaucoup 


de soin, À Winnipeg, la question, | 


dormante jusqu'à la récente en- 
quête sur l'éducation, la ques- 
tion des écoles dis-je, revient 
sur le tapis. Nous devons remer- 
cier la Providence qui a fait sus- 
citer des amis de notre cause 
dans le camp d'où nous ne pén- 
sions rien attendre, Il y aura 
forte opposition à nos justes re- 
vendications, cela va sans dire. 
Tout de même nous avons lieu 
d'espérer qu'un arrangement 
partiel est possible. Sous peu, da 
grande presse quotidienne mon- 
trera de quel bois elle se chauf- 
fe. Sous peu, les pressions exer- 
cées, sur elles et par elles de- 
viendront évidentes, Notre dé- 
voué chapelain nous mit au cou- 
rant de certaines démarches im- 
portantes qui se faisaient au mo- 
ment même où il nous expli- 
quait la situation. Pour nous, di- 
sait-il, il ne reste plus qu’à prier 
le Saint-Esprit d'intervenir en 
éclairant les esprits indécis et 
souvent ignorants des faits. Pri- 
ons donc et continuons notre 
oeuvre auprès de nos frères sé- 


parés, 

Le club des 200 
. Provencher en est membre et 
à ce titre enverra comme repré- 
sentant à l'assemblée annuelle, 
son Grand Chevalier, Josaphat 
Gauthier, accompagné de son 


épouse, 
BISTOURI 


Bourses décernées par 
les Chevaliers de Colomb 


Les jeunes garçèns qui ont be- 
soin d'aide financière pour fré- 
quenter un collège catholique 
dès leur 9e année sont invités à 
faire leur demande d'une bour- 
se d’études au Conseil d'Etat des 
Chevaliers de Colomb. 

Ces bourses, destinées aux élè- 
ves qui demeurent en dehors du 
Grand-Winnipeg, valent chacu- 
ne $400, Ce montant sera versé 
au collège que fréquentera l'étu- 
diant, Le nombre de ces bourses 
sera annoncé au mois de mai, 
L'an dernier on a offert dix 
bourses. 

Le comité, formé de représen- 
tants des collèges de St-Boniface, 
St-Paul et St-Vladimir et de 
deux membres laïcs du Comité 
d'Education Catholique, décerne 
les bourses surtout en vue d'ai- 
der financièrement ceux qui en 
ont besoin, mais il tient aussi 
compte dés aptitudes de l'étu- 
diant, 

: Les candidats ou leurs parents 
n'ont qu'à faire la demande par 
écrit au président du Comi 
d'Education Catholique: M. W. 
R, De Graves, 500, édifice Power, 
Winnipeg 1, Manitoba. Ces de- 
mandes doivent être faites avant 
le 31 mars. Les parents recevront 
sub$équemment des formules 
qu'ils devront compléter avec 
l'aide des professeurs et de leur 
curé, 
Î 


Pros mnt nest rer rer 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


tomne 1959 et les périodes nl: 
louées aux émissions religieu- 
ses ont été réorganisées pour 
comprendre des programmes 
pour catholiques, juifs et grecs 
orthodoxes, proportionnellement 
à leur nombre au Manitoba, 


Au Sacré-Coeur 


La grande mission 


La grande mission annoncée! 


pour 1960 en vue de réndre les 
paroissiens meilleurs chrétiens 
et plus apôtres du Sacré-Coeur 
est au stage des préparations, 
Deux sociologues de l'Université 
Laval de Québec, MM, Fernand 
Dumont et J, Martin, passent 
présentement quelques jours 
dans la paroisse pour orienter 
ce travail préliminaire et ren- 
seigner les parolssiens sur la part 
irremplaçable qu'ils auront à 
jouer pour assurer le succès de 
cette mission en même temps 
que les résultats sérieux qui doi- 
vent normalement en découler, 


Ecole 


Les élèves de l'école du Sacré- 
Coeur vont bientôt entreprendre 
une grande campagne de vente 
de barres tablettes de chocolat 
au profit de l'école, La campa- 
gne durera dix jours, Si tout va 
comme prévu, les élèves amasse- 
ront $900 pour leur école, 


Club du Sacré-Coeur 

Le dimanche 24 janvier, l'é- 
quipe de hockey du Club du Sa- 
cré-Coeur rencontrera celle des 
prisonniers à Headingly, Diman- 
che dernier, nos joueurs rem- 
portèrent une victoire contre les 
Frères Oblats du noviciat de St- 
{ Norbert en comptant 6 buts con- 
tre 3, 

Aù local du Club, les activités 
se continuent à un rythme régu- 
lier et encourageant. Des amé- 
liorations substantielles sont à 
l'étude pour donner une atmos- 
phère nouvelle à ce milieu de 
rencontre pour nos jeunes de 
langue française de Winnipeg et 
des environs, 


Société St-Jean-Baptiste 

Un nombre imposant de mem- 
bres de la Société St-Jean-Bap- 
tiste se sont réunis dimanche 
dernier, le 17 janvier, pour l'as- 
semblée mensuelle, 

En plus des différentes ques- 
tions à l'ordre du jour, c'était 
la journée des élections pour 
l'exécutif de 1960, Furent élus: 
M. Jacques Gagnon, président; 
M. Léopold Gareau, vice-prési- 
dent; M. Josaphat Gauthier, se- 
crétaire; M. Roland Gauthier, 
trésorier, MM, Roland Roy, Al- 
bert Guay et Olivier Gagnon fu- 
rent élus au Comité de Régie. 


| 
| 


l 


M. Joseph Jeannotte, membre 
de la Législature manitobaine, 
de Rupertsland, a secondé la ré- 

onse au discours du trône à 
innipeg, cette semaine, 


Un péché de la route: 
le manque de civisme 


Le manque de civisme est trop 
souvent le péché mignon du 
mauvais automobiliste, Celui 
qui ne respecte pas les règle- 
ments de la circulation est un 
danger pour la société, un meur- 
trier en puissance, Automobi- 
listes, appliquez-vous à mieux: 
conduire, n'exposez pas en vain 
votre vie, votre bien le plus pré- 
cieux, ni celle des autres, selon 
le Comité provincial de sécurité 
routière (Prudentia), Au volant, 
soyez courtois. Faites preuve de 
| civisme. 
I 


SPENCER 


Vêtements de base faits sur me- 
sure pour soulagement des maux 
de dos et mauvaise posture, : 

Pour un rendez-vous, appeler, 
après 4 heures, Mme J. Haskell, 
représentante, JUstice 9-2671, 281, 
rue Lansdowne, Winnipeg 4. Pour 
références, appelez Mme Courteau, 
CEdar 3-5016, 


Papineau Hardware 


1095, chemin Pembina, Fort Garry 
Téléphone: GLobe 2-6536 


Peinture, quincaillerie 
et accessoires électriques 


Robert W. & René Papineau, 
propriétaires 


———— ——— 


| 


| 


(Equipes de. tar! } 
COMBAT prouver 


Po ed + Set à 


PETITE NOTE 


M, Albert Rhéaume et Mmes 
Paul Carignan et D, J, Mackey 
remerclent sincèrement les per- 
sonnes qui ont bien voulu leur 
témoigner des marques de sym- 

athie à l'occasion de k mort de 
eur père, M, J,-A, Rhéaume, dé- 
cédé Je novembre dernier, 
soit par offrandes de messes, de 
fleurs, de sympathie, télégram- 
mes, visites ou assistance aux 
funérailles, 


+ 
Décès 
M, de la Giclais 

M, Joseph-Alain-Magon de la 
Giclais est décédé à sa résidence, 
1162, ave Grosvenor, Winnipeg, 
le mercredi 20 janvier à l'âge de 
86 ans, 11 était président hono- 
raire de la Compagnie Foncière 
du Manitoba et vice-président 
de la compagnie Paris Canadian 
Investment, 

M, de la Ciclais est né à TH- 
ques, Pas de Calais, France, et 
était le fils d'Arthur Magon de 
la Giclais et de Mathilde de Tat- 
fin de Tilques, Arrivé au Mani- 


ltoba en 18 5, il fut cultivateur à 
|Fannystelle pendant quelques 


ALEX TURK 
SPORTS PROMOTIONS 
281, rue Donald Tél,: WhHitshall 3-7307 


présenteront leur prochain programme de lutte 
à 8h. 30 le mercredi 27 janvier 1960 

à l'Arena de 

COMBAT: PRINCIPAL (’Texes Death Match!’ : 


ipper Watson vs Don 
Aucune limite: de temps —— Arbitre: Bronko Nagurski 


COMBAT SEMI-FINAL: Schmidt Hagen 
1 CHUTE OU TROIS QUARTE EL 


COMBAT SPECIAL Little Biaver 
Burke 


ânnées avant de se lancer dans 
le monde des affaires à Winni- 
peg, En août 1914, il retourna 
en France rejoindre son régi- 
ment, M, de la Giclais était Che- 
valier de la Légion d'Honneur et 
fut décoré de la Croix de Guerre 
avec étoiles et reçut aussi la 
Croix de Guerre américaine, 

11 était membre du Manitoba 
Club et du Nouveau Cercle de 
Paris, France, 

Son épouse, née Roberta Tal- 
bot est décédée il y a quelques 
années, Lui survivent, deux f#il- 
les, Mmes Jean du Vigier, (Fran- 
coise) de Paris et Charles B, 
Nourse (Yolande), de Winnipeg, 
chez qui il résidait; trois petits- 
enfants, Mme James Russel, A- 
frique du Sud, le Capitaine de 
corvette Alain du Vigier, Brest, 
France, Christian du Vigier, Al- 
gérie; et sept arrière-petits-en- 
fants; deux soeurs, Mme la ba- 
ronne Henry de la Rue du Can 
et Mme Henry Rime, de France, 

Les prières auront lieu le ven- 
dredi 22 janvier à 8 h, au salon 
funéraire MceGee, rue Donald, 
Winnipeg, et les funérailles à 
11 h. samedi, à l'église St- 
Ignace. 


Le 3e enfant princier 
naîtra d'ici 15 jours 

LONDRES —- La naissance du 
troisième enfant de la reine Eli- 
zabeth est attendue entre le 29 
janvier et le 3 février, annonce 
un journal londonien, 


Municipalité Rurale de Taché 
Avis de soumissions 


Des soumissions seront reçues par 
le soussigné jusqu'à midi, le 8 février 
1960, pour l'approvisionnement de lu- 
brifiant et de combustible pour la mu- 
nicipalité susmentionnée, pour l'année 
1960, . 


Les soumissions devront faire men- 
tion du prix par gallon qui sera de- 
mandé pour les articles suivants déli- 
vrés dans la cour de la municipalité 
de Lorette, Man. 


Combustible de diésel, antigel, essen- 
ce, huile de graissage, graisse, combus- 
tible de chauffage, 


On n'acceptera pas nécessairement la 
plus basse, ni aucune soumission, 


E.-J, LAURIN, 
secrétaire-trésorier, 
MR, de Taché, 
Lorette, Manitoba, 
le 15 janvier 1960, 


MATADOR PIPE LINE 
COMPANY, LTD, 


AVIS est donné par les présentes 

qu'une demande sera faite au Parle- 
ment du Canada, lors de Ja prochaine 
session ou à celle qui suivra immédia- 
tement, pour un projet de loi d'intérêt 
particulier incorporant une compagnie 
sous le nom de Matador Pipe Line 
Company, Ltd, pour construire et faire 
fonctionner des pipe-lines extra-pro- 
vinciaux et / ou internationaux de 
fransport d'huile et autres liquides 
hydrocarboniques et produits sembla- 
bles dans le Manitoba au Canada, et 
hors du Canada, conformément aux 
dispositions du National Energy Board 
Act, Chapitre 46 des Statuts du Canada, 
1959, 'et toute autre loi générale du 
Parlement du Canada au sujet des 
pipe-lines, 
Les demandeurs réclameront les au- 
tres pouvoirs et dispositions d'incor- 
pres on jugés nécessaires pour remplir 
es obligations de la Compagnie. 

DATE à Calgary, ce 12e jour de jan- 
vier 1960, 


CHAMBERS, MIGHT, SAUCIER, 
PEACOCK, JONES, BLACK & GAIN, 


conseillers juridiques des Demandeurs, 
Troisième plancher de l'Edifice Bentall, 
Calgary, Alberta. 


ON DEMANDE 
FILLES QU FEMMES 


Travai] délicat — Meilleurs gages 


Femmes inexpérimentées 
demandées pour apprendre 
le métier de 


COIFFEUSES 


Les oftres d'emplois pour les 
coiffeuses graduées sont plus 
nombreuses que celles-ci 


Jamais auparavant y a-t-il eu tant 
d'occasions pour les jeunes filles 
ambitieuses 


Ecrivez pour obtenir un catalogue 
gratuit 


MARVEL BEAUTY 
SCHOOL 


309. ru Donald. Winnipeg, Man, 
Suceursales: Regina, Saskatoon, 
Calgary, Edmonton, Toronto 


WINNIPEG 1, MAN. 


innipeg 


Leo Jonathan 


165, avenue Provencher 


165, avenue Provencher 


A vendre 


Des pommes de terres “Pontiac 
qui se conserveront bien cet hiver 


À cents la livre 


Récoltées avant les pluies d'automne 


LIVRAISON PROMPTE 
Signalez: CAstle 2-6377 


N'ACHETEZ JAMAIS 


un appareil électrique avant de voir les 


produits GENERAL ELECTRIC chez 


FONTAINE & COMPAGNIE 


Téléphone: CHapel 7-1425 


et vous ACHETEREZ TOUJOURS 
votre GENERAL, ELECTRIC 


chez FONTAINE ET COMPAGNIE 
Téléphone: CHapel 7-1425 


APPRENEZ À CONDUIRE 
Téléphonez aujourd'hui — Commencez demain 
L'école SHERMAN AUTO DRIVING 


Vous oftre des leçons sur les grandes routes et les rues de ville, et 
aussi de stationnement parallèle, sous la direction d'Instructeurs expé- 
rimentés et qualifiés, Elle loue des automobiles pour le temps de 
l'examen officiel, Prix: $5,50, la leçon de 2 heures, dans une auto: 
mobile à changement de vitesse automatique ou à double contrôle, 
Plusieurs années de service à Winnipeg et au Manitoba, 


Signalez SUnset 3-7525 


MARCOUX, 


DUREAULT 
et 


BÉTOURNAY 


AVOCATS 


702 Edifice Great Western, 
Winnipeg, Manitoba, 


désirent annoncer 
à leurs clients et amis 
qu'ils ouvriront un bureau 


à St-Pierre Jolys 


commençant 
le 2 février 1960 
et qu'ils s'y rendront 
tous les mardis 
de 10h. a.m. à 4h. p.m. 


IN MEMORIAM 
ur 


y / 
olre renommée 


’ 
est pour vous / assurance 


de dignité 
el J excellence 


Salon Mortuaire 


.… DESJARDINS 


138, boulevard Dollard 


Est Lddt, 7 Wal Li 


ASSURANCES = IMMEUBLES = MYPOIMEQUES 
ADMINISTRATION DE PROPRIETES 


100, éditice Paris — Téléphone WhHiteholl 3:5408 — Winnipeg 2 


St-Boniface, Manitoba 


